
Bruy ère ou ne pas mourir
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Ce cré puscule doublé d un nuage,
qui s 'incarne en ta multitude , c'est
l'adieu de l 'été . Tu ne veux pas
l'admettre. Un mystérieux enchan-
teur t' a regardée un jour , et dès
lors tu te crois assez for te  pour
repousser la êohorte acérée des f r i -
mas. Tu t'embusques partout , au
p ied des balustrades que tu con-
duis jusqu 'au désir de ne. plus être,
dans le creux des fossés , sur les
rondes taupinières, autour des pier-
res hiératiques où sans oublier un
instant de guetter l'ennemi, tu re-
nouvelles le pacte qui te voue au
courage.

Coulez mes ruisseaux, bondissez
mes torrents, n'ayez aucune crainte,
l'hiver ne viendra pas.

Tout le long du jour tes minus-
cules grelots redisent ce refrain.
Ils croient faire  reculer les lutins
du g ivre qui dansent dans les
brouillards d'octobre. Toute la mon-
tagne l'écoute et s'en remet à toi.

Coulez mes ruisseaux, bondissez
mes torrents...

Tu ne f aperçois  pas que déjà
l'herbe a changé de couleur. Le vert
joyeux qu 'elle avait dans la f ê t e
des sauterelles a jauni ; les t o u f f e s
de gazon rose se conf ident avec
la vie sévère du roc. Par-ci par-
là, une corolle rescap ée essaye,
comme toi , de retenir le soleil. Tes
feuilles elles-mêmes, si robustes, se
couvrent par endroits d'une rouille
douloureuse. Des ailes de pap illons
morts tombent du vent . Mais pour-
quoi te le dire ? Ton rêve sans
fai l le  te les fa i t  prend re pour des
billets doux, écrits par l' aurore, à
l'adresse du grand vizir scul pté
dans le rocher. Tu ne sens pas les
doigts de l' automne posés sur toù

X X X
Bruyère, mon amie , pourquoi

n'étais-tu pas sur le chemin des
gorges qui s'ouvrait hier sur l 'éter-
nité ? Je t'ai cherchée jusque sous
les paupières de l'eau. L 'eau m'a
dit qu 'elle ne te connaissait pas.
Je n'ai vu que des campanules
mourantes qui ne savaient rien de
l'univers profond des choses, sans
commencement ni f i n . Je t'ai cher-
chée partout à cause de cette lu-
mière qui marchait à ma droite,
et que j 'aurais voulu tenir à l 'écart
de toute déchirure.

Mais je  te vois soudain. Tu étais
dans la septième demeure de cet
arc-en-ciel qui naissait de la pous-
sière des cascades... Moi aussi, je
crois à mon rêve.

Fleur empreinte de sollicitude,
tu gardes comme une pierre pré-
cieuse la mémoire des visages pe r-
dus dans la pensée du temps. Dans
mille et une années, ils y seront
encore, toujours aussi inconnus les
uns des autres, mais se regardant,
avec p lus de douceur, ayant au f o n d
de ce silence, appris à s'aimer. Je
voudrais m'endormir dans ton in-
f in i  pour les voir me sourire et
me pardonner le mal involontaire
que je leur ai fai t .  Car nous som-
mes ainsi, nous autres humains,
nous nous blessons réciproquement
presque à chaque minute de la vie.

X X X

Le soir monte dans la vallée. Ja»
mais tu n'as été p lus proche de toi»
même qu 'en cet instant où le ciel
et la terre, oubliant la distance qui
les sépare, s'unissent en un songe
décal qué sur le tien. Une sympho-
nie intime, venue du premier souf »
f i e  des âges, envahit la montagne.
Tu es cette musique, arche lancée
entre l'amont et l'aval. C'est par ce
chemin que passent les anges quand,
ils ont envie de, f lâner .  Ils y croi*
sent des ombres habillées de blanc,
personnages lunaires qui marchent
en dormant , et serrent sur leur
cœur la gerbe mauve dont ils en-
ferment le p a r f u m  dans la crypte
de leurs amours. Ils reviendront
demain, à la même heure. Chaque
soir ils reviennent. Tu connais
tous leurs souvenirs.

Un nouveau matin t'accueille.
Coulez mes ruisseaux, bondisset

mes torrents...
Il pleut des aiguilles d'or des

grands mélèzes, les vernes se dé-
pouillent. Toi tu restes , tu te cram-
ponnes, tu persévères, tu redis à
qui veut l'entendre que la mort
n'existe pas. Un jour , pourtant, les
sap ins le trouveront f i gée , tu ne te
joindras p lus à leurs psaumes de
louanges...

N'écoute pas cette voix qui est
celle du vent méchant ! Bruyère,
mon amie, continue d'aimer ton
rêve, c'est de lui que renaîtra le
printemps.

Pierrette MIOHELOUD.

Nulle réponse fran çaise ne saurait être faite
à F organisation extérieure» de la rébellion
Deux possibilités : • M. Debré fournirait des éclaircissements au Parlement
• Le président de la République pourrait faire une déclaration réaffirmant

sa position définie le 16 septembre
De notre correspondant de Paris par téléphone :

Vingt-quatre heures après la publication du communiqué
F.L.N. à Tunis, aucune réaction of f i c i e l l e  n'a encore été enregis-
trée à Paris. Ce mutisme n'a rien qui puisse surprendre. Il est
tout à f a i t  dans la ligne politique déf in ie  par le président de la
République. Nulle réponse, en ef f e t , ne saurait être f a i t e  à
V « organisation extérieure » de la rébellion puisque celle-ci se
présente non pas es qualités d'organisation combattante mais
comme seule et unique dépositaire de la souveraineté algérienne.

Dana ces conditions et en raison
même de la position de principe arrê-
tée par le général de Gaulle « il n'y
aura pas de négociations politiques avec
le F.L.N. parce que le F.L.N. ne repré-
sente qu 'une partie des Algériens », il
serait illusoire d'escompter une véri-
table réaction, officielle française. Tel
est du moins l'avis de la grande ma-
jorité des observateurs politiques qui
estiment en revanche que des éclair-
cissements pourraient être fournis aux

Chambres le 6 octobre prochain lors
de la rentrée parlementaire à l'occasion
d'un débat de politique générale.

Un cercle vicieux
A ce moment le premier ministre

pourrait expliquer la position française
après le communiqué F.L.N., ce qui
respecterait la sacro-sainte forme puis-
qu'il n 'y aurait pas de réponse directe
c'est-à-dire de reconnaissance implicite

du G.P.R.A. Cette façon de voir peut
sembler quelque peu bizan.tine .

La remai-qu e est exacte mais quand
on considère le problème dans sa réa-
li té profonde, on s'aperçoit que le gou-
vernement français ne peut agir autre-
ment. S'il réagissait en effet de ma-
nière officielle, la conclusion serait
vite tirée, à l'O.N.U. par exempl e, que
le F.L.N. aurait obtenu ce qu 'il re-
vendiquait  avant tout et qui est la
qualit é d'interlocuteur valable privilé-
gié.

M.-G. a.
(Li re la suite en I3me page )

Unanimité au Conseil national
sur l'ensemble du projet routier

Celui-ci a été adopté après quelques discussions
De notre correspondant de Berne t
Pour technique qu 'il soit le projet de loi sur les routes nationales pose

pourtant certaines questions de caractère économique, voire politique. Nous
en avons eu la preuve lors du bref déba t général qui précéda la discussion
des articles.

D aucuns s'inquiètent de la concur-rence qu 'un réseau routier mieux amé-nage pourra faire à la voie ferrée ;a autres insistent pou r la -sauvegarde"*s înitcrêt 's de l'agriculture. Un député
t™ ,i 'n0 'S'. M' MasPol'i , regrette qu'entout e celte affaire , la route du Go-ura, vn le principale de communica-uon entre le nord et le sud, soit trai-
dr-.it °M I>:im,L- Pauvre. Ne convien-
d'iin V ,>as, e Prih'oir 'a construction
ouvLi . "' qui '"' Permettrait d'être
ÏÏ , , " ", l année à la circuiat-ion"«s automobiles ?
loi»' 

C;'nt
.tU ' déln,té libéral neuchâte-

'". n est pas, lui non plus, entière-

ment rassuré, ni par le message, ni
par les explications données à la com-
mission. Il soumet trois points à la
bienveillante attention du chef du dé-
partement.

La loi , rappelons-le, distingue trois
classes de routes nationales. Dans le»
deux premières classes figurent les
routes ouvertes seulement à la circu-
lation des véhicules à moteur (auto-
routes), tandis que bicyclettes, chars
ou charrettes seront admis sur les rou-
tes de troisième classe.

Si ce critère est commode pour l'ad-
ministration , il ne va pas sans incon-
vénient pour les intérêts touristiques

de certaines régions. II se peut en effet
— et sans le dire, M. Clottu songe
certainement à la route du littoral
neuchàtelois — qu 'une route de 3me
classe soit plus large et mieux aména-
gée qu 'une autoroute de seconde classe.
Va-t-on la délaisser en raison d'une
classification qui ne tient précisément
paB compte de la qual i té  de l'aména-
gement ? On a quelque raison de le
craindre.

D'autre part , la loi entend établir
une étroite collaboration entre les ser-
vices fédéraux et les cantons. M. Clottu
espère que Berne ne réduira pas cette
collaboration à une simple consultation ,
mais que le pouvoir central tiendra à
s'assurer le concours actif des ingé-
nieurs cantonaux et de leurs bureaux.

G. P.

(Lire la suite en I3mv  page)

Vive activité dans les coulisses de Bonn
Les partis se préoccupent déj à des élections générales de 196 1

De notre correspondant pour les
affaires allemandes :

M. Liibke devenu président de la
République, le chancelier Adenauer
restant à son poste et le ministre de
l'économie Erhard au sien, un calme
relatif règne à nouveau parmi les diri-
geants du plus puissant parti de la Ré-
publique fédérale. Calme relatif , disons-
nous, car toutes les séquelles de la ré-
cente crise n 'ont pas encore disparu et
la situation est loin d'être redevenue ce
qu 'elle était il y a quelques mois.

Si Conrad Adenauer reste le seul
chef de son parti , s'il a pu étouffer
sans trop de mal les velléités d'éman-
cipation de quelques-uns de ses subor-
donnés, c'est moins à son prestige per-
sonnel — indiscutablement amoindri —
qu 'à certaines rivalités parmi les autres
dirigeants qu 'il le doit.

Le plan Hassel

La plus sérieuse de ces tentatives
d'émancipation est le plan de réforme
élaboré par le président du conseil du
Schlesvvig-Holstein , Kai Uwe von Has-

sel, visant à « démocratiser » le C.D.U.
Von Hassel propose notamment de ré-
duire le nombre des membres du comité
central de quarante à dix ou quinze et
d'adjoindre au président du parti, en
l'occurrence Adenauer, un vice-prési-
dent disposant d'une autorité réelle et
de pouvoirs étendus. Le but de cette
réforme est clair : la réduction de l'ef-
fectif du comité central permettrait de
sortir du rang les personnalités vraiment
marquantes du parti , et l'élection d un
vice-président dont le rôle ne serait
pas uniquement décoratif de désigner
d'avance le dauphin du chancelier en
exercice... Le C.D.U. pourrait ainsi
sortir de l'impasse où le plonge 1 in-
transigeance de son chef octogénaire,
qui s'obstine à gouverner seul et à cas-
ser les reins de ceux qui, tel le ministre
Erhard , pourraient un jour briguer sa
succession.

Mais le vieux chancelier, s'il n'a plus
son autorité d'antan , a conservé tout
son sens de la diplomatie. Lorsque le
plan Hassel fut discuté par le comité
central du parti, la semaine dernière, il

se garda bien de le critiquer... Sachant
que la création d'un poste de « vice-
président-dauphin » ne manquerait pas
d'exciter la convoitise de ses successeur*
présumés, il eut quelques paroles aima-
bles à l'égard de von Hassel, mais dé-
clara que le parti avait d'autres chats
à fouetter, avant les élections générales
de 196 1, que de discuter sa propre ré-
forme. Appuyée par la puissante sec
tion de îa Rhénanie du Nord-Westpha-
lie, qui nourri t l'espoir de faire admet-
tre son président du conseil Frana
Meyer parmi les « papables », cette
opinion triompha sans peine.

Ainsi se trouve ajourné pour des
mois, poui une année au moins selon
les uns, un projet de réforme du parti
démo-chrétien qui aurait amoindri dans
une certaine mesure l'actuelle toute-
puissance du président Adenauer... C'est
un succès personnel pour ce dernier,
mais un succès qui ne fera qu 'augmen-
ter le malaise causé par la désignation
sans cesse retardée de son successeur.

Léon LATOUR.
(Lire la tuile en l i m e  pag e)

APRÈS LE VOYAGE DE M. « K »  AUX ETATS-UNIS

Impression générale : la glace commence à f ondre,
mais il f audra une cascade d'entretiens

l """ ' "pour normaliser les rapports

WASHIN GTON (Reuter). — On apprend de source autorisée
que le président Eisenhower a dé jà  pr i s  contact avec le premier
ministre britannique macmillan et le président de Gaulle ainsi
qu'avec d'autres alliés occidentaux pour les informer des résul-
tats de ses pourparlers avec M.  Khrouchtchev.

« O.K., je reviens d'Améri que , mais je
préfère  la Russie. C' est bon d'être de
retour à la maison. * Telles ont été les
première paroles de M. Khrouchtchev à
son arrivée à Moscou alors qu 'il ré-
pondait aux acclamations de la foule

(notre photo).

En revanche, les affirmations de la
presse britannique selon lesquelles le
présidient Eisenhower aurait adressé à
MM. Macmillan et de GauiHe des notes
dams lesquelles il leur soumet des sug-
gestions SUIT une éventuelle conférence
au sommet ne trouvent pas confirma-
tion.
(Lire la suite en Jîtnc page)

Les relations Est-Ouest
toujours à l'ordre du jour
- ¦ ¦ - . i

Le nombre des victimes
du typhon «Vera » au Japon

ne cesse de s'accroître

Tandis qu'au Brésil des inondations provoquent,
la mort de 115 personnes

Bilan encore incomplet : 3734 tués ou disparus

TOKYO (A.F.P.). — 1799 morts, 1935 disparus et 8073
blessés , tels sont, selon les derniers renseignements officiels mais
qui sont encore incomplets, le nombre des victimes du typhon
« Vera » au Japon.

On pense que la plupart des person-
nes disparues ont été emportées par
les eaux ou se trouvent ensevelies sous
les décombres. ^La partie sud de Nagoya, gros cen-
tre industriel comptant plus de 1,500,000
habitants , est encore sous les eaux ,
trois jours après le passage du typhon.
Environ 180,000 personnes attendent
encore dans ce quartier l'arrivée de se-
cours et d'équipes de sauvetage.

Inondations au Brésil :
115 morts

PORT E ALEGRE (A.F.P.). — 115
morts ont déjà été dénombrés parmi les
victimes causées dans l'Etat de Rio
Grande do Sul par les pluies torren-
tielles et les inondations.

La pluie , qui n 'a pas cessé depuis
un mois de tomber dans ces régions,
a provoqué, en effet , la crue de la
plupart des cours d'eau ainsi que de

Notre béilino : Après le passage du typhon -meurtrier « Vera », les équipes
de sauvetage tentent de retrouver les cadavres ensevelis sous les décombres.

nombreux glissements de terrain et
cboulements de collines.

La localit é la plus éprouvée est oèffle
de Ca-ndelaria , qui compté 75 morts.

Le gouverneur de l'Etait s'est rendu
sur les lieux pour organiser les secours
aux sinistrés et l'évacuation des sans-
abri.

La neige
sur les Montagnes rocheuses
DENVER (A.F.P.). — La neige tombe

depuis 48 heures sur les Montagnes ro-
cheuses où elle atteint soixante centi-
mètres d'épaisseur mardi en certains
endroits.

A Denver même, on signale dix cen-
timètres de neige. Le Wyoming est
également recouvert d'une couche de
plus ieurs centimètres.

A Big Piney, Wyoming, le thermo-
mètre est tombé à moins sept.

Après la publication du communiqué F.L.N. sur le plan de Gaulle

O

N a attaché, nous semble-t-i l, une
importance exagérée à la « ré-
ponse » de M. Ferhal Abbas et

de son pseudo-gouvernement de Tu-
tti ou du Caire. D'abord, H n'a jamais
été question pour la France d'obtenir
une réponse politique et diplomatique
du F.L.N. à la déclaration du 16 sep-
tembre. Dans cett e déclaration, le gé-
néral de Gaulle a pris soin de spé-
cifier qu'il ne négocierait pas avec
l'organisation rebelle el que si ses
membres voulaient avoir pari à la con-
•uttation prévue, ils n'avaient qu'à réin-
tégrer le territoire algérien, ayant rem-
pli les conditions d'un « cessez-le-feu ».

C'est là une pièce maîtresse, on
ne l'a pas assez vu, de la politique
jlgérienne du général de Gaulle. Si
celui-ci a fini par consentir à l'« auto-
détermination », c'est à la condition que
lu Algériens, dans un délai de quatre
)i« après la pacification, se prononcent
individuellement sur leur destin. Ils n'ont
jamais été un Etat, ils n'ont jamais
possédé de souveraineté au cours de
l'histoire, le président de la République
h rappelé avec force ; ef ce ne sont
psi dès lors les titres que s'est acquis
le F.L.N. (et qui sont ceux du crime
i de l'assassinat), qui peuvent lui per-
«Ure de revendiquer la « représenta-

Pouriant, sa manœuvre est claire. Ne
pouvant repousser au regard de l'opi-
nion mondiale le principe de l'auto-
détermination , il met tout en oeuvre,
dans sa prise de position, pour que
Paris en discute avec lui, et avec lui
seul. Prétention insoutenable au point
de vue français, el rendue plus insou-
tenable encore par l'arrogance des con-
ditions que pose ce « gouvernemen t »
sans mandat.

N'en rappelons que quelques-unes.
Ferhaf Abbas émet des prétentions
sur le pétrole du Sahara, comme s'il
était pour quelque chose dans sa dé-
couverte _ et dans son exploitation, il
contes le, d'autre pari, au général de
Gaulle, au cas où la « fâcheuse indé-
pendance » sortirait des urnes, le droit
pourtant élémentaire, pourtant légitime,
de prendre des mesures de protection
el de regroupement pour les musulmans
el les Européens qui auraient manifesté
leur volonté de rester Français. On ne
saurait mieux laisser percer le bout
de l'oreille totalitaire.

Il est bien peu probable, en consé-
quence, qu'une réaction favorable quel-
conque au « plan Ferhal Abbas » s 'es-
quisse du côté officiel français. Le
chemin de la paix, de la seule paix
qui ne soit pas une capitulation hon-
teuse pour la France — et cette capi-
tulation mènerait la Cinquième Répu-
blique au même effondrement que
«lui qu'a subi la Quatrième — le
ijnéral de Gaulle l'a indiqué claire-
«nf : que cessent ces combats inhu-
mains ef fratricides qui n'ont plus de
sens, que ceux qui se battent acceptent
purement et simplement la « paix des
braves » déjà généreusement otferte
•n octobre de l'année dernière I

Hélas I cette contribution-là, la seule
efficace qu'il pourrai) apporter à la paix,
Ferhal Abbas ne veut ou ne peut pas
"apporter. Tout au contraire, les tueurs
de l'organisation qu'il préside recom-
mencent à Alger même leurs abomi-
nables attentats.

La u déclaration » du F.L.N. comporte
enfin un danger évident sur le plan
international. Elle vise à émousser l'im-
pression qu'a produite la prise de po-
sition du général de Gaulle sur les
milieux « onusiens ». Là, il appartient à
Paris de demeurer ferme et vkjilan l,
quant au bon droit , et quant aux droits
?oui courts de la France ; comme il
appartient au gouvernement Debré de
faire en sorte, conformément à ses
promesses, que cessent dans la métro-
pole les campagnes défaitistes qui con-
Smieni à apporter de l'eau au moulin
oes prétentieux dirigeants de l'« or-
ganisation extérieure ».

René BRAIOHET.

Le F.LN.
manœuvre...

M. Khrouchtchev
est parti pour Pékin

I 
MOSCOU (Reuter). — Le premltjr

ministre Khrouchtchev a quitté Mos-
cou mardi soir par avion à destina-
tion de Pékin.

Il assistera aux fêtes du lOme anni-
versaire du régime communiste en Ré-
publique populaire de Chine.



On cherche pour les 3 et 4 octobre une

FEMME
pour aider à relaver. S'adresser au restau-
rant des Halles, tél. 5 20 13.

Commerce d'alimentation cherche
jeune

aide-vendeuse
Adresser offres écrites à C. T. 9423
au bureau de la Feuille d'avis.

On engagerait une personne sachant tra-
vailler au

sp i r o g r ap h e
On mettrait éventuellement au courant.. —
Adresser offres écrites à S. J. 9441 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour entrée immédiate

ouvrières habiles
connaissant la gravure au pantogra-
phe. Gravure moderne, Côte 66, télé-
phone 5 20 83. . m .

Importante fabrique d'horlogerie du
Vignoble engagerait tout de suite

acheveurs d'échappement
sur grandes pièces, et

ouvrières
consciencieuses et habiles , qui se-
raient mises au courant sur diffé-
rentes parties d'horlogerie.
Adresser offres écrites à L. C. 9434
au bureau de la Feuille d'avis.
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$4
S. A., Neuchâtel, Treille 4, tél. 5 20 01,
cherche pour entrée immédiate un
jeune

commissionnaire
S i ¦ . ¦ —— 

Nous cherchons, pour entrée immédiate,

mécaniciens - ajusteurs
pour montage de transformateurs

:'• -
Faire offre avec curriculum vitae et copies de certificats
au Bureau du Personnel A. I. de la SA. des Ateliers de
Sécheron-Genève.

Heures de réception : du lundi au vendredi, de 8 à 10 h.
et de 14 à 16 heures.

Monsieu r seul cherche pour date
à convenir,

gouvernante
pour la tenue de son ménage. —
Offres écrites sous chiffres P. H.
9439 au bureau de la Feuille d'avis.

CHEMINS DE FER FÉDÉRAUX
La Direction du 1er arrondissement des OF.F.
cherche pour la section des bâtiments, à Lausanne,

1 architecte llme,
éventuellement lre classe
Conditions d'admission : études universitaires com-

plètes et diplôme d'architecte. Connaissance
de l'allemand.

Traitement : 8me, éventuellement 5me classe de
traitement.

Délai d'Inscription : 25 octobre 1959.
S'adresser par lettre autographe et curriculum vitae
à la direction du 1er arrondissement des C.F.F., &
Lausanne.
Entrée en fonctions : à convenir.

: ^ -s
..Grand garage de Bienne cherche, pour entrée immédiate ou à
isonvenir, un

facturiste
Nous demandons : bonnes connaissances de la comptabilité et de

la branche automobile , travail précis, propre et rapide,
bilingue français - allemand, habitude de la clientèle,
initiative.

Nous offrons : place stable, rétribution selon capacité, responsabilité '
partielle de la partie administrative, Indépendance dans
le travaU .

Faire parvenir offres manuscrites avec currloulum vitae, copies de
certlfïcaits, références et prétendions d» eatalre, sous chiffres
AS. 19265 J. aux Annonces Suisses S. A. « ASSA », rue de Morat 13,
Bienne. Discrétion assurée.

C Lj

Lire la suite des annonces classées
en onzième page
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SPI Neuchâtel
Etablissements

publics
A l'occasion de la Fête

des vendanges, les éta-
blissements publics pour-
ront demeurer ouverts
comme suit :

1. Du samedi 3 au di-
manche 4 octobre 1959 ,
toute la nuit. Les orches-
tres sont autorisés à
Jouer jusqu'à 2 heures,
et pour les danses, Jus-
qu'à 5 heures.

2 . Du dimanche 4 au
lundi 5 octobre 1959 ,
Jusqu'à 2 heures. Les
orchestres sont autorisés
à Jouer Jusqu'à minuit,
et pour les danse6, Jus-
qu'à 2 heures.

3. Enfin, les tenanciers
qui en feront la deman-
de au poste de police,
seront autorisés à pro-
longer l'ouverture de

' leurs établissements Jus-
qu'à 1 heure du matin
les Jeudi 1er et vendredi
2 octobre 1959 , ou seule-
ment l'un ou l'autre de
ces deux Jours, contre
paiement de la taxe¦ habituelle.

Direction de la police.

CONCISE (VD) I

Garage à remettre
situé en bordure de la route cantonale, immeuble avec
deux logements, atelier de réparation , local de lavage et
station-service. Capital nécessaire pour traiter Fr. 20,000.—.
S'adresser à

i BP Benzine et Pétroles S. A., PESEUX \\
î, Tél. (038) 819 21 , |

ENGOLLON
(Val-de-Ruz )

A vendre Jolie maison
en bon état, 2 loge-

.ment de deux et trois
pièces, deux cuisines,
rural , jardin, verger. Prix
avantageux . Ecrire sous
chiffres Y. N. 9394 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Local
à louer, rue de l'Eclu6e
No 27 ; loyer mensuel :
Fr. 24.— . S'adresser à
l'étude Roger Dubois,
notariat et gérances. Ter-
reaux 3, tél . 5 14 41.

\f

OFFICE DES POURSUITES, NEUCHATEL

Enchères publiques
Le jeudi 1er octobre 1959, dès 14 heures,

l'Office des poursuites vendra par voies d'en-
chères publiques, au local des ventes, rue de
l'Ancien-Hôtel-de-Ville : 3 beaux lits (som-
mier métallique), 1 petite commode, 1 ar-
moire à glace, 4 fauteuils, 1 table ronde ,
1 table carrée, 1 table de radio, 1 étagère,
1 petite bibliothèque, 1 lustre, 1 secrétaire,
1 buffet de service, 1 lit usagé, 1 tapis, 2 bu-
reaux ministre, 1 appareil de télédiffusion ,
1 lavabo, 1 duvet , 1 table à allonges, 5 chai-
ses, 1 passage, 1 machine à écrire « Pail-
lard », 4 tableaux , 1 lot de vêtements et linge-
rie pour homme (usagés), 1 montre, 3 réveils,
1 petit piano, ainsi que d'autres objets.

La vente aura lieu au comptant, conformé-
ment à la L.P.

OFFICE DES POURSUITES.

A Tendre à Ravoire sur Martigny,

magnifique chalet neuf
complètement agencé, avec garage, altitude
1200 m. Vue imprenable ; accessible toute
l'année.

Pour tous renseignements, s'adresser à la
scierie A. Meunier, Martigny-Bourg (Valais).

A vendre à Fleurier

MAISON FAMILIALE
comprenant un logement de 3 pièces, L

- cuisine, salle de bains, véranda vitrée.
Construction récente et de premier
ordre . Excellent état d'entretien. Jardin
clôturé de 875 m2. Entrée en jouissance
à convenir.

Pour visiter et traiter, s'adresser à
l'étude de J.-Cl. Landry, notaire, Grand-
Rue 19, Couvet. Tél. 9 21 44.

A vendre dans grand village du Jura ber-
nois (près de Porrentruy) une

FABRIQUE
de 45 m. sur 10 m., avec rez-de-chaussée,
appartement de 5 pièces et terrain de 81
ares attenant . Con viendrait pour toutes
industries. — S'adresser à L. Bregnard , rue
Cordey 28, Yverdon. Tél. (024) 2 38 60.||P| Neuchâtel

Bal masqué
A l'approche de la

Fête des vendanges, 11
est rappelé aux sociétés
locales, ainsi qu'aux te-
nanciers de cafés-restau-
rants et de salles de
danse, qu'aucun bal
masqué ne peut avoir
lieu dans un établisse-
ment public sans l'auto-
risation de la direction
soussignée.

Direction de la police.

^a« I VILLE

f|P| Neuchâtel
Bains du lac

Le public est Informé
que les bains du lac
seront fermés dès Jeudi
1er octobre 1959.

Direction de la police.

A louer au Clos de
Serrières, belle chambre
meublée pour monsieur.
Tél. 8 33 79.

Belle grande chambre
à Jeune fille sérieuse.
A. Fauconnet , Plerre-à-
Mazel 2.

A louer

2 places
de garage

dans notre local du fau-
bourg de l'Hôpital 29.
iPour les conditions,
s'adresser aux GARAGES
6CHENKER, faubourg du
Lac 29 , NEUCHATEL.
Tél. 5 28 64.

A louer pour fin dé-
ceubre. & personnes
tranquilles, appartement
<Je 3 chambres, cuisine
•t dépendances. Vue ma-
gnifique, a

Bevaix
(Jordlls). S'adresser à
Ed. Comtesse. Bevaix.

A louer très belle
Chambre à 1 ou 2 lits.
Malllefer 15. Tél. 5 74 93.

A louer pour tout de
suite ou date à convenir,
dans une maison neuve
à l'ouest de la ville , très

BEL APPARTEMENT
de 3 pièces plus cuisine,
balcon au soleil , tout

• confort , vue. — Faire
offres sous chiffres F. W.
0427 au bureau de la
Feuille d'avis.

Belle chambre, 60 fr.
Sablons 31 , 3me à gau-
che.

On cherche pour élève de l'école supé-
rieure de commerce, à partir du printemps
11)60 et pour trois ans, - .

pension dans milieu soigné
Vie de famille et surveillance désirée.

Offres sous chiffrée D 73410 Y à Publici-
tas, Berne.

Quelle dame seule ou couple sans enfant pren-
drait en

chambre et pension
dame de 60 ans, propre et solvable, pour Fr. 200.—
par mols, blanchissage et chauffage compris ?
Elle ferait sa chambre et aiderait le matin à petits
travaux ménagers (paysans exclus) ; cuire, par-
quets, lessive exclus. —' Faire offres détaillées sous
chiffres p 6139 N à Publicitas; Neuchâtel.

URGENT
Je cherche à louer

pour le 24 octobre, ap-
partement de 1 ou 2
chambres, cuisine, bains,
chauffage ; quartier Pou-
drières, Vauseyon, les
Parcs, la Côte, Valangi-
nes. — Adresser offres
écrites à M. O. 9446 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Chambre a louer, so-
leil , vue, chauffage cen-
tral. Part' à la cuisine
et à la salle de bains.
Libre tout de suite . —
S'adresser : Ribaudes 40,
2me étage, tél. 5 44 87.

Chambre à louer à
Jeune homme sérieux.
Tél. 5 90 29 de 12 h. a
12 h. 80.

Maillefer
Jolie chambre à louer

à jeune homme. Chauf-
fage général, salle de
bains. Tél. 5 35 21.

A louer Jolie chambre,
tout confort. Bas du
Mail. Tél. 5 42 50, Jusqu'à
9 heures, et à partir
de 13 heures.

A louer une chambre
m e u b l é e ,  au soleil ;
chauffée. — S'adresser :
Parcs 33, rez-de-chaussée
à droite, après 16 heures.

Jeune couple cherche,
pour le 1er novembre,
un

appartement
de 3 pièces, si possible
confortatjle et avec ga-
rage , dans les environs
de Neuchâtel ou éventu-
ellement à Neuchâtel
même. Tél. (031) 61 53 42 ,
aux heures de bureau.

Chambre et pension
pour Jeune homme sé-
rieux. Beaux-Arts 24 , 2me
étage.

jeune dame cherche
appartement de

1 ou 2 pièces
avec cuisine , tout de
suite ou pour date à
convenir. Bas de la vllle-
Monruz. — Adresser of-
fres écrites à G.X. 9428,
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer c h a m b r e  à
monsieur, près de la gare.

Demander l'adresse du
No 9429, au bureau de
la Feuille d'avis.

Chambres à louer. Tél.
5 92 63 , dès 18 heures.

A louer à monsieur
jolie chambre meublée.
Bellevaux 14.

Chambres à louer avec
bonne

PENSION
au centre. Tél. 5 61 91.

A louer chambre en-
soleillée, bien chauffée,
à monsieur sérieux.
Bains. A 5 minutes du
trolley. Tél. 5 36 15.

Deux chambres à 1 ou
2 lits pour Jeunes gens
sérieux. Tél. 5 58 73, à
midi et à 19 heures.

Chambre à louer. —
Vleux-Châtel 29 , 2me
étage à droite. Tél.5 23 20.

Bureau de renseignements et de recou-
vrements cherche

R E P R É S E N T A N T
de première force pour visite r commer-
çants et artisans. Activité et gain inté-
ressants. Offres avec curricuilum vitae
sous chiffres M. E. 9435 au bureau de
la Feuille d'avis.

AU FRIAND, SOUS LES ARCADES,
cherche jeune

aide -vendeuse
Se présenter ou téléphoner au 5 43 52.

Nous engageons

ouvrières habiles
qualifiées, pour date à convenir. —
Faire offres ou se présenter entre
7 h. et 8 h., ou de 14 h. à 15 h.,
chez Leschot & Cie, cadrans, Mail 59,
Neuchâtel.

Ménage soigné cherche

employée de maison
de confiance. Appartement tout confort. Pas de
gros travaux. (Couple de deux enfants.) Adresser
offres écrites à K. M. 9444 au bureau de la Feuille
d'avis.

Mécanicien
ou aide-mécanicien
même âgé, pouvant travailler Seul,
est dem andé pour l'entretien • du
parc de machines d'urne petite in-
dustrie. Place stable. Entrée imrrié- '
diate ou à convenir. — Demander- \-
l'adiresse du No 9436 au bureau de
la Feuille d'avis.

™ ¦*¦¦ . ¦ - = rtUlLLE, U r tV l û  Lf C

Dans quel pensionnai
(pas catholique)

2 jeunes filles
de bonne famille étrangère, des 2me et 3me
années d'école secondaire (parlant le fran-
çais et l'anglais), trouveraient-elles tout de
suite un bon accueil ?

Les offres sont à adresser sous chiffres
N. 17106 Z., à Publi cita s, Zurich 1.

Fabrique de la région cherch'è' ' ,ll U 
_

MAGASINIER '"
Place stable et bien rétribuée. Gan>-
diclats sachant travailler seuls et
capables de tenir un inventaire
permanent sont priés die faire des
offre s écrites avec prétentions de
salaire sous chiffres R. I. 9440 au
bureau de la Feuille d'avis.

Nous désirons engager tout de suite
ou pour époque à con venir «

EMPLOYÉE DE BUREAU
très qualifiée, active et conscien-
cieuse. Connaissance de l'allemand
exigée.
Seules les propositions de personnes
bien au courant de la partie et ca-
pables d'assurer des responsabilités
seront retenues.
Faire offres sous chiffres P 6044 N
à Publicitas, Neuchâtel.

(D
Nous cherchons

REPRÉSENTANT
,

¦ ' ¦:
' ' - . . - . . .

-¦ '
.

•
¦

¦ ¦ ' 
'

•

"''*' ¦ ¦ ¦ 

. . . ! .' i > ¦ • , -, ,-fr • i • '¦ • • ¦- " • '  • 
¦ 

' • ¦

actif , de langue maternelle française pour la Suisse romande et une
partie da la Suisse centrale ; connaissance de la langue allemande indis-
pensable.
La. préférence sera donnée à un candidat ayant une bonne formation
commerciale et une expérience de quelques années comme représentant
dans la branche quincaillerie.
Place stable, caisse de pension, aufo a disposition. ,
Les postulants sont priés d'adresser leurs offres manuscrites avec copies

; de certificats , prétentions de salaire, photo et références.

à la DIRECTION DES TRÉFILERIES REUNIES S. A., BIENNE

VIGNERON
connaissant bien la cul-
ture de la vigne , est
cherché par le domaine
de l'hôpital de Soleure,
pour la Neuveville et le
Landeron. — Faire offres
avec références à H. Hilt-
polt , régisseur, la Neuve-
ville.

On demande

jeune fille
active et de confiance,
pour le ménage et pour
aider un peu au magasin.
Paire offres à M. Thié-
baud, boulangerie du
Mail , tél . 6 28 54.

¦ Voudriez-vous devenir ¦

'REPRÉS ENTANT ( E ) j
B indépendant pour la clientèle particulière ? |

B 

Importante organisation mode rne de la branche alimentaire H
avec spécialité de première classe vous offre : 

^
/ FIXE, BONNE PROVISION ADDITIONNELLE, GRANDE |
;' i*ARI , jiï£& ,FRAIS. Caisse accident et maladie.

H Seules des personnes sérieuses et travailleuses, qui seront' ¦
f ] introduites, sont priées d 'adresser leur offre détaillée à la fij
¦ Direction de la NAHRIN S.A., fabrique de produits alimen- ¦

n taires, Sarnen/OW. uf ' i

Importante fabrique d'horlogerie
engagerait

pour son bureau de vente à la Chaux-de-Fonds
jusqu'au 30 avril 1960,

ensuite dans ses nouveaux locaux à Neuchâtel

secrétaire sténodactylographe
en qualité , de collaboratrice directe du directeur.
NOUS OFFRONS : travail varié et intéressant ;

salaire de Fr. 700.— à 900.— selon les
capacités ;
p l a c e  s t a b l e  offrant possibilités
d'avancement ;
semaine de 5 jours.

NOUS DEMANDONS : personne habile et consciencieuse,
ayant une bonne culture générale et
capable d 'initiative , connaissant par-
faitement le français, l'anglais, l'alle-
mand — éventuellement l'espagnol —
et capable de sténographier dans ces
3 ou 4 lan gues.
La préférence sera donnée à une per-
sonne au courant des formalités d'ex-
portation horlogère.

Date d'entrée : 1er novembre ou à convenir.

Les personnes répondan t aux qualifications requises sont
priées d'adresser leurs offres manuscrites, avec curriculum
vitae , copies de certificats , référ ences et photographie à case
postale No 18.301, la Chaux-de-Fonds.

On demande pour laFête des vendanges, so-m-
mellères et sommeliers

EXTRA
Restaurant du - Jure,

Neuchâtel.

Pour un travail accès-
solre très intéressant
nous cherchons dans
chaque localité

RETRAITÉ
ancien éducateur ou
fonctionnaire, ou em-
ployé. Ecrire sous chiffre»
P. 6073 N., à Publicitas
Neuchâtel.

Confiserie - tea-room
cherche

jeune vendeuse
Offres à Mme Schmid

confiserie, 8, rue Saint!
Maurice, Neuchâtel Tfl
5 14 44.

On cherche pour enteé»immédiate

jeune vendeuse
de confiance. — Offresavec certificats let pré.tentions de salaire à i»
confiserie Walder Neuchàtel , Croix-du-Marché"

EXTRA
Sommelier (ère) est de.
mandé (e) pour tout de
suite ou pour la Fête
des vendanges. — là,
5 18 86.

On cherche

sommelier (ère)
Entrée immédiate ou i
convenir . Hôtel du Mai.
ché, tél. 5 30 31.

Jeune employé
de bureau

est cherché par agence générale
d'assurances de la place (avec ou
sans formation commerciale). Tra-
vaux variés, réception , etc. (forma-
tion à recevoir). Place stable pour
jeune homme désirant se créer une
situation. Entrée immédiate ou à
convenir. Adresser offres écrites à
L. N. 9445 au bureau de la Feuille
d'avis.

Entreprise de Genève
cherche

technicien-dessinateur
expérimenté

Entrée immédiate ou à convenir, situation
stable et bien rétribuée. — Faire offres sous
chiffres G 14455 X à Publicitas , Genè ve.

On cherche pour entrée immédiate

jeune fille
sachant cuisiner. Bons g a g e s  et
congés réguliers. — Adresser offres
à la confiserie Radelfinger , place
Pury 5, Neuchâtel. Tél. (038) 5 17 25.

OUVRIER
sans aptitudes particulières, mais ca-
pahle de l'intéresser à un travail nou-
veau et varié, serait engagé tout de
suite ou pour date à convenir par
industrie de la place. — Faire offres
avec références et prétentions sous
chiffres A. R. 9421 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche tout de
suite

jeune fille
pas en dessous de 20
ans, pour le ménage.
Etrangère acceptée.

Offres à confiserie
Btlrkl, Peseux.

Jeune fille
sérieuse et active, est
demandée comme femme
de chambre à l'hôpital
Pour taies.
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PREMIERS FRIMAS...
Le manteau vedette du mois !

p lllî *

Elégante à toute heure dans ce manteau de
grande classe en velours rasé pure laine de
haute qualité.
Son grand col mode en « marmotte » véritable
flattera celle qui le porte.
Entièrement doublé satin.
Coloris actuels : beige, vison, noir, vert et bleu.

Tailles 30 à 46 g m9 i g|

Fr. lU Vl"

^LOUVRE
c£Z / ÛĤz/€̂ a44yẐ  SA.

N E U C H Â T E L

A vendre à très bas prix,
faute de place :

plusieurs cuisinières à gaz, 2 potagers com-
binés électricité-bois et gaz-bois, 1 cuisinière
électrique système « Mémagère », 1 cuisinière
pour butagaz, plusieurs fourneaux de cuisine
et de chambre, 1 « Granum » grand modèle,
ainsi qu'une machina à laver « Miele » avec
corps de chauffe 380 volts. Le tout usagé,
révisé, en parfait état de marche et d'en tre-
tien. A voir auprès de la maison Beck & Cie,
à Peseux. Tél. 812 43.

Livraisons franco domicile partout
u~ .

f mmm \
A tous ceux qui sont nés

depuis le 1er janvier 1944 :
écoutez des demain 1er octobre

EUROP E N° 1
à 18 heures

'• •»¦»>
ainsi que tous les jeudis à la

1 même heure ju squ'au 17 décembre
1 .

Pierre Bellemare
vous fera participer au concours i '

v?, SOpRNo/

r^**&; JEUï^*
Prix .

plus d'UN MILLION de francs
français et UN JOUR A PARIS

Voyez notre vitrine, ,
demandez-nous le règlement complet

tf ŷmeQ
Librairie Saint-Honoré 5 ,

NEUCHATEL . Jlm I

FRIGO
« Philco »

et « Bauknecht >
sont en vente chez
René Tanner

Dlme 93, la Coudre
Tél. 5 51 31

Un modèle conf ortable
pour MESSIEURS

Fr. 31.80
cuir noir lisse/grainé combiné

semelles de caoutchouc

CHAUSSURES

J.KURTH.
Seyon 3 NEUCHATEL

LE SOLEIL CHEZ SOI
grâce à

ORIGINAL HANAU
Dépositaire :

ORANGERIE 4

Arrivage des dernières nouveautés

Milieux bouclés
Immense choix. Toutes dimensions

TAPIS BENOIT
Malllefer 25 - Tél. 5 34 69 - Crédit

Présentation à domicile, le soir également
Toujours les plus bas prix. Fermé le samedi

A vendre

1 piano brun
et

1 frigo
le tout en très bon état.
Téléphone 5 81 76.

Machine
à tricoter '

à l'état de neuf , cédée à
240 fr. Sur demande,
payable par acomptes.
Tél. 6 8163.

L 'homme qu on remarque
c'est Vhomme qui choisit

Z t̂ï CHEMISE
4u£ CRAVATE
' ,̂ ^2rv classique où moderne

-̂n^R V>». PULLOVER
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ourquoi
payer davantage v
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CLIMA-BOY
Ventilateur à air chaud Climaboy Rotel, réglable, chauffe en
hiver, rafraîchit en été

1200 watts W C? 2000 watts Cff QFr. # Q." Fr. QO."
-

Paroi chauffante Suzy, réglable sur 3 positions, Mm Ê̂
1200 watts Fr. *& (Q) m

wm
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' ¦ SUZY

Paroi chauffante Acquator, avec humidifica- n j4f»fe
teur, plus d'air sec, réglable sur 3 positions, »ùfe ^̂ W _
1200 watts Fr. *& JF «

Radiateur électrique , réglable, 2 corps de M wW 5 O
chauffe, 1200 watts F**. Mm^̂ F

fllll lillHIHlH GRANDS
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A vendre

pommes de terre
« Blntj e », 1er choix,
pour encavage ; prix du
Jour. S'adresser à Char-
les Etter, Montmollin,
tél. 8 30 59.Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal



Agacements
II  arrive que nos studios nous

o f f r en t  quel ques brefs  moments
amusants grâce aux fa rces et
« blagueurs » professionnels R. De-
vos, René Dorin, Francis Blanche,
et ces hommes-là savent ce qu 'avec
de l' esprit , des facéties , des pata-
quès , on peut faire pour plaire aux
auditeurs. Par malheur — et beau-
coup trop souvent — ces amuseurs
— là se produisent devant le pu-
blic et . ce dernier rit constam-
ment, à chaque p hrase. Il rit quel-
quefois  très vulgairement , en outre ,
et nous autres , qui n'avons nul be-
soin de ces rires pour savoir que
c'est drôle , sommes années tout au
long de l'émission (août et septem-
bre) . Par bonheur , Robert Lamou-
reux, lui, monologue seul et son
unique présence est combien p lus
agréable aux sans-filistes !

Joie dans le ciel
Cette joie ne f u t  pas f ranchement

partag ée par les auditeurs qui, le
20 septembre , écoutèrent la créa-
tion radiophoni que de l 'œuvre ra-
muzienne ¦ du même nom. Cette
résurrection d' un village et de ses
habitants — ces derniers, bien réin-
carnés , disons-le , par les acteurs
de Radio-Lausanne —• cette vie éter-
nelle devant les micros est un peu
maladroite, et souvent cocasse , bien
qu 'on ne cherchât aucunement , cer-
tes , à donner cette impression aux
auditeurs que nous sommes. Il g
a tout de même des invraisemblan-
ces qui ne tiennent pas debout . Ce
qui est supportable à la lecture de-
vient absurde , outré , on gênant ,
dans une réalisation audible el au
cours de dialogues de ressuscites
villageois. L' antici pation de la ré-
surrection est l'une de celles, A ce
que j e crois humblement , qu 'il est
préférable de laisser de côté. Il g
a là, dans cette réalisation biscor-
nue, la marche orageuse des ré-
prouvé s vers les miraculés horri-
f i é s  (où est donc la sérénité des
élus ?) et qui f u t  le point cul-
minant d' un « ratage » dont nous
ne garderons pas un souvenir plai-
sant, encore que la langue de Ramuz
conservât ses qualités réelles dans
la bouche des personnages.

Histoire d'une bouteille
Cette bouteille est pleine , elle

contient du vin de petit/? naissance ,
nous dit le bon causeur Saint-Gra-
nier , le 26 septembre. C' est , par
exemp le, du vin des Côtes de Pro-
vence. Ce f lacon est page au pro-
ducteur soixante francs et tout de
suite , est grevé d' un imp ôt de qua-
rante francs . La bouteille va chez
un épicier qui la vendra 260 à 280
f r .  Elle peut aller aussi chez un
petit restaurateur , qui la vendra
cinq cent francs. Mais chez un
granp caf etier ,' Qf ij la , verra se cen-
dre ' nuit , ' .cents. . f rancs.  De telle
sorte , dit le causeur de Radio-Paris ,

que le garçon qui, en dernier lieu,
débouchera la bouteille , gagnera
bien davantage , avec son seul
pourboire , que le producteur du
vin : cette boute ille aura été vendue
quatorz e fo i s  son prix premier I
Ces détails furent tirés d'un , ar-
ticle du di p lomate .Wladimtr d'Or-
messon, « homme, dit $ain\t-Granier,
qui n'est pas un plais antin'*, Certes
non ! "V-V. .• ' .'.,.^>'

Musiciens de Berne
Le corps de musique d'harmonie-

de la ville de Berne a apporté , le
27 sep tembre; quelques échantil-
lons de ses canacilés et elles sont
grandes ; la èouplêsèe du jeu , tin
accord toujours ' excellent, te rende-
ment individuel - intéressant , une
fusion remarquab le*, -. tels, sont les
agréments musicaux-que Àçus avons
pu apprécier, et ceci tout spécia-

Pour rencontrer la Suisse

Les Allemands
ont sélectionné

' Pour les deux rencontres contre la
Suisse, à Berne (4 octobre ) et à'  Cons-
tance (3 octobre), les joueurs alle-
mands suivants ont été sélectionnés i

Equipe A :
Gardiens : Sawltzkt (VXB. Stuttgart),

TUkowski (We&tfalla Herne). Arrières :
Stollenwerk (P.-O. Cologne), Juskowlak
(Fortuna Dûaseldorf), Schnelltnger (F.-
C. Cologne). Demis : Benthaus (Wesfa-
11a Herne), Schmidt (Borussla Dort-
ipund), Erhardt (Spvgg. Furth), Pyka
(Westfalia Herne), Szymanlak (S.C.
Cartsruhe. Avants : Bahn (P.-C. Colo-
gne), Herrmann (SC. Carlaruhe), Briills
(Borussia Mônchen Gladbach), TJ. See-
ler (SV. Hambourg), Sledel (Bayern
Munich), Vollmar (F.-C. SarrebrUck).

Equipe B :
Gardions : Ewert (P.-C. Cologne),

Eglin (Kickers Stuttgart). Arrières :
Lutz (Etotracht Francfort), Glesemamn
(jB ayern Munich) , Olk (Arrrilnla Hano-
vre). Demis : Stlnka (Eintracht Franc-
fort), Wenauer (P.-C. Nuremberg),
Schulz (P.-C. Gùnnigfeld), Ingenbold
(Schwarzwelss Essen). Avants : Peigen-
apan et Kôlbl (Munich 1860), Llndmer
(Eintracht Francfort), Strehl (F.-C. Nu-
remberg) , Pfaff (Eintracht Francfort),
Oleslarczyk (Borussia Dortmund). Aux
dernières nouvelles, le Joueur d'Etotracht
Francfort, Pfaff , s'étant blessé ' au camp
4!entralnemenit, ne figurera pas dans
l'équipe.

Et à part cela
... vous aurez pu écouter la féerie
de Jaques-Dalcroze, «Le petit roi
qui pleure », le 20 septembre ;
0 le même jour , du Palais de

Chaillot, à Paris, l'Orchestre
philharmonique de New-York ;

0 les bons commentaires d'E. An-
sermet aux enfants des écoles,
sur Debussy et • La mer », le
21 septembre ;

% le Festival de Montreux , Cari
Schuricht et Arthur Gremlaux,
le même soir sur Paris ;

0 le « Bacchus » de Jean Cocteau,
avec Jacques Dacmine et Nelly
Borgeaud , le 22 septembre ;

0 de jeunes chefs d'orchestre, au
concours du Festival de Besan-
çon, le 23 au soir ;

0 l'intéressant « Carnet de route .
d'Isabelle Debran , le 25, et le
beau Concerto pour harpe et
orchestre de Haendel , en fin
d'après-midi, le 27 septembre.

Le P. S.

lement au cours de l 'interprétation
brillante de la Danse nationale po-
lonaise. Compliments au chef ,  Bru-
no Goetze.

Hauts exemples
Tant de nos petits orchestres pro-

vinciaux croient de leur constant
devoir de mettre à l'étude des ou-
vrages d i f f i c i l e s , peu assimilables,
mais « classiques », et repoussent
avec dédain des compositeurs tels
que Suppé , Offenbach , Joh. Strauss,
E. Coates , etc. Que n'ont-ils , nos
musiciens, écouté , le 27 sep tembre,
des ensembles parmi les premiers
du monde : l'orchestre de Phila-
delphie (Ormandy) ,  celui de l'Opé-
ra d'Etat de • Berlin (Hansgeorg
Otto) , la Philharmonie de l'Alle-
magne de l'Ouest (W. Schùchter) ,
et d' autres, nous o f f r i r , sur Radio-
Vienne , valses , ouvertures , barcarol-
les, etc., des compositeurs nommés
ci-dessus , et auxquels leurs masses
orchestrales mjà f fn i f i ques rendaient
un hommage éclitiankl̂

y -
-

, Le Père Sorell.

Ouvrez lœil et le bon...
PETITE CHRONIQUE DE LA TV.

60,245 concussions
A Fin AOUT

Au 31 août , le nombre des conces-
sions en Suisse s'élevait à (19,245, dont
63,381 privées et 5864 publiques. Pour
les mois de juillet et d'août, l'accroisse-
ment a été de plus de 3000 concession s
(jui l let  : 1613, et août ! 1367). La ré-
part it ion approximative jpar région lin -
guistique est la suivante : Suisse ro-
mande environ 15,000, Suisse alémani-
que 48,700 et Suisse italienne 5500.

Ce sont les directions téléphoniques
de Zurich (262), Bâle (253) , Bellinzone
(138), Lausanne (108), Saint-Gall (98),
Genève (80) qui ont enregistré les aug-
mentations les plus marquantes pour
le mois écouté.

•LE MAGAZINE AGRICOLE
SERA DIFFUSÉ

DEUX FOIS PAR MOIS
En relation avec l'actualité, le « Ma-

gazine agricole » présenté par J. Lae-
dermànn , rédacteur en chef de « La
Terre vaudolse », a trouvé l'aud i ence
non seulement des spectateurs de la
campagne mais aussi de ceux de la
ville.. Il a montré des cultures peu
connues du public, abordé le problème
du lait , traité des questions de la vigne
et du vin, de l'emploi rationne] des
machines agricoles, «te. Il a réalisé
des émissions dans les camions de

Vaud, Valais et Genève et préparé des
émissions dans les cantons de Neuchâ-
tel et de Fribourg.

Dès cet automne, le < Magazine agri-
cole » sera diffusé deux fois par mois
— chaque émission durant 15 minutes
— à une heure plus favorable, soit le
dimanche à 17 heures» Sous le titre
de « Terre romande », il continuera à
traiter des problèmes de notre agri-
culture.

DES COnSEILS JUDICIEUX
AVX ENFANTS

QUI REGARDENT LA TV
L'UNDA, l'Association catholique in-

ternationale pour la radiodiffusion et
la télévision, a publié un code des
éducateurs usagers de la TV qui pré-
cise, notamment, que le poste de TV
ne doit pas être placé trop haut par
rapport aux enfants, que l'enfant doit
être assis dans une position confortable
évitant le laisser-aller et les attitudes
fatigantes et déformantes, qu'il faut
habituer l'en fa nt à être poli èhvers les
autres spectateurs. Mieux vaut quitter
le spectacle pour lequel on n'a pas
d'intérêt que de perturber te plaisir
des autres. ¦ ('• ;

La TV n'a pais sa place pendant les
repas. L'émission trop tardive est con-
tre-indiquée pour les enfants. Elle est
mal reçue s'ils sont fatigués ; elle nuit
encore au sommeil. Un intervalle d'en-
viron un quart d'heure doit être mé-
nagé entre la fin de l'écoute et le
coucher.

NOUVEAUX ESSAIS
DE T R A N S M I S S I O N  TV

EiV' MONTAGNE
Les Busses étudient actuellement

dans la région d'Alma-Mata , dans le
Kasa kslan , la possibilité de transmet-
tre en montagne des images TV grâce
au phénomène de l'amplification di-
fraotionnelle des dmdes de moins d'un
mètre , par des obstacles naturels co-
niques.

Ce procédé utilis e, parait-il, les ci-
mes des montagnes qui joueraient le
rôle d'amplificateurs et de réflecteurs .
Des téléspectateurs recevra lent ainsi à
une distance de plus de 190 kilomètres
les programmes de l'émetteur d'Alma-
Ata dont ils sont séparés par une
chaîne de montagne élevée.

pj t j Cinémas
Rex : 15 h. et 20 h. 15. Les tanks arrivent.
Studio : 15 h. et 20 h. 30. Terreur sur

Borne.
Cinéac : 14 h. 30 et 20 h. 30. Bonjour

sourire.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. 10, rue

Frederick.
Palace : 15 h. et 20 h. 30. Julie la Bousse.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30. Nuits

d'Europe.

Disparition d'un as de la belle époque
|| NOTRE CHRONIQUE D'AUTOMOBIUSME 

^

Lundi est mort un des plus
célèbres coureurs automobiles
de la belle époque. Agé de 58
ans, il avait fait une carrière
exceptionnelle.

Pilote officiel de c Mercedes », il pos-
sède un palmarès prestigieux comptant
une bonne centaine de victo ires rem-
portées sur tous les grands circuit s
d'Europe dont ' dix-huit dans les Gran ds
Prix d'Allemagne. Quatre fois champion
d'Europe en catégorie course et sport,
il est t i tu la i re  du record du monde
de vitesse. Sa performance de 452 km.
700 à l'heure, départ lancé, n'a jamais
été améliorée . Caracciola est plus par-
ticulièrement connu des ama teurs de
sport automobile qui se souviennent de
la belle époque précédent le début de
la guerre de 1939. Il y avait alors un
peloton d'as authentiques dont les
principaux , à part Caracciola, sont Bo-
semeyer, Tazio Nuvolari , Hans von
Stuck. Caracciota avait un style sobre,

impeccable et se distinguait de ses ad-
versaires par sa position très près du
volant . Après la guerre, il reprit le
pilotage pour disparaître de la compé-
tition après un accident dont 11 fut
victime , au volant d'une voiture de
sport en 1952, sur le circu it de Berne.

X X X
La course de côte du Marchairu z a

connu un vif succès. II faut féliciter
les organisateurs qui avaient prévu une
compétition pour les pilotes non licen-
ciés. Cette manière de faire permet à
certains « espoirs » de goûter les joies
du sport automobile. Quant  à la course
principale, celle des licenciés prenant
part au championnat suisse, elle a per-
mis à Walter sur « Porsche BSK » de
ba t tre son propre record. Signalon s
que Prêtre sur « Plymouith » et Lam-
bert sur « Ferrari », tous deux pilotes
de l'écurie des Trois chevron s, se sont
classés en tôte de leurs catégories res-
pectives.

P. Mr.

Le tournoi de Sommartel
Disputé a Sommartel , ce traditionmel

tournoi, organisé par 1* club loclois,
a connu un vif succès.. Ouvert à tous
les clubs neuchàtelois, cette intéres-
sante compétition , disputée selon la for-
mule handicap et repêchage, a donné
les résultats suivants :

Simple messieurs (35 Inscriptions) : 1.
Stelnke, Sapin , la Chaux-de-Fonds ; 2.
Luginbuhl, Neuchâtel ; 3. Dreyer, Neu-
châtel ; 4. Glndrat , le Locle ; 5. Prétôt,
Sapin , la Chaux-de-Fonds ; 6. Scurl, Mal-
son des jeunes, Neuchâtel ; 7. George
Brandt , le Locle ; 8. Maurice Brandt,
le Locle ; 9. Francis Meyer, le Locle ; 10.
Cuany, la Côte, Peseux ; 11. Ray, le Lo-
cle et Ghelfl, Maison deB jeunes, Neu-
châtel , etc.

Simples Dames (5 Inscriptions) : 1.
Mlle Marguet , Morteau ; 2. Mme Guyot,
Cernler féminin ; 3. Mme Bésoml, Cer-
nler féminin ; 4. Mlle Portmann , Cernler
féminin et Mme Hofer , Cernler féminin.

Doubles (14 équipes) : 1. Brandt-
Meyer , le Locle ; 2. Luglnbiihl-Dreyer,
Neuchâtel ; 3. Prétôt-Dutronnoy, Sapin,
la Chaux-de-Fonds ; Ray-Cuany, le Lo-
cle/Peseux ; 5. Brandt-Schnelder, le L6-
cle, Laux-Stelnke, Sapin, la Chaux-de-
Fonds, Carnal-Glndrat , le Locle, et Hu-
guenln Plchot , Morteau, etc.

Le challenge par équipes revient au
C.T.T. Neuchâtel grâce à Lugtobulil-
Dreyer-Chassot.

Les Neuchàtelois
défavorisés

Une première éliminatoire roman-
de en vue des champion nats suisses
était prévue samedi à Lausanne.
Sans qu'ils aient été avertis du ren-
voi de cette épreuve, les Neuchàte-
lois ont fait le déplacement pour
trouver porte close. Le Judo-Club
de Porrentruy était dans la même
situation .

Pour les Neuchàtelois, le problème
est maintenant complexe. En effet ,
cette éliminatoire aura lieu le 3 oc-
tobre, jour de la Fête des vendan-
ges. Quant à Fuhrmann , candidat
sérieux au titre de champion de la
catégorie poids moyens, il est entré
au service militaire. Obtiendra-t-il
congé pour le 3 octobre à Lausanne
et pour le 10 octobre à Fribourg ?
Quelle organisation 1

Le Brésilien Maita
eh t  ̂à Harrisbourg

La troisièinitf» ,;journée du championnat
du mondé,-. af.Harrisbourg, était con-
sacrée au VhV lEUe- a. été marquée par
une défaitev^sseit' nette du tenant du
titre,, le" SôViétKIuê NQwikow, qui dut se
contenter v.d^iti'y résultat modeste. ' La
tenue du leéjfjjjsr. proviso ire du classe-
ment général, le Brésilien Malta , déjà
vainqueur lors des Jeux panaméricains,
confirm e les qualités que ce concur-
rent avait affichées, il y a un mois.

Voici les résultats de l'épreuve de
tir : 1. Perdinandy (Hon ) 960 p. ; 2.
Tatanlinov, (URSS) 940 p. ; 3. Riera
(Arg) 940 p.;.74. Miller (E-U) 920 p.;
6. Tartàsov (URSS) 920 p.; 6. Harvey
(6-É) 920 p, -Puis ; 19: Mlnder (S)
800 p.; 21. Bigen (S) 780 p. — Classe-
ment par équipes : 1. URSS, 2660 p. ;
2. Hongrie,,45^80 p. ; 3. Etats-Unis,

- 8640 J>, gsJife 1 Classement% intermédiaire après trois
disciplines :. J". v^Ialta (Bré) 2784 p.; .2
Almeda (Me*) 3720 p. ; 3. Btera (Arg)
8692 p..; 4, MIJlér (E-U) 2685 p. ; 5. Ta-
rasov (URSS)". 2878 p. ; , 6. Katter (FI)
2861 p. ; 7> tombent (E-U) 2650 p.; 8.
Nowikov (URSS). 2635 p. Puis : 15. Mln-
der (S) 2431 p . ; .  22 . Hngen (S) 2194 p.
Par équipes : 1. Etats-Unis, 7664 p. ; 2.
URSS, 7560 p. : 3. Mexique, 7478 p. ;
4. Finlande, 7386 p. ; 5. Suède, 7237 p.
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Les traditionnelles légates d'automne de Zurich viennent d'avoir Heu, Pâs ::[.
moins' de^qjjjBrtre-vlngt-dix. embarcations y participèrent. Nous voyons ci-dessus/
les concurrents de "l'épreuve des « huit » se dirigeant vers la ligne de départ.'

Les régates d'automne à Zurich

' Cantonal organise ce SOIT sa troisième
nocturne de la saison. Il a Invité la
solide formation allemande des Kickers
de Stuttgart qui milite en catégorie su-
fiérieure. Ces footballeurs ne,sont pas
es premiers venus. Nous eu voulons

bour preuve qu 'ils battirent entre au-
tres les champions suisses Young Boys
toajr 5-3 lors de la tournée qu'entrepri-
irent les Bernois en début de saison.
Cette équipe ' allemande possède égale-
Iment un gordien qui est considéré -com-
jn>e l'un des grands espoirs de la Ré-
publique fédérale.
' Les Neuchàtelois, pour donner une
excellente réplique, aligneront leurs
meilleurs éléments. B est fort possible
ique Tacchella fasse sa rentrée, ce qui
donnerait une assise solide à la défen-
se et permettrait à l'équipe de retrou-
ver son équilibre. Une application du
WM est facilemen t réalisable avec cet
élément. Plus ne serait besoin dès lors
de prélever un élément à la ligne d'at-
taque pour renforcer le systènié défen-
slf comme ce fuit le cas ces derniers
dimanches. Il n'y a donc plus qu'à es-
pérer que la cheville de Tacchella tien-
dra.

Ce soir,
au stade de la Maladlère,

W'. contre les Kickers
de Stuttgart

JjTacchella : rentrée posaible

âïi En troisième ligne

- Résultats de dimanche:..
>' GROUPE I. — Blue Stars - Battes
2-0 ; Saint-Biaise - Couvet î-t':t Â&-
dax I a - Cantonal II 8-0 ; Comète -
Xamax lia 5-0 ; Serrières - Boudry l a
lj l { Etoile II - Sonvilier, renvoyé.
"Blue Stars semble sur la bonne vole.

Un partage dés points sanctionne
légale valeur de Serrières et Boudry.
Comète confirme ses prétentions en
gtatifiant Xamax II dhin résultat assez
percutant. Ce n'est paa sans un rien
d$; monotonie que nous enregistrons la
défaite de Cantonal II, face à Auver-
nier la : elle est toujours attendue
cette défaite ; ce qui est plnia difficile
;c*st die prévoir si la dteailoe de buts
sera atteinte ou non. L'explication en-
tre Saint-Biaise et Couvet a donné
I k-u à une bataille ardente, dont les
Cpvassons sont finalement sortis vain-
qjieuTfS.

; pimainche prochain ce girouipe béné-
ficiera d'une journée de relâche pour
¦s'adonner au plaisir de la Fête des
vendanges.

X X X
TGBOUPE II. — Conrtelary - Xamax

II b 1-4 ; La Sagne - Boudry I b 2-1 ;
l* Parc - Floria 2-2.

Xamax II b a fait fi de nos craintes
ett revenant de Courtélary avec l'en-
jeU complet : aurait-on die sérieuses
prétentions ? Boudry a dû s'incliner
devant les Sagnards qui paraissent se
reprendre et s'acclimater.
. : Programme de dimanche 4 octobre :
Floria - La Sagne ; Sonvilier - Audax
H>'; Etoile II - Courtélary.
tFloria fera mieux qu'un partage.

Soiyvilier l'imitera peut-être en domi-
•Jiftilt, Audax I. Quant aux Stel liens, ils
leulr ; faudra de l'énergie pour s'oppo-
ser à la deuxième équipe jurassienne
en lice.

>La semaine prochaine, il sera temps
de faire un prem ier pointage des po-
sitions dan s les deux groupes : déjà
des tendances s'aiffiirment momentané-
ment.

Mis.

jjp Comète se porte bien

 ̂
Réunion Internationale 

de boxe à
Bologne ; poids coqs : Ernesto Mlranda
(Airg) bat Mario Sltrl (It) aux point»,
en dix rounds. — Poids pluïhes : Aldo
Piavlsonl (It), bat, Rafaël Gayo (Esp)
aux , points, J en .huit rounds. — Poids
lourds : Francesco Cavlcchl (It) bat Fre-
derico Frlso (It) aux points, en dix re-
prises. • ¦

S Le tirage au sort du premier tour
de la coupe d'Europe de basket des clubs
cnamplona 1969/1960 opposera les équipes
suivantes : Bulgarie contre vainqueur de
Turqule-IsraÊl ; Espagne contre vainqueur
de Maroc-Portugal'; Géorgie contre vain-
queur de Grèce-Roumanie ; Pologne con-
tre vainqueur d'Allemagne de l'Est-Fln-
lande ; Yougoslavie contre vainqueur de
Autriche-Italie ; Tchécoslovaquie contre
vainqueur d'Allemagne occidentale-Suisse;
Belgique contre vainqueur de Luxem-
bourg-France. — ASK. Riga, champion
d'URSS, est qualifié d'office pour le tour
suivant.
% Coupe de football des champions
européens ; tour préliminaire, match re-
tour : P.C. Porto-Etoile Rouge Bratislava
0-2 (mi-temps 0-0). Ayant déjà gagné à
l'aller par 2-1;. Etoile Rouge Bratislava
est qualifié pour les huitièmes de fi-
nales lors desquels 11 rencontrera Glas-
gow Rangers.
t) Six jourè cyclistes d'Anvers ; positions
à la neutralisation de mardi : 1. Capteln-
Molenljzèr (Hol) t80 p. ; 2. de Roo-de
Groot (Hol) 95 p. ; 3. Murray-Mac Len-
nen (Aus) 68 p. ; 4. Fischerkeller-Vopel
(Al) 54 p. ; 5. Proost-Peters (Be) 35 p. ;
à 1 tour : 6. van den Bussche-Embrechte
(Be) 87 p. ; 7. Van Eggermont-Thumas
(Be) 72 p. ; 8. Hetvlg-van Houtven (Da-
Be) 57 p. ; 9. Gallatl-Walllser (S) 4 p.
A 2 tours : 10. Verachtert-Joosen (Be)
68 p. Les autres équipes étaient à 3
tours et plus.

I a grafe» ÎJ»li™i:ii8m

0 Le match de football Allemagne B-
Suisse B, qui se disputera le 3 octobre
à Constance, sera dirigé par l'arbitre
Italien Moriconi .
A Le tirage au sort des rencontres du
3me tour principal de la coupe suisse
de football , fixé au 1er novembre (avec
entrée en Uce des olubs de la ligue
nationale) aura lieu le 17 octobre, à
Berne.

A Lors d'une réunion d'athlétisme a,
Budapest, l'équipe hongroise du relais
4 x 1  mille comprenant Kovacs, Szekeres,
Iharos et Rozsavolgyl a établi un nouveau
record du monde en 16' 24"2. L'ancien
record appartenait à l'Australie avec le
temps de 16' 25"6.
0 Vincent Richards, qui s'était Illustré
comme Joueur de double en Coupe Da-
vis à l'époque de Tilden , vient de décé-
der, à New-York, à l'âge de 56 ans. Il
était le seul champion olympique de
tennis de l'histoire puisqu 'il avait rem-
porté, aux Jeux de 1924, la médaille
d'or dans ce sport qui ne devait plus
Jamais figurer , par la suite, au programme
des Olympiades.
A Pour le titre de champion d'Europe
de boxe des poids légers, actuellement
vacant, l'Italien Mario Vecchiatto ren-
contrera, le 24 octobre à Milan, le Fran-
çais Laouhari Godih.

BALE. — La commission technique de la
fédération Internationale de handball,
dont le siège est à Bâle, a donné son ac-
cord au calendrier de la coupe d'Europe
des clubs de handball à sept, que lui
avait présenté la fédération française,,
organisatrice. Le premier tour de la com-
pétition 1959/60 , dont les rencontres de-
vront être disputées entre la fin no-
vembre et le 8 décembre 1959, se présente
comme suit :¦, VFrlsch Gôpplngen (Al ) contre SV. Union
TF1) ; Aarhus AF.!'"i880 (Da )" contre Fre-
densbourg SBJÎ. (No ) ; Dukla Prague
(Tché) contre CRK. Borac (You) ; TVG.
Allsmeer (Hol ) contre BTV. Saint-Gall
(S) ; F.C. Porto (Por) contre COC. Ple-
mallois (Be) ; Esch sur Alzette (Lux)
contre P.U.C. (Pr) ; K.S. Sparta Kato-
wlce (Pol) contre Dinamo Bucarest (Rou) .
— Le représentant suédois (Redbergsllds
Idrottsklubb) est exempt.

CÉCILE
la petite

couturière
de

PARIS
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lii des meilleur* romans dessinés f rançais
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Mercredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., réveif à deux temps. 1A5 , Infor-
mations. 7.20, finis les rêves. 9.15, émis-
sion radioscolaire. 9.45, le psautier hu-
guenot. 10.10, reprise de l'émission radio-
scolaire. 10.40, danses antiques. 11 h.,
émission d'ensemble. 11.30, refrains et
chansons modernes. 12 h., au carillon d!
midi, avec à 12.25, le rail , la route, les
ailes. 12.45, Informations. 12.55, d'une
gravure à l'autre. 13.20, au concours In-
ternational d'exécution musicale de Ge-
nève : plasoo, chant, hautbois, alto et
trompette.

16 h., feuilleton. 16.20, Jazz nui
Champs-Elysées. 16.50, trois musiciens
français d'aujourd'hui. 17.30, l'heure i«
enfants. 18.15, nouvelles du monde cW-
tien. 18.30, rendez-vous d'été. 19 h., ml-
cro-partout. 19.15, Informations. 19.25, Il
miroir du monde. 19.45, conoert-sérénadt.
20.15, questionnez, on vous répondis.
20.30, au concours International d'exécu-
tion musicale de Genève : hautbois, trom-
pettes, altos, chanteurs et chanteuses et
l'orchestre de la Suisse romande, direc-
tion Jean Meylan. 22.30, informations,
22.35, le magazine de la télévision. 22.55,
chansons de la nuit . 23.12, musique pa-
triotique.

BEROMUN8TER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20. variétés musi-

cales. 6.50, quelques propos. 7 h., infor-
mations. 7.05, mélodies populaires. 11 h.
émission d'ensemble. 12 h., trio HanK
12.20, nos compliments. 12.30, informa-
tions. 12.40, orchestre récréatif bâlois
13.25, Imprévu. 13.35, chants d'automne
14 h., pour Madame.

16 h., orchestre champêtre . 16.15, his-
toires valalsaiœes. 16.45, solistes. 16.55
symphonie. 17.25, disques. 17.30, pour I«
enfants. 18.05, mélodies de Cole Porter
18.25, accordéon. 18.40. musique espa-
gnole. 19 h., actualités. 19.20. sports,
communiqués. 19.30, informations, écho
du temps. 20 h., musique symphonique
20.35, der Pfarrermangel in der evang.-rel
Landesklrche, discussion. 21.35, Rosslnl
Inconnu. 22.15, informations. 22.20, mu-
sique sur la route.

TÉLÉVISION ROMAND E
. 17.15, pour vous les Jeunes. 20 h., télé-
Journal. 20.15, féerie sur glace. 21.15, ré-
sultats du concours de l'émission « W»
est-ce ? ». 21.20, reflets du temps passe.
21.45, télé-flash. 21.55, session d'autom-
ne des Chambres fédérales. 22 h., Infor-
mations.

EMETTEUR DE ZURICH
17.15. pour les enfants. 20 h., téléjour-

nal. 20.15, Hollday on Ice. 21.15. session
au Palais fédéral. 21.20, reflets du temps
passé. 21.45, téléjournal.
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Problème No 84

HORIZONTALEMENT
1. Elle retient tout. — Ils recherchent

les effets.
2. Comme on en voit peu.
3. Fleuve d'Irlande. — Abréviation. —

A'rticle.
4. Airs  connus.
5. Fleuve. — Il trahit celle qui l'aime.

— Remué.
6. Fille d'Harmonie. — Fleuve. — Sur

la carte d'un docteur.
7. Tentant.
8. Pour marquer des points. — Con-

naissance. — Peintre hollandais.
9. Causes d'une inégalité , f :

10. Secrète. — Se trouve. g
VERTICALEMENT '

1. Volonté. — L'espoir s'enfui t  quand
on le lâche.

2. Voleur au p eti t  pied.
3. Où se mélangent  les voix des té-

nors, des basses et même d«
muets. — Un peu de pognon. -
Symbole chimique.

4. Victoire de Napoléon. — Dévidoir,
5. Autre symbole chimi que. — Un peu

aigre.
6. Elle ne nous empêcherait pas dt

cracher au bassinet. — Ile.
7. Le meilleur ami de l'égoïste. -

Peintre français.
8. En somme. — Venu. — Facture.
9. Pour bien prendre ses distances.

10. Dieu de la Guerre. — Vieille armée.

Solution du \o 83

VIENNE. — Il est possible que l'Au-
triche ne participe pas à la prochaine
coupe du monde de football dont la
phase finale doit se disuter au Chili , en
mal/juin 1962. Selon certaines informa-
tions émanant , .<$es 'milieux., ppoçtlfŝ  

vien-
nois,- 16 comité aeè' dirigeants des clubs'
dé première division se - serait prononcé
contre ¦ l'insbrlpbtoh de • l'Autriche ' au
champlojiaat;' dti monde, tant pour des
motifs : flnaric^rs qu'en raison des mo-
difications que les dates choisies oblige-
raient à apporter au calendrier du cham-
pionnat . national. La décision définitive
ne pourra» ;. toutefois, être prise que par
le comité; directeur de la fédération au-
trichienne de football, qui se réunira le
16 octobre à ce sujet.

PHARMACIE D'OFFICE :
Dr M. Wildhaber, Orangerie

Dès 23 heures, pour urgences seulement
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p filtre
le plus
efficace

¦ placé en retrait, il n'est jamais en
contact avee la langue et les lèvres

* ¦ composé de 30000 éléments fil-
trants, il purifie la fumée mieux que
tout autre filtre de cigarette Maryland.

arôme
pur et riche

bien mis en valeur par un procédé
de torréfaction nouveau qui souligne
tout le bouquet des meilleurs tabacs
Maryland

pour qui sait
choisir
ce qui distingue... \ ¦
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Le seuil interdit

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 18
SAINT-ANGE

Adeline ne pensait guère à Bruno.
Les soins d' infirmière et la charge
de la maison suffisaient à ses pré-
occupations. Le troisième jour , Mlle
de Flossac commença à guetter de
sa chaise longue l'arrivée des t ra ins  ;
le quatrième , elle s'étonna de n 'avoir
rien au courrier ; le c inquième ,
Adel ine dut la consoler de l'absence,
et surtout du silence de son neveu.

— Bruno s'est laissé entraîner par
ces gens qui ne faisaient que tra-
verser le pays. Il n 'a guère eu le
temps d'écrire. Nous recevrons de
ses nouvelles tôt ou tard.

—; Au fond d'elle-même, elle le
taxait d ' indi f férence  injust i f iable.

« Il aurait pu , au moins, s' informer
oe la santé de marraine. Si elle va
mieux , il l'ignore, et elle était pi-
toyable lorsqu 'il l'a quittée. »

Le trantran de la vie provinciale
emportait , à nouveau , les trois fem-
mes solitaires vers un trop radieux

Au bout du dixième jour , Mlle de
flossac reçut une lettre timbrée« Lspagne. Bruno expli quait qu 'il lui
™»tt été impossible de quitter sonmtur et généreux commanditaire et

sa femme. -Le couple s'était toqué
de lui.  L'essentiel était que le projet
de scénario des « Moines rouges »
eût plu. Hélas, Bruno se trouvait
au regret de ne pouvoir fixer la
date de son retour. Il adressait à
sa tante et à Lina d'affectueux sou-
venirs, empreints  de la mélancolie
d'une séparation inattendue.

L'épître rassérén a Mlle d,e Flossac.
— Tu avais raison, Linette , il s'est

laissé entraîner.  Félicitons-nous de
l'aubaine  qui lui échoit. (Elle re-
tourna la feui l le  dans tous les sens.)
Quel étourdi  ! Il ne nous commu-
ni que même pas une adresse où
nous pourrions lui écrire... Mais
quand nous reviendra-t-il  ? Quand
nous reviendra-t-il  ?

— Peu importe ! Nous ne nous
envolerons pas d'ici là , grommela
Armelle , qui desservait.

Et , sous son éternel mouchoir
noué au menton , elle se retira avec
la dignit é d'une  vieille pythie.

Adeline rie put retenir son rire.
— Je n'ai pas l'impression que le

garçon ait séduit Armelle. fi n'a
pas l'air de lui manquer 1

Elisabeth s'emporta :
— C'est le cadet de mes soucis.

La pauvre devient insupportable.
Sous prétexte que le destin l'a ac-
cablée, elle croit qu 'il est de son
devoir d'avertir le genre humain
que le malheur guette toujours ses
proies. Ces temps-ci , elle rôdait au-
tour de moi et ses mines me signi-
fiaient : « Vous êtes beaucoup plus

malade que vous ne le supposez.
Vous faites venir le docteur , cela
suffit-i l  ? Pensez donc aussi au cu-
ré ! » (Elle parut soudain inquiète. )
Mais que veut-elle nous suggérer
au sujet de Bruno ? Je vais aller
la relancer jusqu 'au fond de son
antre pour en avoir le coeur net.

— Alors, marraine, ne te mets pas
en colère, le docteur l'interdit... Si
j 'entends des éclats, j 'interviens.

— Non , reste ici , et lis le journal ,
ordonna Mlle de Flossac.

Elle c ra igna i t  que sa fi l leule non
seulement n 'entendit , mais peut-être
n 'approuvât  les récr iminat ions  de la
servante. A voix basse, elle interro-
gea Armelle , bloquée sous le manteau
de la cheminée.

— Qu 'as - tu contre mon neveu ,
vieille sotte ? Dis-le tout de suite.

A peine Armelle eut-elle ouvert
a bouche, que Mlle de Flossac lui
commanda :

— Moins fort... Dieu merci, j 'ai
conservé la finesse de l'ouïe.

— Je n 'ai rien contre votre neveu ,
mais je le trouve trop mielleux.
On ne prend pas les mouches avec
du vinaigre , et il est tout sucre, tout
miel avec vous.

— Alors, Adeline et moi , nous
sommes des mouches ? La compa-
raison est flatteuse. Bon , et après ?

— Votre neveu , avec l'air de ne
s'intéresser qu 'à ses « Moines rou-
ges », mène pourtant  sa petite en-
quête sur les revenus de Mademoi-
selle...

— Moins fort , moins fort , te dis-
je. Je ne suis pas sourde. Quelle
enquête ?

— Aux carrières, près des ou-
vriers. Je crois même qu 'il a réussi
à prendre l'apéritif Langeac avec
l'ingénieur.

— Eh bien ! où vois-tu du mal
là-dessous ? Il est curieux de con-
naî t re  mes ressources ? C'est naturel ,
surtout s'il a l ' intention de me de-
mander  la main d'Adeline. Il s'est
épris d'elle. Lui , n 'a pas de for tune ,
la mienne  doit revenir  à ma f i l leu le .
Tout cela se t ient .  Le mariage est
d' abord une question d'amour , puis
de convenance, enf in  d'intérêts. Il
semble que , pour une paysanne, tu
manques soudain de bon sens.

— Que non point , mais vous avez
le don d'embrouiller les choses à
votre guise. Moi , je suis certaine
que voire neveu nie s'occupera de
Mlle Adelin e qu'autant qu'il la sau-
ra dotée.

— Tais-loi , langue de vipère , et
je te défends bien de raconter à
Linette tes sonnettes venimeuses.

— Je ne vous aurais rien raconté
non plus , si vous ne m'aviez tara-
bustée. Si Mlle Adeline quête mon
avis , je vous préviens que je le lui
donnerai.

— Tu n 'es qu'une caboch ard e, tu
n 'es qu'une...

Armelle saisit la main de sa
mailircsse et la baisa dans un geste
l'urtif et prompt d'attachement.

— Ne vous fâchez pas, ne vous
fâchez pas...

La vieille fille , désarmée, M
sourit .

— C'est vrai , tu as raison. N'en
parlons plus... Faisons la paix et
tâche de ne pas continuer à jouer
ton rôle de rabat-joie.

Les semaines s'écoulèrent , alors ,
avec une  telle monotonie, que Lina ,
stupéfaite, dut s'avouer à elle-même
que le passage de Bruno avait tout
changé.

« Marrain e va mieux, je devrais
me sentir  soulagée, heureuse, et je
m'aperçois que je m'ennuie et voici
que , moi aussi , j' attends de ses nou-
velles avec impatience et que je
souhait e son retour... Pourquoi ?
Pour la diversion , l'intérêt qu 'il
mettait dans nos existences ? Et
après ?... En admettant qu 'il de-
meure encore un mois à Chanteuges,
à quoi nous occuperons-nous quand
il nous quittera , emportant son
scénario dams sa valise et ne nous
laissant que la compagnie de ses
héros imaginaires ?... »

Elle guettait les trois coups du
facteur . Des cartes de Muircie , de
Grenade , de Séville , ja lonnaient poul-
ies deux femmes le voyage de
l'absent. Lorsque Adeline reçut une
vue de Madrid, Mlle de Flossac
s'écria ;

— Vive Dieu, ma chérie, Bruno
remonte vers nous ! Quand nous re-
cevrons un mot de Saint-Sébastien ,
il ne mettra guère plus d'une
semaine pour nous rejoindre.

IV

Vers deux heures du matin', le
heurtoir retentit sur la profonde
caisse de résonance que formait la
maison.

Mlle de Flossac fut  aussitôt de-
bout. Elle dut entrer dans la cham-
bre d'Adeline et secouer la jeu ne
fille.

— Tu n 'entends rien ? Ah ! quel
sommeil ! Nos vieux murs croule-
raient que tu ne te réveillerais
que parmi les moellons , sur les
bords de la Desges.

— Qui est-ce ?
— Certainement Bruno . Habille-

toi ! Je descends lui ouvrir.
Adeline s'enveloppa dans sa longue

robe de laine. Le col emprisonna
les deux nattes plaquées sous
l'étoffe.

« Voici cinq semaines tout juste
qu 'il est parti. Comment peut-il se
permettre d'arriver à une telle heu-
re... (El le enfila ses mules et des-
cendit en vacillant.) Tant pis s'il
me découvre sans être coiffée, les
cheveux tirés. »

En bas, dans la salie, Elisabeth
avait déjà allumé les lampes et se
démenait en caquetant .

— Salue ta cousine, Bruno, et que
ton shake-hand vigoureux l'arrache
aux puissances du sommeil.
. — Bonsoir , Adeline !

— Bonsoir, Brun o !

(A  suivre.)

Petits brûleurs à mazout
« MICROTHEBM »

«OUï ohauffage central de un a douze radiateur»,
Swlaptant à toute chaudière. Représentant - lnstel-
iteur j o. Luthy, tél. 5 25 96.

I Les cheminée* '
d'intérieur

qui fonctionnent bien
¦ont construites par

E. Blscacclantl
Neuchfttel, tél. 5 30 0 2 ,

C'est à Colombier & quelques pas du
vieux château

que vous trouverez la collection
la plus complète de

tissus de France e
mobiliers de style

NOUVELLE GRANDE EXPOSITION
Spécialité de mobiliers RÉGE1VCY

Fred. KUNZ DêOORATEUI
C O L O M B I E R
Tél. 6 33 15 et 6 35 57
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W§ Grâce à Dixan vous supprimez ¦
les produits de rinçage ¦
décalcifiants de nettoyage — wPÊfë!$$ÊM
de prélavage et par-dessus le marché ¦
de blanchiment des réparations coûteuses B

avec mousse freinée 1
pour toutes les machines WMM
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* Avec Dixan, la cuve de votre ma- poignets à part; du premier coup,ils ¦9fM|
{j chine à laver aura fini de déborder: seront impeccables. • Non content ¦ |H

la mousse de Dixan est freinée. • de soigner votre linge, Dixan mé- R>|; ï
Le lissu garde toute son efficacité. * nage votre machine.* Essayez-le à ¦ n

I Dixan vous donne un linge parfaite- votre prochaine lessive. • Vous IçiÉiï
: JE ment propre, d'une blancheur direz à votre tour: avec un tel pro- ¦KSi
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d'hommes, ne traitez plus cols et machine à laverl dl
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Votre machine à laver et Dixan sont inséparables!!
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René Tanner
en exclusivité
à Neuchâtel

Dtme 93, la Ooudre i
Tél. 5 51 31 I
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SAINTE-CROIX
Montée de la nouvel le cloche
(c) Samedi matin, au cours d'une céré-
monie présidé par M. P. Ceppl , munici-
pal, à laquelle assistaient les autorités
les élèves des écoles et les sociétés musi-
cales locales venues en cortège devant le
temple, la nouvelle cloche « Espérance »
a été montée Jusqu'au clocher. Elle rem-
placera désormais la cloche fêlée qui
avait été fondue en 1744.
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ESTAVAYER
Réunion des officiers

d'état civil
(sp) L'Association frlbourgeoise des offi-
ciers de l'état civil a tenu dimanche son
assemblée générale à Estavayer-le-Lac ,
sous la présidence de M. A. Zurklnden.
L'assemblée fut suivie d'un banquet a la
Fleur-de-Lys honorée de la présence des
représentants des autorités cantonales et
locales et d'une promenade en bateau
malheureusement contrariée par le mau-
vais temps. Cette Journée avait été par-
faitement organisée par M. Jean *Carrad,
officier de l'état civil d'Estavayer .

t if **—% 4 •:¦ *
Rencontre de chanteurs
fribourgeois et bernois

(sp) Samedi après-midi a eu lieu, à
Estavayer-le-Lac , une rencontre amicale
de la Société de chant de la ville de
Fribourg et de celle de la ville de Berne.
Les discours et échanges de diplômes ont
été encadrés de productions chorales. La
Chanson d'Estavayer s'est associée à cette
manifestation d'amitié des chanteurs
fribourgeois et bernois.

Dans la joie et la gaîté ,
les Neuvevillois ont célébré

leur « Dimanche de vendanges »
De notre correspondant :
Organisée dans le cadre des « Diman-

ches de vendanges » du lac de Bienne ,
la manifestation automnale neuvevil-
loise de cette année avait un caractère
plus locail que les années précédentes.
Samedi et dimanche derniers étaient
les deux seuls jours officiels de la
jtête, et c'est pendant ce week-end qu'eu-
rent lieu toutes les attractions et les
productions.

Samedi après-midi , l'orchestre neuve-
vill ois de jazz , le « Saratoga Créole
Jazz lîand », qui a l l a i t  durant  la soirée
mener la danse sur le podium ins ta l l é
à la place de la Liberté, ouvrait la

Groupe costume de la fanfare de la Neuveville « La Solide »
(Photo Acquadro, la Neuveville.)

manifestation en effectuant une tour-
née qui , de la Neuveville, le menait
dans les villages du Plateau de Diesse,
ainsi qu'à Douanne et à Gléresse, sur
un camion occupé également par le
« Tiger Skiffe l  Group» . Malheureuse-
ment , la plu ie  se mit à tomber en
cours de route, et les organisateurs
craignirent le pire durant un instant .
Fort heureusement, à 20 heures, une
accalmie permettait à la fanfare
« Concordia », de Bienne , dirigée par
M. A. Galiriiolli , die l'Académie die
musi que de Borne, de présenter un
concert fort apprécié ; encadré par
des productions du chœur d'hommes
« Union », du petit groupe de la fanfare
de la Neuvevi l le , «La Solide » , et de
la société d<e gymnasti que.

Un nombreux public se pressait dans
les « carnotzets » , les restaurants, et
surtout dans la rue où de nombreux
commerçants avaient ouvert nn stand.

Le dimanche, le public put admirer
les expositions organisées pour la cir-
constance. Au Progymnase , le peintre
Charles Barraud exposait  ses toiles et
mosaïques et dans le pressoir de l'hô-
tel de vil le , Erlka Krachpelz avait ,
comme les années précédentes , accro-
ché ses tableaux de fleurs. Le musée,
inauguré la ve i l l e , était  lui aussi ou-
vert , et les horticulteurs de la localité
avaient organisé une exposition d'hor-
ticulture et d'arboriculture.

Dans la rue, deux orchestres ani-
maient la danse. Les accordéonistes et

les costumes neuvevillois, eux aussi,
organisèrent quelques productions.

Un opérateur de la télévision ro-
mande se trouvait à la Neuveville ;
après avoir visité d'autres localités du
lac de Bienne, il a fai t  un film de la
manifestation de dimanche.

L'idée des organisateurs semble avoir
porté ses fruits , l'ambiance, l'affluence
du public et la gaîté  étàrenit de la
partie. Espérons que la tradition de ce
« Dimanche de vendanges » se main-
tienne et que notre fêté, simple mais
typ ique et pittoresque, puisse prospé-
rer et acquérir de plus en plus sa place
au soleil.

( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 28 sept. 29 sept.

3 % •/„ Féd. 1945, déc. . 103.20 103 .—
3 14 % Féd. 1946, avril 102.— 102.—
B % Féd. 1949 . . . .  98.— d 98— d
3 % % Féd. 1964, mars 95.— 95.— d
3 •/„ Féd. 1955 , Juin 98.— 97.85
3 •/. C.F.F. 1938 . . . 98.75 d 98.50 d

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1220.— 1225.—
Union Bques Suisses 2500.— 2495.—
Société Banque Suisse 1805 .— 1820.—
Crédit Suisse 1830.— 1843.—
Electro-Watt 1800— 1825.—
Interhandel 3450.— 3460.—
Motor-Colombus . . . 1480.— 1480.—
Indelec 910.— d 925.—
Italo - Sulase 818.— 822.—
Réassurances Zurich . 2435.— 2450.—
Winterthour Accld. . . 835.— 840.—
Zurich Assurances . . 5175.— 5160.—
Saurer 1295 .— 1300.—
Aluminium 4050.— 4»>MV—
Bally 1425.— 1430.—
Brown Boverl 3180.— 3245.—
Fischer 1530.— 1575.—
Lonza 1480 — 1500.—
Nestlé 2090.— 2090.—
Nestlé nom 1380.— 1400.—
Sulzer 2680.— 2700 —
Baltimore 185.— 187.50
Canadlan Pacific . . . 118.50 117.5(1
Pennsylvanla 70.75 71.75
Aluminium Montréal 143.50 145.50
Italo-Argentlna . . . .  33.25 33.50
Philips 727.— 734.—
Royal Dutch Cy . . . . 178.— 181 .—
Sodec 59.75 59.75
Stand. OU New-Jersey 210.50 213 .—
Union Carbide 604.— 606.—
American Tel. fi Tel. 337.— 342.50
Du Pont de Nemours 1008.— 1170.—
Eastman Kodak . . . .  377.— 378 .—
General Electric . . . .  335.— 340.—
General Motors . . . .  236.— 239.50
International Nickel . 405.— 405.—
Kennecott 406.— . 406 .—
Montgomery Ward . . 222.50 221.50
National Dlstillers . . 128.50 128.—
Allumettes B 117.— 116.50 d
U States Steel . . . .  451.— 453.—

BALE
ACTIONS

Clba 6325.— 6375.—
Sandoz 6780.— 6810.—
Gelgy. nom 8750.— 8750.—
Hoffm.-La Roche (b.J .) 17725.— 17850.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C . Vaudolse 890.— 880.— d
Crédit Foncier Vaudois 840.— 845.—
Romande d'Eaectrlclté 550.— 550.—
Ateliers constr., Vevey 680.— 675.—• d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 162.— 161.—
Bque Paris Pays-Bas 310.— 310.—
Charmilles (Atel . de) 910.—d ex 921.—
Physique porteur . . . 800.— 800.—
Sécheron porteur . . . 555.— 565.—
S.K.F 293 — d 294.— d
(Cours communiqués sans engagement
par la Banque cantonale neuchàtelolse)

B O U R S E

Los GENEVEYS-SUR-COFFRANE
La course des personnes ngees
(0) Samedi après-midi, les personnes
Sgées de notre village ont Joui d'un
après-midi splendlde grâce à la Société
d'émulation qui a organisé pour eux la
course annuelle et à 17 automobilistes
complaisants.

Le départ a été donné à 13 h. 15 et la
colonne des voitures a suivi le trajet
suivant : Malvllllers, la Chaux-de-Fonds.
Salgnelégler — où un arrêt avait été
prévu — les Reussllles, Salnt-Imler, route
des Pontlns, Vieux-Prés, où devait être
servi un copieux repas des quatre heures.

C'est dans une ambiance très parti-
culière que se déroula toute la course.
Après avoir joui du beau panorama du
Jura, nos personnes âgées eurent le
grand privilège d'être diverties par M.
G. Blanchard, artiste de notre vallon,
le pasteur Porret dit quelques mots
aimables, de même que M. M. Calame ,
président de la Société d'émulation. Sou-
lignons le beau geste des samaritains qui
se sont occupés du confort des person-
nes âgées. A l'arrivée, la fanfare muni-
cipale « L'Harmonie » joua quelques mor-
ceaux.

DOMRRESSON-V JOLLIERS
Tir amical 1950

(c) Samedi après-midi et dimanche ma-
tin a eu lieu le tir amical annuel au
stand de Sous-le-Mont. 64 tireurs pri-
rent part à cette joute amicale, dont
19 obtinrent la distinction pour 80
points et plus. Voici les résultats par
société :

1. Dombresson-VUliers gagnant le chal-
lenge pour un an, moyenne 80,066 pt6 ;
2. Savagnier, moyenne 70,857 pts ; 3. Le
Pâquler, moyenne 78.833 pts ; 4. La Cô-
tlère , moyenne 64,250 pts ; 5. Vnlangin-
Boudevllliers , moyenne 47 ,666 pts.

Les meilleurs résultats Individuels en-
registrés furent les suivants :

Jean Von Gunten, Dombresson-Villiers,
88 pts : Jean-Louis Gelser , Dombresson-
Villiers, 87 pts : Eugène Cuche, le Pâquler,
87 pts ; Henri Fuchs, Valangin-Boude-
vllllers , 87 pts ; Marcel Tschanz, Dom-
bresson-Villiers , 85 pts ; Luc Gaberel ,
Savagnier , 85 pts ; Joseph Llenher , Sava-
gnier, 84 pts ; Rudolphe Wttlti , le Pâ-
quler, 83 pts ; André Bourquin, Dom-
bresson-Villiers, 83 pts.

COFFRANE
Concours de bétail

(o) C'est par un temps frais et sous
âuelques ondées que le concours annuel
u bétail s'est déroulé à Coffrane. samedi

après-midi. Cent soixante pièces furent
présentées aux experts et tout ce bétail
formait un ensemble de choix. Les Jeu-
nes vaches furent particulièrement re-
marquées par les experts.

Votre franc- liil l ^-e Pacluet de cigarettes à
cigarettes un franc est de loin
vaut maintenant i l  llll ,e P|us aPPrécié> puisqu'il
davantaae I III représente plus de 60%

b 
I j i;:, 111 desci garettes fabriquéesen

^̂ ^̂ ^^^
Ifl lllllll llll llllllll Suisse. Et maintenant,

*:?>>::>:>:*>M mMSttïzz. ce f ranc populaire retrouve
B5553F!̂ Tl̂ iîJ,l• JSSBBS sa pleine valeur grâce
il^̂ iF*'*"**""̂ !̂ ^̂  ̂ à la 

nouvelle 

Sullana 3.v.v.v .v.v .v.v.v v.v.%vXvX*Xv.%%v.%v2v

mm- mûtism $ Format long prolongé,
yW^f^^^^^^^i ttlj 

profitant 

et élégant. Le mé-

lll ':?S î̂ ::-:̂ ^̂^̂ ^̂ |É̂ !:| d'Orient 

absolument 

purs,
l::i:pî ç̂iËjfê !̂ ^^̂ î̂ î;:: % sélectionnés avec soin ,
Ŵ^ÊÊ̂^̂ M̂^̂̂ ^ ^̂ ^̂ vous dispense trois plaisirs

:|P$ §j:| et douceur. Le filtre ultra-
^̂^ î i::̂ i$i :i Îliii liiË I m°derne vous assure le

¦|

:|||j|| ::?j| maximum de protection que
•¦••¦.8P5--J Peut f°urmr un f'' tre
ISïïÉKIB sans diminuer l'arôme.
IXSJKK^MKH Le fumeur le plus délicat, le
S- îB-i 9 plus sensible

et
le

¦|H|»:|j J plus exigeant sera comblé.
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pièce d'un franc
/$ÉK§»kK imprimée sur l'étiquette
j^̂ ^m de fermeture.

\jgSi? FORMAT LONG
âsS»̂  avec et sans filtre Fr. 1 —
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T"» iû .̂ *ou8 recevez soit un servie»

^
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Voyez nos prix, ils sont

SANS CONCURRENCE
Unique en Suisse
Des milliers de meubles réalisés

par les plus grandes fabriques de Suisse

10 ans de garantie
Facilités de paiement

Reprises de vos vieux meubles
Livraison gratuite

50 chambres à coueber de Pr. 650.— à 2500.—
45 salles à manger . . de Pr. 500.— à 2200.—
70 studios - salons . . de Pr. 190.— a 1800.—

Prix jamais vus sans concurrence
Entourage Pr. 109.- Combiné 180 cm. Pr. 360.-
Armoire . Pr. 120.- Bureau ministre Pr. 165.-
PauteuU Pr. 40.- Table à rallonges Pr. 110.-
Chaise . Pr. 19.- Divan-Ut . . Pr. 125.-

Le roi du bon marché
William Loup, Parcs 107, Neuchâtel

Tél. 5 82 15
Vente unique Par catalogue
M. Loup passe sans engagement à votre domlcUe

Pas content de vos achats ?
Nous vous remboursons

Un vin réussi 
-Beaujolais Saint-Léger

5 % timbres S.E.N.J. net

2.65 2.52
par 10 1., le 1. 2.39

verre en plus

ZIMMERMÂNN S. A.

Ce qu'il y a de mieux pour votre franc;

la nouvelle Sullana 3

HAUTERIVE
Vacances de vendanges

(c) La commission scolaire a fixé les
vacances des vendanges du mercredi 30
septembre au 13 octobre compris.

La récolte étant abondante cette an-
née, les enfants du village ont trouvé
facilement à se placer et c'est le 89 %
de la classe supérieure qui vendangera
chez les viticulteurs de la région. Il ne
reste qu'à souhaiter bonne humeur et
beau temps aux vendangeurs du 1959.

du 28 septembre 105!)
Achat Vente

France —-85 — .88
0.S.A 4.30 4 .34
Angleterre . . . .  12.05 12.29
Belgique 8.45 8.69
Hollande 113.— 115.—
Italie —.68 — .70 14
Allemagne . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.55 18.85
Espagne 6.85 7.25

Marché libre de l'or
Pièces srulsses 30.—/31.—
françaises 30.50 31.50
anglaises 40.25,41.50
américaines 7.0O8.20
lingot» 4885.—;4910.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Billets de banque étrangers

ACTIONS 28 sept, 29 sept.
Banque Nationale . 700.— d 700.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 640.— 640.— d
La Neuchâteloise as.g 1450.— d 1475.—
Ap. 0*fds Neuchâtel 222.— d 222.— d
Câbl. élec. Cortaillod 16200.— o 16000 —
Câbl.et Tréf Cossonay 4950.— d 4950.— d
Chaux et clm. Suis r. 2700.— d 2700.— d
EM. Dubied & Cie S- A 1850.— 1800.— d
Ciment Portland . . 7000.— o 7000.— o
Etablissent Perrenoud 480.— o 480.— o
Suchard Hol . S.A. «A» 500.— d 500.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 2700.— o 2700.— o
Tramways ; Neuchâtel 550.— d 550.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat , priy . 69— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2W 1932 9S.— 98.—
Etat Neuohât. 3'^ 1945 101.— 101.25
Etat Neuchât 3Mi 1949 101.— d 101.— d
Com Neuch. 3<4 1947 99.— d 99.50 d
Com Neuch. 3«/o 1951 96.— d 96.25
Ch.-de-Fds 8V4 1946 99.— d 99.— d
Le Locle 3Mi 1947 69.— d 99.— d
Fore, m Chat. 3V, 1951 97.50 d 97.— d
Elec Neuch 3% 1951 94.— d 94.50 d
Tram Neuch 8Vj 1946 98.— d 98.— d
Chocol. Klaus 3^4 1938 99 — d 99.— d
Paillard S.A. 3V« 1948 100.— 100.—
Suchard Hold 3V4 1953 96.— d 96.— d
Tabacs N.Ser. 3Vj 1950 99.— d 99.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 %

Bourse de Neuchâtel

¦une

L'URSS va accorder & l'Inde, aux ter-
mes d'un accord signé à la Nouvelle-
Delhi , un crédit â long terme de 100
millions de roubles , destiné à financer
une raffinerie de pétrole à Barouni , pro-
vince de Bihar. Cette raffinerie produira
environ deux millions de tonnes de pé-
trole brut par an.

Prêt soviétique

ETATS-UNIS

La Communauté française , le Portu-
gal et tous les pays producteurs d«
café de l'Amérique latine ont elgné
l'accord international du café, destina
à stabiliser le marché de ce produit .

L'accord international
du café est signé

RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirez plus dispos
Il faut que le foie verse chaque jour un litre

de bile dans l'intestin. Si cette bile arrive mal,
ros aliments ne se digèrent pas. Des gu vous
gonflent, vous êtes constipé ! ...

Les laxatifs ne sont pas toujours Indiques.
Une selle forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES

PILUXES CARTERS pour le FOIE facilitent le libre
ifflux de bile qui est nécessaire a vos intestins.
Végétales, douces, elles font couler la bile. Exigez
les Petites Piluh» Cwtcn pour le Foie. Ft. J135.

BIENNE

(c) L'assemblée de l'hôpital du district
de Bienne vient de se dérouler sous la
présidence de M. Paul Luthi. Le rapport
annuel et les comptes furent commentés
par M. A. Pawer , président de la com-
mission. La situation financière — vu
'^augmentation des prestations des com-
munes, Bienne en particulier, et du
canton — est moins précaire.

Les comptes d'exploitation accusent un
déficit de 91,433 fr. 79 pour l'hôpital
et 27, 141 fr . 60 pour l'école d'Infirmières.
A la fin de l'an passé, elle était fré-
quentée par 51 élèves.

En 1958 , l'hôpital a reçu 5928 patients,
totalisant 110,193 Journées. Le 80,12 %
des lits de Beaumont fut occupé et le
74,74 % de ceux de Nadenbousch. L'hô-
pital a dépensé Journellement 33 fr. 14
par malade.

lliidKet déficitaire en prévision. — Le
budget prévoyant 469,200 fr. de déficit
a été accepté. Y sont compris une
augmentation pour frais du personnel
et 101.500 fr. pour l'entretien indispen-
sable des bâtiments. La moitié du déficit
sera couvert par la ville de Bienne, la
seconde partie par l'Etat. Le pavillon
Nadenbousch demandera 750 ,000 fr. Les
collectes rapporteron t environ 250,000 fr.
Les prestations de l'Etat et de la Confé-
dération se monteront à 300.000 fr. Le
solde de 200 ,000 fr . sera proposé en qua-
lité de subvention à la ville de Bienne.
Une maison pour les Jardiniers, â cons-
truire , coûterait 60.500 francs.

Vers un avenir riche en dével oppements
coûteux. — La population étant en cons-
tante augmentation, 11 est nécessaire
d'établir des plans d'agrandissement et
de rénovations . La commission suggère
que toutes les communes membres se
rendent solidairement responsables du
coût des travaux en perspective. Le prix
d'un Ht d'hôpital est de 60,000 fr. Les
dépenses prévues atteindront plus de
20 millions. L'Etat y contribuera pour
40 à 50 %. Ainsi , 11 restera 10 à 12 mil-
lions à couvrir.

Les nouveaux logements
Cinq bâtiments contenant au total 81

logements ont été terminés au cours du
mols d'août.

Assemblée générale
de l'hôpital du district

de Bienne

Votre superflu, c'est leur
nécessaire : Observez la Jour-

née de la Faim. Compte de
chèques postaux t IV 959.

(c) Au cours du mois d'août, 495 per-
sonnes (288 Suisses et 207 étrangers)
sont venues s'établir à Bienne. Par con-
tre, 363 personnes (245 Suisses et 120
étrangers) ont quitté la commune.

Les naissances furent au nombre de
81 (42 garçons et 39 filles) et les décès
au nombre de 32 (24 hommes et 8 fem-
mes).

La population de la ville de Bienne
a ainsi augmenté en un mois de 179
personnes pour atteindre le chiffre de
57.952 habitants. Pendant les huit pre-
miers mols de 1959, elle s'est' accrue de
1384 personnes.

Les accidents
Trente-sept accidents, 1 mort, 34 blessés

et pour 47.150 fr. de dégâts matériels, tel
est le bilan de la circulation sur les
routes blennoises pendant le mols
d'août.

Augmentation constante
de la population

A fin août , l'Office du travail de
Bienne disposait de 395 places vacan-
tes (100 pour hommes et 295 pour fem-
mes). Il y avait alors 35 personnes à la
recherche d'un emploi (15 hommes et
20 femmes), 8 chômeurs complets (6 hom-
mes et 2 femmes) et 8 chômeurs partiels
(4 hommes et 4 femmes).

Ee marché du travail

L,a enasse
(c) La chasse a déjà commencé depuis
une semaine et bien des chasseurs se
sont mis en piste. Les disci ples de
saint Hubert sont venus nous prouver
que l'automne avait bien débuté.

POBTALBArV

Le 3 octobre dans la Broyé
fribourgeoise

C'est ce samedi 3 octobre, dani W
charmant village de Saint-Aubin , de 1»
Broyé frlbourgeoise . que rouleront une
nouvelle fols les sphères de la Loterio
romande. Evénement pour cette almaoïj
petite localité dont les habitants serow.
en fête. Evidemment, pour vous aussi,
car bien sûr vous avez pris un bille t, «
bien sûr également vous serez parmi 18
heureux gagnants (11 faut toujours espé-
rer !) Mais événement surtout pour toui
ceux, dirigeants d'œuvres de bienfaisan-
ce ou d'utilité publique , qui ont besoin
des subsides de la Loterie romande pour
améliorer le sort du pauvre monde I

mmmct m's /j tvtM VAii tMutmammt *' 

Communiqués

(c) C'est Jeudi 24 septembre 1959 , sou»
la présidence de M. Georges Schaller,
que s'est tenue l'assemblée du groupe-
ment des sociétés locales. Vingt délégué»
y participaient.

M. Charles Valazza , rapporteur de W
commission, concernant l'agencement de
la halle en matériel pour les soirées fa-
milières que donnent les sociétés au
cours de l'année, expliqua longuement et
en détail toutes les démarches qui ont ete
effectuées pour arriver à chef. Finale-
ment, sur proposition de la commission,
30 tables modernes seront achetées ainsi
que 2 chariots servant au transport au
matériel. tPour le financement de cet achat
estimé à plusieurs milliers de frano»,
contact sera pris avec le Conseil commu-
nal pour trouver la solution la plus fa-
vorable.

Puis , après discussion , les délégués M

sont mis d'accord sur les dates à f!*e"
pour la saison d'hiver.

¦ Assemblée du groupement
des sociétés locales

Exercice des sapeurs-pompiers
(c) Samedi après-midi a eu lieu, sous
le commandement du capitaine Andr*
Blandenier , l'exercice annuel du corps
des sapeurs-pompiers qui fut Inspecté
par les membres du Conseil communal
sur la place de rassemblement, soui
l'hôtel de ville.

Après quelques exercices préliminaires,
par section aux différents engins, se dé-
roula l'exercice principal. Dès que l'alar-
me fut donnée, tous les engins, en un
temps record, furent sur le lieu du si-
nistre supposé, Immeuble No 1 de 1»
route de Neuchâtel , et mis en action
très rapidement.

En fin d'exercice, le capitaine Blande-
nier fit la critique. Il se plut à relever
l'excellent esprit qui anime le corps des
sapeurs et le travail accompli avec com-.
préhension, rapidité et discipline.

M. Chs Wuthier, président du ConseU
communal, relève ensuite la bonne exé-
cution des ordres donnés ; il remit les
récompenses ci-après : pour 20 ans d'ac-
tivité , gobelet moyen et 3me chevron :
cap. André Blandenier, lt Francis Frutl-
ger, sgt Paul Schweizer, sgt Eric Evard
et sap. san. Robert Favre ; pour 15 ans
d'activité, petit gobelet , 2me chevron :
sap. Francis Evard ; pour 10 ans d'actl.
vite , 1er chevron : sap. Jean-Pierre Ra-
cine, Georges Bovet et Henri Klœti .

Le plt Jean Berger, adjoint au com-
mandant et le lt Robert Gaberel, le pre-
mier après 30 ans d'activité et le second
21 ans, ainsi que les sap. Paul Franc,
Roger Gaume et René Gentil, attela»
par la limite d'âge , quittent les ranji
et reçoivent des remerciements pour «•
vices rendus.

Soirée scolaire
(c) Un public particulièrement nom-
breux a assisté vendredi et samedi, à 1»
halle de gymnastique, aux soirées que les
élèves de nos écoles primaires donnent
chaque année pour le fonds des course»
scolaires.

Les différents numéros du programme
témoignèrent d'une excellente prépara-
tion et chaque production obtint un suc-
cès mérité, souligné par de vifs applau-
dissements.

Félicitons vivement nos écoliers de
leurs rondes, leurs chants, leurs chan-
sons mimées et la féerie musicale en
trois tableaux : « Cendrillonne » , de G.
Doret , qui termina magnifiquement le
programme.

Le corps enseignant qui n'a ménage
ni son temps, ni sa peine, pour contri-
buer à la parfaite réussite de ces soirées
a droit également à de chaleureuses
félicitations.

CEBNIER

(c) L'Eglise catholique romaine du Val-
de-Ruz a organisé dimanche, dans la
grande salle de la cure à Cernler, sa
vente annuelle.

Les nombreux vl6lteurs venaient ne
tous les villages du vallon. Us purent
apprécier et admirer la variété et 1»
quantité de la marchandise exposée qui
fut enlevée assez rapidement, . _, , „ 1

Vente de l'Eglise catholique
romaine
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p| Retenez cette date ! p

E C'EST DIMANCHE 4 OCTOBRE 1
H que l'horaire d'hiver entrera |:|

I Vous vous procurerez donc, |1|
¦ dès demain, l'indicateur É|

I parce qu'il est complet, j*|
m. simple et très lisible ï

Il sera mis en vente partout au prix de 1 fr. 70 l'exemplaire j
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^f Grande Par ade
de l'Elégance

Jeudi 8 octobre, à 20 h. 15, au 1er étage de nos magasins
Nos collaborateurs s

MODE MARGUERITE
HAUTE COIFFURE SCHENK
CHAUSSURES AU CENTRE
HESS FLEURISTE

An piano : Roland SIMON , de Radio-Lausanne
Au micro s Betty EGÉ-ROLL

. . Invitation gratuite à retirer à la caisse du 1er étage des

* ifl  ̂ GRANDS
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!» C' est le. moment de rire un bon coup <;

I Lisez LE VERJUS I!
! < »
• '!: Le plus drôle des journaux des vendanges ;|
! 50 et. le numéro < ;! i

« Opel Record »
\ 1958
j roulé 30,000 km., à l'état
r de neuf , à vendre au
j comptant. Prix très lnté-
3 ressant. — Tél. (038)

7 93 3*3, dés 18 heurt*.

La bonne ^ÊÊf ef eï Pour le bon
enseigne r ^wrV commegçnnt

Enseignes sons verre "
îft WsfifflW^ Enseignes sur p avatex

et inscriptions sur vitrines ^̂ BJjjkr et inscriPU?ns auf verms

Peinture M. THOMET FUS Ecluse 15

«VW » 1955
garantie en bon état , à
vendre ; échange possi-
ble contre : "peertV moto
ou petite auto. Adresser
offres écrites à I. K. 9442
au bureau de la Feuille
d'avis.

« Fiat 1200 »
G'Vue

modèle 1959, encore sous
garantie d'usine, état
impeccable, prix Intéres-
sant. Echange possible
contre voiture améri-
caine. Ecrire à case 17,

<s»»»»ws»»»»» ŝwws»»»»»»»»»» ^wnws »»wwssw*w»>>s ^WT»wt

BELLE MACULATURE À VENDRE
S'adresser au bureau du journal.

«eucnatei i.

AUTOS
achats, ventes, échanges.
Ecrire à case 17, Neu-
châtel 7.

17 B.SMI Aiitftom « 1948. 18 cv- L1" ill( « FOrd l»USlOfn » mouslne verte , Il
i)  Intérieur drap. A bas prix. (A

\) « Morris Oxford » moukneC beige" /(
// 4 portes, intérieur cuir. Soignée. \ J)) « Opel Record » LSs.1

^
1

^ ((
l\ portes. Soignée. Il
II Présentation et démonstration \\
\\ sans engagement il
if Demandez la liste complète avec )jV détails et prix à l'agence Peugeot lt
(( pour la région : \\

/ J. -L. SEGESSEMANN (
\\ GARAGE DU LITTORAL //
Il NEUOHATEL, début route des Falaises \\
\\ Tél. 5 99 91 Plerre-à-Mazel 51 //
//  Paiements d i f f é rés  : un tiers \\
\) à l'achat ; le solde en 18 mois. Il

Pour cause de départ, particulier sacrifie

«Opel Record > 1957
contrôlée, impeccable. Tél. No 5 44 23.

« Citroën » 2 CV
de luxe, verte, 40,000 km.,
pneus X neufs, déglvreur.
Excellent état de mar-
che, à vendre. — Faire
offres sous chiffres O. G.
9438 au bureau de la
Feuille d'avis.
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GILRAZOR NEUCHATEL CHE Z NOUS A CARACA S TOUT ET OK STOP

SA NTE EXCELLENT E STOP BEAUCOU P DE SOLEIL DAVANTAGE ENCORE

DE T R A V A I L  STOP CHA NGEME NT V ITESSES DE DEUX A QUATRE ROUES

REUSSI STOP ICI EGALE ME NT RA SAGE SOIGNE GILLETTE ABSOLUMEN T

INDISPENSABLE POUR AFFA IRES SPORT ET SOCIETE STOP CORDIALES

S A L U T A T  I O N S  HUG O K O B L E T  Nom remercions Monsieur Koblet de son aimable collaboration.il a renonce à des
honoraires et nous rép ondons volontiers à son souhait en versant Fr. 2 j o . - à

i'Institution Balgrist à Zurich. Le montant servira à offrir de p etites excursions en auto à des enfants invalides.

Gillette t̂tle rasage le p lus net du monde ^

M. SCHREYER
Demandes vos livraisons de
mazout au moyen du compteur

étalonné «pii donne tonte
garantie

Tel. : bureaux 5 17 21 Chamitien 5 55 45

r- i

Renouvellement des abonnements
à la Feuille d'avis de Neuchâtel

pour le 4me trimestre de 1959
Nous prions nos lecteurs dont l'abonnement arrive à

échéance le 30 septembre prochain d'utiliser le bulletin
de versement qui leur a été remis récemment avec le
journal.

PRIX DE L'ABONNEMENT
du 1er octobre au 31 décembre 1959

Fr. 9.25
P»^~ Les abonnements qui nie seront pas payés le
12 octobre 1959 feront l'objet d'un prélèvement par
remboursement postal.

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel »

Compte postal IV 178
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Apres une votation baloise
Une grave atteinte à la liberté individuelle

(C.P.S.) Les électeurs du demi-canton de Bâle-Ville ont accepté
dimanche, par 18.402 oui contre 10.597 non, une revision de la lot sur
le travail. Le premier effet de ce vote, auquel participa le 44 % du corps
électoral, sera l'application, dès le 1er janvier 1962, de la semaine de
44 heures. L'origine de cette révision remonte à une initiative populaire
lancée par le parti socialiste et qui fut acceptée le 26 janvier 1958 par
la majorité des citoyens.

Il est assez piquant de relever qu'à
cette même époque les dirigeants du
parti socialiste suisse jugeaient bon de
combattre l 'initiative du « Landesring »
réclamant la semaine de quarante-qua-
tre heures. Les camarades bâlois, eux,
ne devaient  pas partager les vues du
comité central du P.S.S. Divergence
d'ai l leurs superficielle puisque le parti
socialiste vient de donner son plein
appui à l ' init iative lancée par l'Union
syndicale suisse et la Fédération des
sociétés d'employ és, initiative exigeant
à son tour la semaine de quarante-
quatre heures sur le plan fédéral._ Ce
n'est malheureusement pas la première
{pis que la gauche use d'une tactique
aussi tortueuse s'ous le couvert de la
défense des intérêts des travailleurs.

•i Tout comme la dernière ini t iat ive de
l 'Union syndicale , l ' init iative bâloise
visai t  un but électoral , voire démago-
gi que , circonscrit par la perspective
des prochaines élections au Conseil na-

tional. Mais , dans le cas particulier, ses
incidences sur le terrain de la liberté
individuelle  ne peuvent laisser per-
sonne dans l'indifférence. La révision
acceptée dimanche par les électeurs bâ-
lois porte en effet une grave atteinte
— la p lus grave enregistrée jusqu'ici
en Suisse — à la liberté du travail ,
cette liberté que chacun — socialistes
compris — ne manque pas de glorifier
comme notre bien le plus précieux.

En guise de corollaire à la réduction
de la durée hebdomadaire du travail ,
la nouvelle loi bâloise contient une

clause interdisant toute activité profes-
sionnelle rémunérée en dehors du tra-
vail régulier, c'est-à-dire bénéficiant de
la réduction d'horaire fixée par la loi.
En d'autres termes, il s'agit de la pro-
hibition — sous peine d'amende ou de
prison — du travail  supplémentaire li-
brement accepté par l'ouvrier ou l'em-
ployé (« Sehwarzarbeit »). On s'étonne
qu'une mesure aussi policière ait pu
franchir  le cap de la votation. Nom-
breux sont en effet les ouvriers des dif-
férents corps de métier à exercer , du-
rant les heures de loisir , leur profes-
sion au service de tiers ; chacun y
trouve généralement son compte, l'ou-
vrier "qui peut arrondir ainsi sa fiche
de paie et le tiers — souvent un voi-
sin — qui bénéficie d'un travail exé-
cuté à meilleur compte.

Une telle liberté , conforme aux prin-
cipes généraux de notre droit et de no-
tre économie, est diff ici lement admise
par les dirigeants syndicalistes , parti-
sans de l'organisation quasi bureaucra-
ti que du travail. A Bâle-Ville , ils n 'ont
pas craint de la sacrifier à la « logique
interne > d'un système qui pousse à
l'absurde. Ils ne pouvaient en effet
choisir meilleure démonstration pour
illustrer les conséquences fâcheuses
d'une réglementation légale de la du-
rée du travail. Gageons que les ou-
vriers bâlois regretteront d'ici peu les
avantages d'un régime basé sur les
conventions collectives. Régime dont le
moindre avantage n'est pas de sauve-
garder la liberté des loisirs...

Swissair prépare fiévreusement
le baptême de son premier < DC-8>

Pour payer ses frai s, le nouveau-né devra rapporter
80.000 f rancs par jour

(C.P.S.) C'est entre le 3 et 5 mars i960
que la Swissair prendra possession du
premier des trois « DC-8 » à réaction
qu 'elle a commandés outre-Atlantique.
Il sera mis en service régulier à la fin
du mois de mai , la charge admissible
étant réduite jusqu 'à l'achèvement des
travaux d'extension de l'aéroport de
Kloten. Avec l'arrivée des deux autre s
< DC-8 », en automne 1960, l'exploita-
tion du service à réaction sur l 'Atlan-
ti que-Nord pourra être entreprise à
100 %. Quant à la première « Cara -
velle », eile sera livrée vers le 20 avril
prochain pour être mise, aprè s une
phase d'introduction , en service régu-
lier sur les lignes européennes dès le
début de l'automne 1960. Les « Con-
vair » à réaction sont également atten-
dus pour l'année prochaine.

Le « DC-8 » en c h i f f r e s
Au sujet du « DC-8 », rappelons que

c'est le 7 juillet 1955 que les usines
Douglas décidèrent la construction de
cet appareil. Le développement techni-
que du « DC-8 » a nécessité 6.600.000
heures de t ravai l , contre 740.000 pour
le « DC-6 » à pistons. Plus de 250 mil-
lions de dollars ont été investis pour
réaliser le « DC-8 ». La construction de
la première un i t é  débuta le 10 mai
1957 ; une année plus tard , celle-ci
effectuait son vol in i t ia l , alors que le
quatorzième « DC-8 » était  mis en chan-
tier. Le coût du « DC-8 » No 1 s'est
élevé à 40 millions de dollars, le prix
de l'appareil construit en série reve-
n a n t  à 5,5 mil l ions  de dollars. Ces
chiffres très élevés viennent du fait
qu 'aucun élément de construction d'au-
tres modèles d'avions n'a pu être em-
ployé pour le « DC-8 » ; il f a l lu t  même
édifier de nouveaux ateliers géants et
renouveler la plupart  des machines-
outils. Après d'innombrables essais ,
tests et examens, le « DC-8 » vient de
recevoir son certificat de navigabilité.
Précisons encore que le délai de cons-
truction d'un « DC-8 » est de vingt-cinq
semaines ; la chaîne est formée de cin-
quante appareils auxquels trois équi pes
travaillent simultanément , les femmes
constituant le 41 % du personnel. A
l'heure actuelle , quatre à cinq « DC-8 »
quittent chaque mois les ateliers de
Long-Beach, près de Los-Angeles.

Course contre la montre
Il ne suff i t  pas de construire un

nouvel avion ; Il f au t  encore former le
personnel destiné à le piloter et à l'en-
tretenir , aménager les installations pour
les opérations de revision , prévoir les
normes d'exploitation. Ce travail Im-
mense, Swissair l'a entrepris il y a
déjà de nombreux mois. Un centre de
formation pour les futurs pilotes des
appareils à réaction a été créé et ses
élèves — qui ont tous gagné leurs ga-

lons sur les avions à pistons — seront
prêts à prendre les commandes d»
« DC-8 » au printemps 1960. Une gig«n-
tesque halle, spécialement destinée »
recevoir les nouveaux appareils , est ù
cours de montage à Kloten. Les travaux
usuels d'entretien prennent , avec l'on"
verture de l'aviation commerciale à
réaction , une importance essentielle !
en raison de sa valeur d'achat élevée,
chaque long-courrier à réaction devra
voler au min imum 10 à 12 heures par
jour afin de pouvoir rapporter quoti-
diennement les 80.000 à 100.000 franc!
nécessaires à son amortissement. Le
temps d'immobilisation au sol doit
donc être réduit au maximum si Pdf
veut éviter des pertes importantes .  Mai!
il est évident que cette « course contre
la montre » ne peut être gagnée au dé-
triment de la sécurité. D'où l ' imp ératif
de fréquents et sévères contrôles.

(c) L aide suisse aux tuDercuieux a
donné une conférence de presse à
Lausanne au cours de laquelle le doc-
teur G. Barras a parlé de la situation
actuelle dans la lutte contre la tuber-
culose.

Trop de gens croient sincèrement que
la tuberculose est vaincue et que le
nombre de ses victimes est tombé à
un niveau insignifiant. Il n'en est
rien. Si la morbidité a considérablement
baissé, il n'en reste pas moins que
11,000 nouveaux cas ont été déclarés
en 1958 en Suisse qui ont exigé pour
la plupart des traitement* en sana-
torium. A ces 11,000 cas s'ajoutent tous
les malades soignés à la maison et
qui représentent souvent un danger
pour leur prochain , car la contagion
n'a ri en perdu de sa gravité. La vacci-
nation au B.C.G. et des contrôles fré-
quents sont indispensables aussi bien
à la santé de l'individu qu'à la santé
publ ique.

Il appartenait ensuite à Mme Lefebvre
de parler de la réintégration profes-

. s ionnel l e  des malades qui sortent des
-sanatoriums physiquement "diminués et
souvent atteints moralement. Réhabi-
tuer l'organisme à l'effort , chercher
le travail convenant aux capacités du
malade, donner la formation profes-
sionnelle nécessaire et trouver enfin
une place sont les quatre étapes néces-
saires. Il s'agit aussi de redonner con-
fiance au convalescent et pour oela
rien n'est meilleur que de lui permettre
de se libérer de la dépendance des
pouvoirs publics.

L aide aux tuberculeuxVAUD

De notre correspondant de Lausanne:
Vendredi dernier, les gaziers romands

ont tenu une séance — dans le cadre
du Comptoir suisse comme il est main-
tenant de coutume — consacrée à
l'écoute d'une remarquable conférence
de M. Roger Odier, chef du service
des études économi ques, commerciales
et stat is t i ques à la direct ion commer-
ciale du gaz de France.

De cette conférence qui aurait étonné
toutes nos ménagères cuisinant à l'élec-
tricité, il ressort que l'industrie gazière,
loin de perdre de son importance, est
appelée à jouer un rôle de plus en
plus grand. Nombreuses sont les indus-
tries à servir le gaz — notamment à
l'étranger — qui est un combustible
très souple pouvant parfaitement
s'adapter au processus d'automatisa-
tion ; et la demande ne cesse de
croître.

Ce n'est pas cependant cette augmen-
tation continuelle de la demande qui
va Tessusciter les usines- fabriquant
le gaz à partir de la houille. Ces
usines-là sont appelées à disparaître
'dans un avenir très proche.

L'industrie gazière a subi une véri-
table révolution le jour où l'on s'est
rendu compte qu'il était possible d'ex-
ploiter les vastes nappes de gaz naturel
enfouies dans le sol. La France —
pour prendre ce pays en exemple —
se sert largement déjà du gaz de Lacq
en att endant de s'abreuver aux puits
sahariens où les réserves sont gigan-
tesques. La seule poche d'Hassi R'Mel
contient, selon des estimations qui
n'ont rien d'utopique, environ 1000 mil-
liards de mètres cubes de gaz. Et cette
poche n'est pas la seule 1 D'ici à quel-
ques années, ces trésors extraits du
désert seront acheminés jus qu'en Fran-
ce, puis dans toute l'Europe occi-
dentale par la suite, par des gazoducs
qui traverseront la Méditerranée. On
étudie actuellement le problème de
l'immersion de ces oléoducs.

Florissante, l'industrie gazière va
changer de caractère. Elle sera de
moins en moins productrice et s'occu-
pera de plus en plus de l'extraction
et du transport de ce précieux fluide.

La réunion des gaziers romands s'est
achevée par la vision d'un très beau
film, en couleurs, relatant la pose
de gazoducs qui déversent maintenant
dans presque toute la France ce gaz
de Lacq qui a donné tant de fil à
retordre aux techniciens à cause de sa
grande puissance de corrosion.

Importante prise de position
(c) La Fédération ouvrière vaudoise
vient de prendre position à l'égard de
l'initiative cantonale pour les trois
semaines de vacances payées. Rappelons
que cette initiative , lancée par le parti
socialiste vaudois peu après le succès
enregistré à Genève, a été déposée sur
le burea u de la chancellerie nantie
de 18,000 signatures.

Faisan t preuve d'une grande sagesse
économique et dédaignant les effets de
propagande facile, le comité cantonal
de la Fédération ouvrière vaudoise
estimé intempestif le lancement d'une
telle in i t ia t ive .  Alors que des revendi-
cations sont en cours un peu partout
pour diminuer le nombre des heures
de travail hebdomadaires, pour aug-
menter des salaires qui ne permettent
pas toujours de mettre de l'argent
de côté pour les- vacances, une telle
manœuvre ne fait - que comp li quer le
jeu des négociations entre les orga-
nisa t ions  patronales et ouvrières. La
Fédération ouvrière vaudoise préfère
améliorer le bar ème des vacances de
la loi cantonale et s'en tenir  aux
accords des contracts collectifs , beau-
coup plus souples du point de vue
économi que. Une telle prise de position
ne manquera pas d'avoir un grand
retentissement dans les milieux, popu-laires.

La réunion des gaziers
romands à Lausanne

OCCASION
A vendre un grand choix de belles pous-

sines « Leghorn » blanches lourdes et diffé-
rents croisements, en bonne santé, à partir
de Fr. 6.— à Fr. 10.— la pièce. — Lehnherr,
Marin (NE), tél. (038) 7 57 44.

Une spécialité de fromage* f i l
de l'Emmental pour f i
les repas, les Invitations È j  r**̂ -**,et les pique-niques ^^ Ê Lj  

^ / g

Un emballage de conception nouvelle, MÊ M r \̂ *> . 5f$^T/fc\ IV T\
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NEUCHATEL

DIMANCHE 4 OCTOBRE - 15 H.

GRAND CORTÈGE
ET CORSO FLEURI

avec les célèbres

GORDON HIGHLANDERS
{65 musiciens écossais en tenue d'apparat)

Places : 3.-, 4.50, 5.-, 6.-, 7.-, 10.-, 12*

LOCATION A NEUCHATEL
ADEN, maison du Tourisme, tél. C38'
5 42 42. Agenoe Strubln, librairie IW'
mond, rue Saint-Honoré. Hug & «J
musique, vis-à-vis de • la Poste. Mn>»
Betty Fallet, tabacs, Grand-Rue . UbraJ*
rifl Berbenit . rue de l'Hôpital *"

(c) Dans une dizaine de jours , le VmeFestival d'opéras italiens de Lausanne
verra affluer les amateurs de « belcanto » dans le grand théâtre de Beau-
lieu. Comme par le passé, ce festival
est organisé par l'Association des inté-rêts de Lausanne  et le Théâtre muni-ci pal . Il est placé cette année  sous le
patronage de M. Phili ppe Etter, con-seil ler  fédéral , et de S. E. CorradoBaldoni , ambassadeur d'Italie à Berne.
L'orchestre et les chœurs de l'opéra deBologne interpréteron t «Le Trouvère »
de Verd i, le « Barbier de Séville» de
R oss in i , «Pai l lasse » de Leoncavallo et
« Cavaleria Rusticana » de Mascagni.

Le Vme Festival
d'opéras italiens

CONFÉDÉRATION

BERNE. — Le délai d'opposition anideux lois du 19 juin 1950 sur l'assn.rance-invalidité , d'une  part , et sur |M
modifications apportées à l'assurance-
vieillesse et survivants , d'autre part
est arrivé à échéance le 23 septemb»
1959 sans avoir été utilisé.

Le Conseil fédéral a décidé de mettrtces deux lois en vigueu r le 1er janv ier1960. Un arrêté sp écial , qui par aîtr a
prochainement , mettra en vigueur paravance certaines disposit ions d'organi-sation de la loi sur l'assurance-inva.
lidité , af in  que cette institution fon c.lionne immédiatement.

Assurance-invalidité
et A.V.S.

ZLKIC IÏ

ZUBICH. — Le 30 mai 1959, unipétition portant p lus de 3000 si gna-tures avait  été présentée au Conseil
de vill e de Zurich. Elle demandait devoter un crédit de 200.000 fr. pourf inancer l'examen d'un projet de che-min de fer métropol i ta in  sur les nar.cours Enge - Kloten et Altstaet ten .
Tiefenbrunnen . Le 19 ju in , le Conseilmunici pal a repoussé celte propo sition.Mais la motion demandait en outre licréation d'une  société pour l' exploi-
tat ion du métropolitain. Cette deuxièm e
requête vient d'être également repous.
sée par le Conseil munic ipal  qui, j
cette occasion , expose longuement soipoint de vue sur la question.

II relève notamment  que tous lej
experts chargés d'étudier les problème !
de la circulation à Zurich se . sontopposés aux projets de métro . Ils esli-ment en effet qu 'une  fois développa
conformément aux plans , le réseau
des C.F.F. assurera une  bonne liais on
avec les environs de Zurich. Quant autransports en commun circul ant  enville , ils répondent parfai tement  aubesoins. Presqu e toutes les vil les ayant
un métro ont plus d'un mi l l ion  d'haii.
tants. On peut tout au plus envisager,pour les villes de moins d'importance !
un tracé partiellement souterrain deli gnes existantes. Mais un véritabli
métropolitain coûterait pour Zurichenviron 433 mill ions de francs , ce qui,même si l'on admet que le problème
dé la circulation urbaine ne peut êtrerésolu à bon compte, est un montant
trop considérable.

Le Conseil municipal
ne veut pas de métro

TESSIN |

LUGANO. — Dimanche , à Lugano,s'est déroulée la traditionnelle Fête deivendanges. A 14 h. 30, c'est par un so-leil magnifi que que le cortège parcou-
rut la localité. Un nombreux public,venu d'Italie, au moyen de trains,d'autocars et de véhicules privés, étaitaccouru à Lugano. Le cortège , qui fat
particulièrement goûté par la foule, secomposait de vingt-cinq chars , de neufcorps de musi que, ainsi que de nom-
breux groupes folkloriques de Suis»
et d'Italie.

La Fête des vendanges
de Lugano

FRIBOURG

FRIBOURG (c). — Le Conseil d'Etat
a pris connaissance d'une lettre du
Conseil fédéral relative à la recherche
pétrolière, d'où il résulte notamment
que la solution adoptée par le cantop
de Fribourg ne met pas en danger,
dans l'état actuel des choses, la sécu-
rité extérieure de la Confédération et
3ue, par conséquent, une intervention

u Conseil fédéral en vue de faire
annuler la concession acoordée à h
Société des intérêts miniers S. A, i
Fribourg, ne se justifie pas.

La question des pétroles
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I FEMMES NEUCHATELOISES 1
h HIER, l'électeur neuchàtelois a introduit le suffrage féminin sur le plan Des personnalités exposeront ces matières en dehors de tout esprit Ss5II communal et cantonal. de parti, dans le seul but de diffuser une information objective. _PM
t> DEMAIN, vous exercerez vos droits civiques, aux côtés de vos maris, D'autres sujets seront traités sur demande d'un nombre suffisant de _P<8
* pères, frères. personnes. El

2 MAINTEN A NT, une question se pose : votre formation civique. Ces cours seront donnés, intégralement à Neuchâtel, intégralement B9

I

*J , ou partiellement, suivant le nombre d'inscriptions à Auvernier, Colom- O
S CONNAÎTRE vos droits et vos devoirs, vous initier aux problèmes bier, Hauterive, Saint-Biaise, Marin, Comaux, Valangin, Fontaines. Wmi de notre pays, à nos institutions. 

wÊmï Inscrivez-vous jusqu'au 20 octobre, au Secrétariat de direction __JIBï Vos droits civiques étant acquis, il faut faire en sorte que vous S. C. C. N., Groupe des coopératrices, Sablons 39, Neuchâtel. El
j  puissiez les exercer en toute connaissance. ra» JS îB» • ¦ i ¦ :5P'a|* . . . ......... .,1,„;v:,, ,, ,,- - • 

HKiS|
? Dans ce but, le Groupe des coopératrices S. C. C. N. organise dès j D I I I I C T I K I  n'mcrDiDTmki  1 HlS le début de novembre 1959, un cycle de cours gratuit de ' B U L L E T I N  D I NS C R I P T I O N  |||

ii«i#*ifQ._kJ_ _mwB_#%E__ n ^II IIAI IP Cours de formation civique ' piFORMATION CIVIQUE i i II
£ j Mme i ___?¦
tï traitant principalement : i Mlle : *" | ___»?» Rue No Kl

t_fl O Des institutions politiques fédérales et les principaux problèmes __H>_¦ cnicccc ' f Sujets que j 'aimerais voir traiter en dehors de ceux indiqués dans I annonce i j Er5lS

£9 © De l'organisation politique et administrative du canton. . I __3B
_| © Des problèmes essentiels du pays de Neuchâtel. I 1 li|__|
Ifeî RBiB ¦ •'"'/ ,_r̂ _^iiS_^
¦ ___T__TT__ il -?:¦ f_J_iT7_ii

_Wr i aa! H_rH BH__MJ5S___SS__________________^__^^

Monsieur l'Assuré, vous avez raison! o

â«  

Dites-mol, Monsieur l'Inspecteur, vou« promettez

à mon mari que notre prime RC va baisser l'an pro-

chain... mais moi j'aime à compter en francs et centi-
mes! On va payer combien ? »

• / '

— Bravo, chère Madame, prenons un crayon et Mais vous tremblez pour votre prime ? Hé non ,
faisons le calcul ! chère Madame, pour ces montants-là votre prime ne

... Vous me direz qu'il y a longtemps que j'aurais sera Plus que de Fc- 343,—!

dû vous donner ces chiffres , mais sur ce point vous votre mWse décidèl s'assurer pour la ' '
n aurez pas raison II nous fallait attendre que le , _. .;.. J'
Riir-nn FïMeVal des Assurances ait accenté nos nou- garantie globale de 1 rmllion, sa prime ne sera tou-Bureau Fédéral des Assurances ait accepte nos nou 

... 35?.—î Hé oui! Autant dire queveaux tarifs et tous es aménagements qu'on y trouve. ¦>, H ",. , , .  . . .  . 7 ._. ; _ . .,, . , f T , M ' 1 assurance au nu ion . est mise a la portée de tous!Tout va bien, voila qui est fait! F

Bon , voyons votre cas personnel, la police actuelle Ce calcul vaut pour le cas de votre 6 chevaux ! Mais
de votre mari. Vous étiez jusqu 'ici assurés comme même si vous possédiez une 15 légère ou une Rolls-
suit: Royce, ce même tableau comparé des primes tourne-
Fr. 100.000.— de lésions corporelles par personne, rajt en 1960 à votre bénéfice ! Pour la plus petite des
Fr. 200.000.— maximum par sinistre atteignant plu- voitures vous payez actuellement, par rapport aux

sieurs personnes, et garanties ci-dessus, Fr. 29I«~Dès l'an prochain ,
Fr. 10.000.— pour les dégâts matériels. votre prime tombera d'un coup à Fr. 279.—, et pour
Cela vous donnait une prime annuelle de Fr. 359.50. le million à Fr. 290.—!

Avec l'introduction de la nouvelle Loi sur la cir- Voi]à) chère Madame; et voùiVmon cher Assuré,
culation routière, vous serez astreints à vous couvrir n'oubliez pas que la prudence paie ! D'ailleurs , on
pour des montants minimums nettement plus élevés, vous fait confiance : dès vm prochain nous déduirons

j solt: d'avance de votre prime l'actuelle ristourne pour
Fr. 150.000.— de lésions corporelles par personne, « conduite exempte de sinistre » et ce rabais supplé-
Fr. 500.000.— maximum par sinistre atteignant plu- mentaire sera porté à 20 % la seconde année, puis

sieurs personnes, et régulièrement augmenté jusqu 'à 40 % la sixième
Fr. 20.000.— pour les dégâts matériels. an

b
née ,

La comparaison est saisissante! Vous constatez vous-
mêmes à quel point vous serez mieux couverts en cas Voilà donc la bonne nouvelle, en francs et en
d'accident 1 centimes!

— Merci, Monsieur l'Inspecteur, mais je reviendrai bientôt avec d'autres questions...

Le 1" janvier i960 entre en vigueur la nouvelle Loi sur la circulation routière. Elle appelle les possesseurs de véhicules à [
moteur à revoir leur police responsabilité civile auto dans la mesure où ils n'ont pas jueé prudent ju squ'ici de s'assurer au-delà des
trois minimums légaux. Notre action d'information a pour objet d'inviter MM. nos assurés à nous demander tous éclaircissements
Utiles sur le cas de leur propre police RC qui , selon le cas, connaîtra de sensibles allégements.

Message collectif de 17 sociétés suisses qui prati quent l'assurance responsabilité civile auto: Albà, Alpina , La Bâloise-Acci"
dents, La Générale de Berne, La Genevoise, Helvetia-Accidents, Assicuratrice-Accidents. Limmat , La Neuchâteloise, Suisse-
Accidents, Union-Suisse, Nationale Suisse, The Northern, Union Paris, Mutuelle Vaudoise Accidents, Winterthur-Accidents, Zurich-
Accidents.

i' - '  ____a________ji - -¦¦ ¦¦¦— '-- ¦f.'-m — — -

COUTURE
dans tous les tissus

Grand choix de

jersey - tricot
au métré dans les qua-
lités sulsees et françalses

Jersev - tricot
Mme E. Menuet

Bue du Seyon 5 c
Neuchfttel

\H ug & Cie , musique |
\ çfcenite un grand choix, modèles 1959- 1960 de g|
1 radios, radios - gramos, . '¦¦&

tourne-disques, électrophones, M
I enreg istreurs toutes marques m

: / g Télévision m
I 1
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[ Les calorifères
à air chaud ,

les fourneaux , les po-
tagers, les tuyaux de
fumée, les cheminées
d'Intérieur sont livrée
et posés rapidement

par E. Biscaccianti ,
25, fbg de la Gare,

Neuchfttel ,
l tél. (038) 5 30 02

l, V.- - - ( : - , - ¦, . - . .  .J-

LIT S DOUBLES
patentée, avec 2 matelas
ft ressorts et 2 protège-
matelas
Garantie 10 ans QQE

Fr. fcîJOi—

TAPIS BENOIT
MaUlefer 25 Tél. 5 34 69

Livraison franco

Machines à laver
« Miele »

sont en vente chez
RENÉ TANNER,

Dime 93, la Coudre,
tél. 5 5131.

Radiateur
électrique

depuis 24.90

(Et
chez

Electricité
Orangerie 4

LE SAVOIR-VIVRE
en servant l'apéritif

Pensez à proposer
un deuxième verre,

':*»:«s«¥feasssftia:"S ' - ?

Ûy H '
/ / j i  \ t

¦ '•AtteHdeiqùe tous" .i.^.
vos hôtes aient f ini V
pour passer à, tàSlé.

Servez fou/ours les
délicieuses Pommes

Chips Delissa
Les maîtresses de
maison qui savent
recevoir n 'oublient
jamais , à l'heure de '
l'apéritif , de régaler
leurs invités avec les
fameuses Pommes
Chips Delissa ; tou-
jours bien dorées efc
croustillantes grâce
à leur emballage her-

' métique ; ni trop sa- |
lées, ni trop peu,
toujours à point.
P. S. Egalement
recommandées pour
pic-nics et repas fins

!
df %- -W'-*XTI-.' .,.,.W.--'tw«<-u.- -»yj.»y ,



'¦ A vendre un
radio

en bon état, à bas prix ;
un
moteur « B.S.A. »

S'adresser à J. Favre,
Côte 18, dès 18 heures.

j f âç r  -JH'II___! to

I 

GROSSESSE
Ceintures
spéciales

dans tous genres
avec san- oc JE
gle dep. iJ.IJ
Ceinture «Sains»

5 y. S.E. N.J.

SOYEZ CHIC...
. . ^¦j04ÊF^*> P °ur la Fête des vendanges...

% | 4 Une belle chemise s'impose
Jgj^̂  X > I CHOIX INCOMPARABLE EN

^̂ ^̂ ^̂ f3* | CHEMISES DE VILLE
^̂ t;- .' -WzjIfiL '¦:- | i unies , en belle popeline, façons nouvelles

^^; I#*Jfc %
___

k * co* «cart®' Coloris blanc, crème, ciel ou gris

^HB?̂ ' £* Éiaeflr̂ fl ^'ï-â.: ï r - %¦ *ll»w 9Q80 9R80
' I 'T- ' ^̂ _K£3»3«n8a9̂ __e! ___K§^^^ t̂^ _̂_i

BEAU CHOIX EN J. : U^.̂ »<>*̂ i^aB(tB _̂,. l̂ mŴ

CHEMISES DE VILLE I i ^
JËF

M 1 • ¦ tttmff * Y f̂ êÊÊr ^en popeline à rayures modernes, dêm '̂''*$f ê* i*Fvr^marques Durable, Diamant, Amsa, etc. Cols nouveaux I __________ l̂ ^̂ _la! _̂P^^

jflj HP '

: ; . , >_J

Vous trouverez un choix inégalable
en

PULLOVERS ET GILETS
NATURELLEMENT

CRAVATES lllllilllrl ill SOC QUETT ES
à partir de 

^̂ P̂ ^MS-M-feJê p̂ ^SBl
1 

mousse 
¦
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Société suisse
des employés

i de oonninerce

1 Cours du soir
i inscriptions I
I Treille 3, Neuchâtel 1
1 le soir dès 18 heures I
1 du 28 sept, au 5 octobre I
i tél. 5 22 45 I

Avant d'acheter votre voiture
il vous faut absolument Jl _M__̂ ^1 I J%de Luxe

essayer la nouvelle,fascinante FORD -_r"̂ _.l Î%_31___BI-P̂ I960
^̂ -̂•̂ •r v̂'"'''' " — . ., .. ^

fci-.i. "."'Zt.!. ^_____

Idéale pour les routes suisses... Idéale pour la famille suisse... ^̂ ^HÉk M WBoîte de vitesses sportive : 4 rapports à com- La g lace arrière à inclinaison inversée assure ^V_k Jm mmande synchronisée par levier central. Accélé- une plus grande garde au toit pour les passagers. ^__k AWJBXBWration supérieure aux voitures de sa Catégorie , Grand coffre à bagages aisément accessible. ^B r à\w$mÊ0 à 100 km en 28,5 secondes. ^H ET*1 ^%_»57 &\ .àmWSm
Idéale pour le goût suisse... B I ¦¦ ww » %#«"" M W

Idéale pour les budgets suisses... Ure voiture a||iant |es qua|ités sportives aux M M WAvec 5,7 litres jusqu 'à 100 km —pour 41 ch belles lignes et au vrai confort. Une voiture Jff AU m^
au frein! Moteur de 997 cm 3 à course très faite pour vous apporter une satisfaction totala ÀwS Â\\ _rréduite. Robuste et endurante comme l'ont et une valeur durable— avant tout parce que ____r ' Jj V *démontré les tests sévères , sur plus de c 'est une FORD, réalisation universellement j U m?  j Bi ïŷm ' " -Nfvvl/ i800 000 km. PrSx Fr. 6 675.— réputée du grand pionnier mondial de l' automobile. JsSkr Mw&i^r

_——___—___ __»iBr J&mœrtxÊY__tM_HH R9HéttHe___ . _|Bfïi:.:: '?, AH VB__»_»̂ Sflrar̂ -̂ .- __" l»BP»"3E5**Bï~5~̂ ~?̂ '̂'J'e.B—»»»—. ^nHEr jWét̂ jaetVl—Hr
-- ^É̂ ' Tvi&f' "̂*'" .̂JJML— 3 " »'"¦'¦'Tltlî^r̂  .̂ l»B Ht»»' jBfl BaJT

IMBP '¦r~"'TileTlt 'f iiviiff l *uT#r *»» t \ \  JmBr i« tw
iSÊC^k,  Br W-A '\IPVP

- ¦  F** i Vt 
4BLw Sk w

WHBBB |9̂ nM|HiUy||̂ ^̂ ^C ^̂ '̂WlWKjiiiL ĵ f̂iiiw»»»̂ . âK fa

Sè^èsofl V jffll ir gravit avec TZZÏZL»

le 30 septembre 1959. . ¦̂oHfL ii î à̂sto ŝii t̂iL^: .̂.-..^^̂ ....âv î.: .ïï.i^^ ,̂ .̂ï< AWmïï&W -¦»-»»-—.

Distributeurs officiels FORD-ANGLIA
Grands Garages Robert, Neuchâtel, quai de Champ-Bougin 34/36, tél. 5 31 08

Nldau i Garage du Pont S. A.
Distributeurs locaux : Ctouvet : Daintol Grandjeam, gaa-agtete Saint-Aubin : S. Perret, garage de la Béroehe

Professeur américain
DIPLÔMÉ

donne cours d'anglais, d'espagnol
élémentaire, avancé, littérature

Fr. 15 l'heure Tél. 5 59 30

Banque hypothécaire suisse
SOLEURE Succursales i Zurich ef A Genève

Compte de chèques postaux Va 1100

Intérêts 3 %
sur carnets d épargne

pour des montants illimités

L«w dépôts d'tSpafgn-e jouissent d'un privilège de garantie jusqu'à ï
concurrence de 5000 fr., conformément à la loi fédérale sur les

banques.

Des versemen+s sont également reçus sans frais par le bureau
fiduciaire F. Landry, faubourg du Lac 2, Neuchâtel. j

>> /

PRÊTS
Service de prêts S. A.

Tél. (001) 22 62 77
Lucinge 6, Lausanne

Tableaux et gravures :
Theynet (huile et aqua-
relles), Otto Wlser (hui-
le) , Gampert (aqua-
relle), Tenhagen d'Ams-
terdam ( marine), F.-W.
Moritz (aquarelles). Gra-
vures des XVIIme,
XVIIIme et XlXme siè-
cles. Dessins anciens ori-
ginaux. Paysages, cités,
costumes (neuchàtelois,
s u i s s e s, étrangers).
Estampes modernes. Tél.
(038) 5 54 77.

A VENDRE
à conditions avantageu-
ses, lits complets, divan,
lavabo, table de nuit et
divers petits meubles.
Paire offres par télé-
phone au 5 10 84.

Magasin
de tabacs-cigares

a remettre à Neuchâtel,
pour des raisons absolu-
ment Inattendues, ma-
gasin de tabacs-cigares
avec bibliothèque clrcu-
ta.nte ; bonne clientèle
régulière assurée. Prix :
Pr. 18,000.— consenti
pour traiter rapidement.
Adresser offres écrites à
H. Y. 9430 au bureau de
la Feuille d'avis.

A VENDRE
JOLI STUDIO moderne
(cause de départ). Ecrlfe
sous chiffres J. A. 9432
au bureau de la Feuille
d'avte.

A vendre

piano noir
marque « Sabel », très
bonne sonorité. Revisé.
Téléphone. 5 50 48.

Méthode
de langue Italienne sur
disques, jamais utilisée,
à vendre à moitié prix.
Téléphoner aux heures
des repas au fi 91 30.

ŒSEWATICO
(Rimini)

A VENDRE
deux appartements neufs
près d'un gratte-ciel, à
cent mètres de la mer ;
commodité, service res-
taurant. Pour renseigne-
ments, écrire à H.UMI
LUCIANO, Via Ghletan-
«onl 16. BEBGAMO (Ita-

Pour votre
chien

Nos laisses
et colliers

Biedermann
NEUCHATEL

Costume
de mandarin

a vendre. Bue Fleury 10,
2me étage.
>

A vendre un stock de

PNEUS
regommés à neuf, tou-
tes grandeurs, prix 30 à
35 fr. pièce. Beat Huppl,
Vers la Rive, Vaumarcus.
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Vente: débit de tabac

le XIV me Festival de Montreux
k Rubinstein et l 'Orchestre national de Paris

sous la direction de Lorin Maazel
IJMr la « Feuille d'avis de Neuchâtel *

des 11, 18 et 24 septembre)
IV

D'un bout à l'autre , cet avant-dernier
concert du Festival montreusien fut
pasj ionnant à suivre : l'extraordinaire
talent de Rubinstein , les dons surpre-
nanfs du jeune chef américain déchaî-
nant l'enthousiasme d'une salle ar-
dtanble.
Prestigieuse carrière que celle de L.

ÏJUel. Enfant prodige de la baguette,
U n 'avait que neuf ans lorsqu 'il di-
rigea pour la première fois à New-
York. A dix-neuf ans, il était à la
llle de l'Orchestre symphoni que de
Piltsburgh. Actuellement , il a eu l'oc-
(aston de diriger la plupart des asso-
rtions du monde entier , et , à moins
de trente ans, peut être considéré
comme un des plus sûrs espoirs de la
nouvelle génération de chefs d'orches-
tre,

Certes, son apparition, l'an dernier, à
Lucern e n'avait pas remporté tous les
suffrages : on lui reprochait ses atti-
tudes spectaculaires, un art souvent
plus extérieur que profond et nous-
même avions relevé que le répertoire
moderne répondait mieux à son tem-
pérament que les œuvre s classiques.

Aujourd'hui quel que chose a chau-
lé. Maazel demeure certes avant tout
m chef extrêmement brillant, doué
fine sûreté peu commune (il dirige
toit de mémoire), d'une étonnante
' ¦* communlcative et d'un sens raf-
•J! du coloris orchestral. Mais ses
•aurétations m'ont paru bien mieux
"•imites que par le passé et on n'a
PljJ l'impression que le souci du dé-
'•H tfttoresque prime la mise en va-
Wfa grandes lignes d'une partition,
fi s'il a conservé certaines allures

* toréador qui ne sont pas du goût
«tn acun , il faut reconnaître que nar
™e mimique très personnelle , 11 ob-
lent de l'orchestre des effets d'une

jutesse indiscutable ; et c'est bien ce-
'« seul qui compte.

Je ne pense pas qu'on pouvait ren-
J» avec plus de bonheur le Chant
J» Rossi gnol de Stravinsky, cette
«range « chinoiserie » d'après le conte
"Andersen où , comme le dit si joli-
Mi* A. Schaeffner, il s'agissait de
j oindre € du pinceau le plus léger, àdeux doigts du vide, un ordre de sen-

viDts t,u' f'eurissent dans une atmo-
"Pnère de scrupule et de rareté ». D'où
Jww entière étrangeté de toute l'œu-
Jf t , ces notes suspendues, ces écartè-lements harmoniques , ces combinai-!ons j e timbres imprévues qui rap-pellent toute la préciosité , toute lacruelle limpidité d'un art extrême-oriental. Et Maazel a su nous faire«viner la poésie délicate qui se cache
ci derrière des rythmes quasi automa-tiques, évocateurs de toutes sorte B decourbettes et hochements de têtes ri-tn«ls. » k?fir "-;¦*•'- : •

Dans la quatrième symphonie de°ranms, Maazel a peut-être choisi la
'"le la plus facile (il va de soi quepour en parler de la sorte, nous nousP açons sur un plan assez élevé) . C'est
i « .  q,u i 1  n e n  a peut-être pas rendu
ï. « 'ntériorité comme l'eussent fait»» Schuricht ou un Klecki. Mais enaccentuant les contrastes , en donnant» cette symphonie un éclat inaccou-
tumé, il a contribué à la rendre pas-sionnante à suivre de la première à la«raière mesure. Tant pis pour les pu-
"„'S : J ,avoue que cette manière vi-
orne et juvé nile de jouer Brahms m'a"eaucoup Plu et me paraît  plutô t  ser-
.„,„!a cause d'un compositeur dontcertains redoutent la grisail le.yuant à Arthur Rubinstein , il nous
t„iH ni e Je, Dlus extraordinaire Cnn-
entenrt,,6 X?haïkovsl'y Hue j'aie jamaisentendu. Plus peut-être qu'aucun autre

concerto , celui-ci dépend de l'interpré-
tation qu'on en donne. Jouée avec cette
f lamme, ce lyrisme ardent , ce toucher
incomparable , l'œuvre nous parut en-
tièrement transfigurée. Ce n'était plus
le « morceau de bravoure » grandilo-
quent et parfois bien banal que tant
de pianistes nous proposent mais bien
une prodigieuse succession d'épisodes
mystérieux , d'accents héroïques, de
fulgurantes progressions.

Un soliste donne diff ici lement toute
sa mesure lorsqu 'il rencontre de la
part de l'orchestre ou du chef une cer-
taine résistance. Ici Rubinstein put
donner libre cours à sa fantaisie car
L. Maazel sut l'accompagner d'une
façon vraiment  excep tionnelle. Quelle
différence entre ce jeune chef dirigeant
par cœur, at tent i f  aux moindres inten-
tions du soliste* conduisant sa partie
d'accompagnement avec autant de soin"
que s'il s'agissait d'une symphonie, et
le spectacle hélas fréquent de ces di-
recteurs qui , le nez dans leur parti-
tion , accomplissent cette tâche diffi-
cile comme une désagréable corvée !
Rubinstein , lui , ne s'y est pas trompé
et tint à associer Lorin Maazel et
l'Orchestre national de Paris à son
triomphal succès personnel.

Etonnant spectacle que celui de ces
deux musiciens que plus de quarante
années séparent et dont l'ainé fai t
preuve d'une vitalité, d'une fantaisie
et d'une spontanéité pour le moins
égales à celles de son jeune collabo-
rateur.

Follement applaudi , Rubinstein ré-
pondit aux vœux du public en jouant
un Nocturne de Chop in et une p ièce
espagnole, de Villa-Labos, passant de
l'expression de la sensibilité la plus
raffinée à une démonstration étourdis-
sante de virtuosité, et nous offrant
ainsi en raccourci une preuve supplé-
mentaire de son talent universel.

Un concert qui fera date dans les
annales du Festival de Montreux.

: L. de Mv.

La comédienne
Marcelle Géniat

n'est plus

Le théâtre et le cinéma
f rançais en deuil

PARIS . — La comédienne Marcelle
Géniat vient de mourir à l'âge die
79 ans, des suites d'une longue mala-
die.

Née & Saint-Pétersbourg, elle y dé-
buta en 1888 au théâtre Michel dans
le rôle de Natta, d-ans l'« Assommoir »
aux côtés die Lucien Guitry. Vingt ans
plus tard, elle débuta à Paris à l'écra n
auprès de Le" Bàrgy^ Premier prix du
Conservatoire de Paris en 189!) , elle
entra à la Comédie—Française , où elle
demeura jusqu'en 1913.

Marcelle Géniat si joué sur la plu-
part des grandies scènes parisiennes.
Parmi ses plus célèbres créations figu-
rent : « Mademoiselle '» de Jacques De-
val , la « Ce lus Unie » de Paul Achard
d'après l'auteu r portugais Rojas . A
l'écran on l'a vue dams de nombreux
fi lms et sa dernière apparitio n re-
monte à 195fi dans « Bonjour jeu-
nesse » de Maurice Cam.

Des précisions données
sur la position israélienne

au sujet de Suez

ÉTA TS-UNIS

NEW-YORK (Reuter) . — Mme Golda
Meir, ministre des affaires étrangères
d'Israël , a été interviewée dimanche à
la télévision américa ine sur son atti-
tude à l'égard d'un plan de compromis
au sujet de Suez que M. Hammarsk-
joeld , secrétaire général de l'ONU, au-
ra it soumis au colonel Nasser, prési-
dent de la République arabe un ie.

Mme Meir a déclaré que son gouver-
nemen t ne pourrait accepter aucun ac-
cord qui traiterait les bateaux israé-
liens autrement que ceux des autres
pays.

Personne ne peut s'attendre que nous
soutenions le gouvernement du Caire si
celui-ci empêche les autres Etats d'ache-
ter chez nous.

Mme Meir a exprimé l'espoir que les
déclarations de plusieu rs délégués aux
Nations Unies favorables à la reven-
dication Israélienne d'une libre navi-
gation dans le câroajt de Suez influence-
ront l'attitude du gouvernement égyp-
tien.

Quant au problème des réfugiés ara-
bes de Palestine, Mme Meir a affirmé
qu'une solution sera facilemen t trou-
vée si les chefs arabes le désirent.
Israël ne se retirera pas derrière les
frontières qui furen t fixées en 1947
par les Nations Unies. Ces frontières
ont été « gagnées » dans le sang pen-
dant la guerre arabo-israélienne dont
le vainqueur fut Israël.

Vive activité dans les coulisses de Bonn
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

Dan» l'op position

Si tout ne va pas pour le mieux dans
|. parti majoritaire, l'on ne saurait

affirmer que la situation soit meilleure

dans l'opposition.
Le parti socialiste traverse notamment

une « crise de programme » qui_ ne sem-

ble pas faite pour galvaniser 1 électeur.

Battu à chaque consultation importante,

depuis la résurrection de la République,

il a mis de l'eau dans son vin et re-
noncé à une bonne partie de ses reven-
dications d'antan. La politique des na-
tionalisations, pour ne citer( que cet
temple, n'est plus guère qu un souve-

Si ce quart de tour à droite est sus-
ceptible de lui faire gagner des voix

dans le secteur des classe» moyennes,

en train de se reconstituerJfenteroent en
Allemagne, il ne manque^ pa& ^alarmer
les éléments activistes qui manifestent
ouvertement leur désarroi. Lors d'une
assemblée de la section de la Hesse du
Sud, un délégué a qualifié le nouveau
programme du comité central d'« œuf
de coucou de la bourgeoisie dans le nid
socialiste » ! Un autre s'est écrié : « Si
je dois être traité par les miens comme
un capitaliste de poche, je préfère pas-
ser d'emblée au C.D.U. ! »

Ces quelques remarques montrent que
les chefs socialistes, s'ils sont à peu près
unanimes à reconnaître la nécessité d'un

nouveau programme d'action mieux
adapté aux exigences du moment, ont
toutes les peines à se mettre d'accord
sur la direction à prendre... Les affaires
sont prospères et le corps électoral ne
les a pas suivis lorsqu 'ils voulurent par-
tir en guerre contre la conscription obli-
gatoire et l'armement atomique (éven-
tuel) de la « Bundeswehr ». Même l'ac-
tuelle crise charbonnière de la Ruhr ne
leur apporte aucun secours électoral ,
puisque toutes les mesures qu 'ils pour-
raient préconiser en faveur des mineurs
auraient pour conséquence de faire
monter le prix du charbon dans l'Alle-
magne entière...

Quant au parti libéral , qui vient de
se donner un nouveau président, ses
effectifs ont diminué de moitié depuis
1 949 et il a perdu depuis longtemps
l'espoir de jouer la « troisième force ».
Il n'avait plus réuni que le 7,7 % des
suffrages aux dernières élections géné-
rales, ce qui le rapproche dangereuse-
ment de la fameuse limite de 5 % au-
dessous de laquelle il n'y a plus de sa-
lut possible.

Si Adenauer
venait à disparaître...

Mais les élections de 1961 sont en-
core trop éloignées pour faire sentir leur
influence ailleurs que dans les comités
des partis. L'opinion publique se préoc-

cupe beaucoup plus de savoir qui rem-
placera le chancelier le jour où il pren-
dra une retraite bien méritée... Si 1 on
s'en tient au seul critère de la popula-
rité, nul doute que ce serait le ministre
de l'économie Ludwig Erhard. Un
« Gallup » allemand lui accordait ré-
cemment la faveur de plus de la moi-
tié du corps électoral et une « cote
d'amour » supérieure à celle d'Aden-
auer lui-même... Mais la « vox populi »
est une chose et la politique en est une
autre. Derrière la façade de l'unité re-
trouvée, les chefs démo-chrétiens se dis-
putent actuellement les meilleures posi-
tions de départ pour la course au fau-
teuil que déclenchera , un jour ou l'au-
tre, le départ de leur chef ; à côté du
ministre de l'économie, les mieux placés
semblent être, pour le moment, le mit j
nistre des finances Etzel et le ministre, t
de la guerre Strauss, mais tout n'a pas
encore été dit. La partie se joue dans
les coulisses.

Le seul homme politique que ces
marchandages et ces intrigues n'attein-
dront plus est l'honnête et spirituel pro-
fesseur Heuss ; retourné à ses études et
à ses livres, il peut désormais méditer
sur la vanité des ambitions humaines
avec la satisfaction d'avoir été le pre-
mier président d'une république alle-
mande à être parvenu au terme de son
mandat.

Léon LATOUR.
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Le 3 octobre,
au château de Balmoral,

en Ecosse

BRUXELLES (A.F.P.). — Le roi Bau-
douin de Belgique a quitté Bruxelles
lundi après-midi par avion militaire
à destination de l'Ecosse, en voyage
privé.

Le roi de Belgique sera reçu par la
reine Elisabeth au château de Balmo-
ral le 3 octobre. Le roi , dont ce sera
la première visite à la reine, passera
la nuit du 3 au 4 au château de Bal-
moral.

Le roi Baudouin sera
l'hôte d'Elizabeth

Les nationalisations
en Allemagne de l'Est

On a fai t  état dans la pr esse
des dernières déclarations cTVl-
bricht comme d'un f a i t  rassu-
rant. En réalité , note M. Paul
DuBochet dans la « Tribune de
Genève », le communisme de
l'Allemagne de l'Est s'accentue.

Le gouvernement poursuit l'élimi-
nation systématique des dernière*
entreprises privées. A cet effet, leurs
propriétaires ont été Invités à contri-
buer â l'Instauration de « l'ordre nou-
veau » en les transformant en sociétés
en commandite, dont le capital est
théoriquement versé par moitié par
l'Etat. Ceux qui se permettent de
regimber se volent refuser toute attri-
bution de matières premières, toute
commande et tout crédit , et Ils sont
proprement étranglés par le fisc. Les
autres Jouissent provisoirement de
tous les privilèges réservés à la « nou-
velle classe ». conservent leur villa
et leur voiture. Mais Ils ne sont plus
que de simples administrateurs au
service de l'appareil du parti qui , à
la moindre velléité d'Indépendance, a
tôt fait de s'en débarrasser. M. Ul-
bricht lui-même a du reste affirmé
que toutes ces entreprise seml-éta-
tlsées seront progressivement ratta-
chées a l'une des grandes organisations
officielles de la môme branche. Du
train dont vont les choses, 11 ne
se passera donc plus longtemps Jus-
qu'à ce que le capitalisme d'Etat ait
totalement éliminé les dernières sur-
vivances de l'économie privée.

En dépit des déclarations rassu-
rantes de M. Khrouchtchev, la rigueur
avec laquelle les dirigeants de Pankov
o.ppllquen t leur programme de « socia-
lisation accélérée » confirme ainsi ce
que l'on savait delà depuis long-
temps et surtout depuis l'échec de
la dernière conférence de Genève,
c'est-à-dire que le Kremlin ne conçoit
de coexistence pacifique que dans le
maintien et la consolidation de ses
conquêtes.

WASHINGTON (A.F.P.). — L'admi-
nistration nationale de l' aéronauti que et
de l'espace a révélé lundi que la pre-
mière photo de la terre et des nuages
qui l'entourent , a été prise par le
satellite américain « Explorateur VI ».

Cete photo prise à 27.000 kilomètres
d'altitude couvre l'ensemble du Me-
xique.

Elle a été reçue par le poste de con-
trôle de Hawaii, le 14 août.

L'« Explorateur I V » , qui a été lancé
Je 7 août, est équipé d'une caméra
spéciale , construite par le laboratoire
de la technologie de l'espace.

Une photo du Mexique...
à 27.000 km. d'altitude

O Offrez-vous le rêve de votre vie...
que ce soit une automobile, un appareil de TV, un voyage en
Méditerranée ou quelque autre merveille qui n'a pas encore
pu prendre place dans votre budget,

# en utilisant vos relations...
dans votre profession, au sein de votre société, parmi vos pa-
rents et vos connaissances, en recueillant des commandes collec-
tives et directes pour les produits d'une grande maison bien
connue (boissons), produits qu'on redemande sans cesse et qui
peuvent particulièrement bien être offerts en cadeaux. Ecrivez
à la Distillerie BUtter Frères, Salnt-Erhard (Lu). Nous vous
enverrons alors la documentation nécessaire et nous pourrons
vous donner régulièrement la possibilité, au moment des fêtes
et en d'autres occasions favorables d'acquérir

Q un gain accessoire
de Fr. 400.- à Fr. 800.- et plus !

¦ 
• r .

y.-

Pour nos départements de montage et
contrôle d'appareils électriques, nous
engageons

1 ou 2

radio-électriciens
u- a. ou

monteurs
d'appareils électriques

pour montage et mesures électriques
et contrôle mécanique. Travail propre
et intéressant. Places stables. Offres
avec certificats ou se présenter à

Electrona S. A., Boudry (NE)

I 

REPRISE
DES COURS
DÈS LE

5 octobre 1959
Procurez-vous le programme aux librairies Payot, Reymond,

Delachaux & Niesllé et à la Bibliothèque de la ville (service

de prêts).

Renseignements et inscriptions :

U.P.N., case .42, Peseux, et chez M. Pierre Rieben, tél. 8 12 91

r
Faiseurs d'étampes

mécanicien de précision
QUALIFIÉS, sont demandés tout de
suite. Faire offres avec copies de cer-
tificats et prétentions de salaire à :
Jeanrenaud S. A., la Chaux-de-Fonds. M

i r.c . .¦ ' y '

Fabrique des branches annexes, ré-
gion de Neuchâtel, cherche

manœuvres
Semaine "de 5 jours, salaire intéres-
sant. — Faire offre sous chiffres
N F «9437 au bureau de la Feuille

. d'avis en indiquant âge et réfé-
rences.

.

• ¦
.

'

• ¦ 
'
;

Couture et tricotage
Nous cherchons quelques couturières ou

personnes désirant travailler dans la cou-
ture. Nous désirons également personnes qui
seraient mises au courant du tricotage à la
machine.

Faire offres à la « gaine VISO », Saint-
Biaise, tél. 7 52 83.

Aide-comptable
expérimenté est demandé par impor-
tante maison d'ameublement de la
place. Bonnes possibilités d'avance-
ment offertes à candidat capable.
Entrée immédiate ou à conwenir. !
Adresser offres manuscrites avec curi- !
culum vitae, certificats et photogra-
phie sous chiffres E. V. 9426 au

bureau de la Feuille d'avis.

FLEURIER WATCH Co, à Fleurier
engagerait

pour entrée immédiate ou à convenir

JEUNE EMPLOYÉE
pour son bureau de fabrication, con-
naissant si possible la dactylogra-
phie. — Faire offre ou se présenter

à la Direction

— =.
Nous engageons, pour entrée lmme- iï

dlate, en vue du développement de Viotre 5j
département d'étampes Industrielles,

faiseurs
d'étampes

Places stables et bien rétribuées pour j
personnes compétentes. Semaine de cinq j
Jours. • j

Paire offre ou se présenter à Fabrique 'y \
John-A. Chappuls S. A„ 37, rue des y \
Chansons, Peseux/NE (près de la gare des ' 1
Deurres). Tél. No 8 27 66;67.

Nous cherchons tout
de suite, pour Saint-
Aubin , un ouvrier qua-
lifié ' • , '. .• " .

¦

ferblantier-
appareilleur

et un

manœuvre
Adresser offres écrites à
TJ. K. 9415 au bureau
de la Feuille d'avis.

Atelier
de réglage

On entreprendrait ré-
glage complet , tous ca-
libres. TravaU régulier et
soigné. — Offres sous
chiffres P. 6121 N. â
Publicitas, Neuchâtel.

L 'Imprimerie Centrale
1, TEMPLE-NEOT1, A NEUCHATEL

tient à la disposition des familles en deuil
nn grand choix de

CARTES DE REMERCIEMENT
Elle est prête ft exécuter les commandes

aveo sein et dans le plus bref délai

On cherche

jeune fille
Intelligente et conscien-
cieuse pour aider dans
une pharmacie. — Faire
offres avec photo sous
chiffres P. 614!) N. à
Publicitas, Neuchâtel.

Ménage soigné cherche
une

personne
capable pour tous les
matins. Adresser offres
écrites à J. L. 9443 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche

employée
de maison

honnête et qualifiée.
Boas gages. Tél. 5 80 66.

rachèterais
MEUBIES ANCIEN S

COPIE
Commode, fauteuil, chaises, secrétaire, table, pein.
ture. Grand débarras de toute sorte. Grenier.
Offre à Maurice Meyer, U, Pont-du-Mbulin, Bienne.

Je cherche pour quel-
ques semaines

ouvrier pour la vigne
(Ital ien accepté), nourri ,
logé, entrée à convenir.
Adresser offres écrites a
K. B. 9433 au bureau
de la Feuille d'avis.

VIEILLES ARMES
J achèterais

fusil ancien, pistolet, sabre et canon, soit par
pièce ou collection. Faire offres à Maurice- Meyer,
11, Pont-du-MouUn, BIENN»!'"" r*' ."*"̂  '

¦".'¦'*:*?C?fe, ¦ ? y  t_ .

On cherche pour le
ménage

jeune fille
de confiance, aimant les
enfants. Entrée 15 octo-
bre. Congés réguliers.
Bon salaire. — Adresser
offres écrites à I. Z. 9431
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille ayant ter-
miné son apprentlssag»
de vendeuse dans

confiserie
à Lucerne cherche place
dans commerce sembla-
ble pour le 15 octobre.
Offres à Marguerite Mill-
ier , 60, Kantonstrasse,
Horw (LU).

Perdu une

ceinture •
pour Imperméable bleu.
Prière de téléphoner au
5 22 23.

On achète

pneus usagés
toutes grandeurs au plus
haut prix. Beat Huppl,
Vers-la-Rlve, Vaumarcus.

Peintre
en bâtiment

cherche place & Neu-
châtel ou aux environs.
M. Marcel Tschop, p. a.
Mme Fluckiger, Vieux-
Châtel 29.

Restaurant de la ville
demande une

sommelière
Tél. 5 14 10.

Dans le but de
perfectionner
son français

étudiant suisse allemand,
de 20 ans, cherche

emploi
ainsi que logis et nour-
riture du 6 au 17 octo-
bre. — Faire offres sous
chiffres Y. 17204 Z. à
Publicitas, Zurich 1.

Dame
cherche emploi à l'office
ou à la cuisine, dans
bon restaurant , 2 à 3
Jours par semaine. Offres
sous chiffres P. 6146 N.
à Publicité, Neuchâtel,

On cherche, DOUX un
homme de 60 ans, actif
et honnête, ayant tra-
vaillé à la campagne et
dans différentes entrepri-
ses, place de

PORTIER
d'hôtel , aide pour net-
toyages, commissionnaire,
ou autre emploi. Si pos-
sible nourri et logé. —
Adresser offres écrites à
H. X. 9378 au bureau de
la Feuille d'avis.



Conservatoire de musique
de Neuchâtel

Ouverture de deux
nouvelles classes

CLASSE DE HAUTBOIS, confiée à M. Roger Re-
versy, hautbois solo de l'Orchestre de la Suisse

" romande

CLASSE D'INSTRUMENTS A PERCUSSION (timba-
les, caisse-claire, xylophone et autres accessoires)
confiée à M. Emile de Ceuninck, diplômé du Con-

! servatoire de Genève

i Pour tous renseignements, s'adresser au Secrétariat du î
\ Conservatoire, tél. 5 20 53.
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fermeture définitive dans ¦ Jb jours 1
1

I Dame prendrait

repassage
à domicile. Tél. 5 89 68.

¦§ ÉCOLE BÉNÉDICT NEUCHATEL I
^lp  ̂ 13,. ruelle Vaucher Tél. 5 29 81 |

1 Section des cours du soir |
PROGRAMME D'HI VER 1959 - 1960

1. Cours avec préparation aux examens
a)  Sténodactylographie et secrétariat

à raison de 2 ou 3 soirs par semaine, selon le pro-
gramme choisi ; durée du cours : 1 - 2 ans.

i b) Comptabilité
i à raison de 1 soir par semaine ;

% durée du cours : 1 - l 'A an.
c)  Français

& pour élèves de langue étrangère, degré avancé, à
raison de 2 soirs par semaine ;

ï durée du cours : 6 - 12 mois.

^ 
d )  

Anglais
» pour élèves avancés : certificat de Cambridge et
j diplôme de la Chambre de commerce britannique

pour la Suisse, à raison de 2 soirs par semaine ;
durée du cours 6 - 9  mois.

e) Correspondance française, allemande, anglaise
1 soir par semaine ; durée du cours : 9 mois.

j" 2. Cours ordinaires ne préparant pas à des examens i*
jj une fois par semaine à raison de 1 </ ,  h. '*¦¦

% a) Langues
i français, allemand, anglais, italien , espagnol, tous

degrés. Cours spécial de conversation dans ces
; mêmes langues pour élèves du degré moyen et

avancé.
| Cours spécial d'ortbographe française pour élèves '

; ,  romands.

^ 
b)  Rranchcs commerciales

sténo-dactylographie, systèmes « Aimé Paris » et
"i « Stolze-Sclirey ; correspondance française, alleman- ij

de et anglaise ; arithmétique, théorie commerciale,
S comptabilité, droit.
§ Le secrétariat est ouvert tous les jours jusqu 'à 19 h ., |.j
i excepté mercredi et samedi gl J

| €HMm 1
î DE FIN D'ANNÉE î
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PÊ • Merveilleux voyage-croisière du 27 décem- j^
«-JB bre au 9 janvier 1960. Séjour à Palma dans ..
^. l'un des meilleurs hôtels de la Promenade l/y
•mh maritime. Croisière en mer de Barcelone à fff
 ̂

Venise à bord du 
« Vulcania » via Gênes - /

•q£ Naples - Palerme - Dubrovnik - Pafrasso. t ,

I 

Hôtels - train 1re classe. „_ _ _ 
J£

14 jours Fr. #65.— *
• Le même voyage avec arrêt de la croisière W

à Gênes. Du 27 décembre au 4 janvier 1960. ffl
n'ï #•. • r ¦*£ 1 * l̂ Départ JZ
UM 9 |OUrS Fr. m? 3 *2> .mmm Lausanne ^

-$[ • NOËL et NOUVEL-AN en croisière, à bord (31
y^ du S. S. « Agamemnon », GÊNES - MALA-
y\ GA - CADIX - CASA - AGADIR LAS V
I PALMAS - LES CANARIES - MADÈRE - K

J TANGER - GÊNES. 
^

f

4 pays - 9 ports. Du 21 décembre au
5 janvier 1960. 6704 kilomètres. ft

15 jOUrS dès Fr. IWTV,~ Gênes EL
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Ecriteccux
Baux à loyer

EN V E N T S
AU BUREAU
DU JOURNAL

Changement de tenancier j
à l'hôtel des Deux Colombes

A COLOMBIER
le 1er octobre 1959, dès 16 heures

La nouvelle tenancière vous invite gracieusement à l'inau-
guration des locaux rénovés et vous offre gratuitement,

;| avec la collaboration de la Maison « MARTINI », la grande
i marque connue, l'apéritif d'ouverture + surprise.
s Elle saisit cette occasion pour adresser ses chaleureux¦•; remerciements à ses anciens amis et f idèles clients du

Cercle Tessinois.
Valentme GILLET

ex-tenancière du Cercle Tessinois
à Neuchâtel

VINS - LIQUEURS - APÉRITIFS - RESTAURATION I
de 1er choix |Double jeu de quilles automatiques Musique 1

? ??????????????????????^
t B RASSSERIE DU CITY, NEUCHÂTEL ?
+ ?
? ?
? jeudi ler octobre JUecce Jlastin ?
 ̂

début de ?

£ et son orchestre antillais *
?????????????????????? ?1

I ONGLES ÏM
FAIBLES et /W
CASSANTS LL

en quinze jours

FORTS et CSS
RÉSISTANTS ffË
.Vous aui devez rincer vos /^
bas, taper à la machine, la- ip?
ver votre vaisselle, vous ' tassa
constatez que vos ongles deviennent tou-
jours plus cassants et se fendillent. Dès
maintenant, combattez ces maux en ap-
pliquant régulièrement NuNale: NuNale
est. une huile médicinale contenant tous
les éléments qui redonneront a vos ongles
vigueur et élasticité, gages d'une nouvelle
santé. Dans son nouveau flacon muni d'un
bâtonnet, NuNale-est encore plus pratique
et plus rapide à employer. Surtout, il agit

I
plus en profondeur, jusqu 'à la racine.
Fr. 4.20. 

RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 7 15 46

Menus sur commande
Bonne cave

Salle pour sociétés

rL a  bonne friture ^au Pavillon
l Tél. 5 84 98 J

4'/l %
Fr. 50,000— ou mon-
tants moins élevés
sont cherchés contre
garantie hypothécaire
en second rang sur
immeuble locatif neuf .
Construction très soi-
gnée.

Commission de sous-
cription 1 %.

Case postale 31810,
Neuchâtel.

EXCURSIONS L'ABEILLE
Joli tour dans le Vignoble Jusqu 'à Douanne.

Mercredi, 13 h. 30, 6 fr. Tél. 5 47 M.

Chien
On cherche pour jeune

chien, de grande taille ,
aimant les enfants, gen-
tille famille ayant Jar-
din. Tél. 5 49 49 à partir
de 15 heures.

Nous servons chaque jour :

tripes Neuchâteloise
Tél. 5 48 53

( ï

Prêts
Banque Exel

NEUCHATEL
S, avenue Rousseau\ J

AUTO-
LOCATION

Tél. 5 62 47.

Réparations,
nettoyages

de tous tapis PEBSES et
autres. Georges CAVIN,
ruelle de l'Immobilière
No 12. Tél. 5 49 48.

f* CHEMINÉES *\
d'intérieur

E. Biscaccianti ,
l Neuchâtel, tél. 5 30 02y

SUPERSTEREO fc'j

Sj aotË
S UPERSTEREO K^

• &|,

Sp ot\
S UPERSTEREO f m

• ipi

S UPERSTEREO IN

• |p

Mais où ? I

f  A LA PRAIRIE , A
tous les Jours !

I choucroute sur assiette j

Juke box
à louer pour la durée
de la Fête des vendan-
ges. Case postale 864,
Neuchâtel 1.



ARCADES AUJOUR D'HUI S£%à 2„VTs

NUITS D 'EUROP E
comprenant les plus célèbres numéros d'Europe dans le cadre

EN TECHNICOLOR <*»» cabarets les plus réputés ADMIS DÈS 16 ANS
k. : ; : ; _d

'M THÉÂTRE
f* 1 Jeudi, vendredi, samedi
^^£ à 20 h. 30

à l'occasion de la
FÊTE DES VENDANGES

Grand spectacle de variétés avec

Les GUARANIS
Louis Masses, etc.

Location AGENCE STRUBIN
Librairie Reymond. Tél. 5 44 66

®C E  
SOIR

20 h. 15
au stade

KICKERS
(Stuttgart)

CANTONAL
18 h. 30 : match d'ouverture

HAUTERIVE - CANTONAL réserves
PRIX DES PLACES 1

Pelouse : messieurs Fr. 3.— ; dames,
apprentis, étudiants, militaires
Fr. 2.— ; membres et enfants
60 at.

Tribune : supplément Fr. 2.—
Location chez Mme Betty Fallet,

cigares, Grand-Rue

Après la déclaration du F.L.N.
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

C'est un cercle vicieux sans aucun
doute mais qui ne pourrait être rorrl-
pu que par l ' intervention d'un élémen t
nouveau, une initiative de , l'une ou
l'autre partie ce qui, dans l'état pré-
sen t des choses, apparaît sinon impen-
sable du moins prématuré.

Il faut s'armer de patience
Ceci étant, plusieurs commentateurs

n'écartent pas l'éventualité _ d'une dé-
claration de Gaulle qui revêtirait non
pas l'aspect d'une réponse — nous ve-
nons d'expliquer pourquoi — mais
d'un rappel circonstancié du plan fran-
çais pour l'Algérie tel qu 'il a été dé-
fini par la déclaration du 16 septem-
bre. Soulignons-le, cette éventualité

d'une déclaration de Gaulle n'apparaît
dans la presse que comme une simple
hypothèse Bans référence ni source.
Il faut nous armer de patience.

M.-G. G.

II meurt de tristesse sept |ours
après son frère jumeau

Pendant les 39 ans de leur existence, Jean et Yves
ne s'étaient jamais séparés et avaient même renoncé

au mariage pour rester ensemble

Deux frères jumeaux de Dunkerque sont morts à sept jours d'intervalle.
Jean n'a pas survécu à Yves. Ils avaient 39 ans, lisons-nous dans « France
Soir ».

Dans la basse vill e on les appelait les
« petits pères tranquilles ». Ils étaient
appréciés et peu de frères jumeaux sont
restés aussi intimement liés l'un à
l'autre au cours de leur vie. Quand on
les apercevait de dos, on les confon-
dait. Leurs cheveux châtains étaient
pareillement coupés. Ils avaient la mê-
me corpulence. Seuls, leurs visages
différaient. Rien, jamais, • même les
circonstances les plus dramati ques, ne
les avait séparés.

La famille Delavance était installée
depuis trois générations dans une pe-
tite boutique d'alimentation de la basse
ville de Dunkerque.

Il y a trente-neuf ans, une grande
joie entrait dans le magasin. Mme De-
lavance, qui avait déjà une fille; met>
tait au monde deux jumeaux. Elle les
attendait. Pour eux, elle consacra tout
son temps.

Le pittoresque s'installait dans la
famille où l'on s'évertuait à en faire
de vrais jumeaux en les habillant de
la même façon , en les conduisant à la
même école, en les inscrivant au même
club de football où ils jouaient dans
la même équipe.

Inséparables
La guerre faillit  les séparer. Emme-

nés par les Allemands en Saxe par le
S.T.O., les deux frères surmontèrent
toutes les difficultés pour demeurer
ensemble.

Quand ils rentrèrent à Dunkerque
après la libération, les bombardements
avaient épargné l'épicerie. Mais leurs
parents étaient morts. Yves et Jean
rouvrirent les volets.
' L'épicerie reprit son activité. Affai-

blis par leur séjour en Allemagne, les

deux jumeaux retrouvèrent peu à peu
la santé. Vêtus de la même blouse
grise , ils relançaient l'affaire.

Pendant quelques semaines, il y a
cinq ans, on crut que les deux jumeaux
allaient se séparer. Yves était tombé
amoureux d'une jeune fil le de Boulogne.
Mais il renonça au mariage.

— Non, dit-il à son frère. Pour que
notre bonheur soit complet, il nous
aurait fallu trouver deux soeurs ju -
melles et les épouser I Nous sommes
restés des enfants  accrochés l'un à l'aur
tre... Je renonce car je ne veux pas te
quitter !

nospitalisé le jour
des obsèques de son frère

Il y a., quelques jours,. Yves, très
malade, souffrant du foie, était hos-
pitalisé. Trois fois par jour, Jean lui
rendait visite. En moin s de quarante-
huit heures Yves succombait. Jean ne
put surmonter sa douleur.-

Le jour des obsèques, il devait être
hospitalisé à son tour, à l'heure pré-
cise où l'on portait son frère en terre.
Le sort voulut qu 'on l'installât à
l'hôpital dans le même pavillon , dan s
la même salle, dans le même lit où
Yves s'était éteint. Heure après heure,
Jean s'affaiblit. Une semaine après à
son tour, il s'endormait pour toujours.
U n'avait pas trouvé la force de sur-
vivre à son frère et avait succombé de
cette maladie que les médecins ne
peuvent vaincre : la tristesse.

Il a été enterré le jour anniversaire
des trente-neuf ans des deux jumeaux
de Dunkerque.

FRANCE

DOLE (A.FJ?.). — L'émotion créée par
l'atterrissage forcé du ballon sphérique
suisse lundi soir était à peine calmée
lorsque arrivèrent les premières plain-
tes au bureau de police de Dôle.

Cheminées rasées, tuiles arrachées,
feutennls de télévision décapitées, toi-
tures., percées. L'aéronef, tout comme
le petit Poucet, avait marqué son pas-
sage dans la région dôloise côtoyant à
chaque instant la catastrophe.

Les dégâts s'élèveraient à un mllion
de francs français. Cette somme ne
semble pas inquiéter les aéronantes
suisses (ceux-ci ayant une assurance
pour dégâts causés aux tiers, accidents
corporels, etc.) tout heureux de s'en
être tirés à si bon compte.

Plusieurs plaintes à Dôle
après la « chevauchée »

fantastique du ballon
zuricois

Nombreux
commentaires

Radio-Le Caire :

le plan de Gaulle n'était qu'un piège
LE CAIRE (A.F.P.). — Premier com-

mentaire à Kadlo-Le Caire sur la décla-
ration faite par M. Ferhat Abbas : « La
prise de position à la fois modérée et
ferme du G.P.R.A. contribuera à dé-
montrer à l'opinion mondiale que le
plan du général de Gaulle, formulé le
16 septembre dernier, n'était qu 'un
piège. Le président de la République
française croyait que des propositions
habilement formulées suffiraient à ber-
ner ses auditeurs. En réalité c'est le
G.P.R.A. qui le place maintenant dans
une situation difficile.

»Le G.P.RJV. s'est, en, effet, claire-
ment prononcé pour un « cessez-le-feu »
et pour une consultation populaire en
Algérie. Mais II ne veut pas que la fin
des hostilités soit une capitulation , ni
que le référendum se déroule sous la
protection des baïonnettes françaises.
Si la France accepte de négocier les
conditions politiques d'un « cessei-le-
feu » et de fournir des garanties au
déroulement normal du référendum, elle
fournira la preuve de sa sincérité. Si-
non, il deviendra apparent aux yeux
du monde que le général de Gaulle ne
désire pas vraiment permettre au peu-
ple algérien de disposer de son avenir».

Ligue arabe :
réponse raisonnable

M. Derdiri Ismail , secrétaire général
par intérim de la Ligue arabe, a dé-
claré que la réponse du « gouvernement
provisoire de la République algérien-
ne » au plan du général de Gaulle
était « raisonnable » et qu'elle avait
l'appui de tous les membres de la
ligue.

mile Sut Cara
et les réactions à Alger

A Alger, a déclaré Mlle Sid Cara en
rentra nt à Paris, le communiqué du
G.P.R.A. a continué à susciter des réac-
t ions host.MiaSji' notamment de la part
de paHeroeSHiâires «Mus des élections
législatives:' «lui se ,'Sjoint tenues en Al-
gérie à la" fin de l'année dernière (30
novembre 1958).

C'est ainsi que M. Vinciguerra, dé-
puté d'Alger, a déclaré : c La preuve
est faite maintenant de manière suffi-
samment éclatante pour impressionner
les plus sceptiques, que le F.L.N. ne
se laissera jamais entamer. Va-t-on
continuer à proposer une partie que
personne ne veut jouer ? Il est grand
temps que la France se décide à se
déterm iner elle-même, une fois pour
•toutes, sur autre chose que le néant
et qu 'elle s^nte de l'impasse où on l'a
fourvoyée. Cette fois l'issue est attein-
te, car il n'est plus possible d'offrir
davantage ».

Un autre député d'Alger, M. Kaouah,
a dit de son côté : « Les concessions
mènent toujour s a la catastrophe. Nous
en ferions la cruelle expérience, si lé
président de la République accordait
une valeur aux déclamations des chefs
rebelles ».

Coup d'œil sur ta presse
La prise de position des dirigeants

du F.L.N. est considérée comme néga-
tive du moins dans ses exigences im-
médiates, par tou s les quotidiens paTî
siens de mardi matin , exception faite
pour la presse communist e et le « Po-
pulaire (organe de la S.F.I.O.), selon
lesquels le « dialogue peut s'engager »
entre Paris et la rébel lion.

Les journaux italien^ considèrent les
déclarations de M. Fefhât Abba s com-
me néga t ives. Quant au « New-York
Times », il écrit : « Tout bien consi-
déré, il m'aurait pas été réal iste d'at-
tendre du gouvernement' rebelle algé-
rien en exil qu'il aille plus loin qu'hier
pour répondre au défi du président del
Gaulle ».

La presse anglaise, de son cÔèé, n'est
pas surprise. Elle estime cnie^^a ré-i
pon.se F.L.N. m'écarte IMS : entièrement
la possibilité d'un accord.

Aux Kations Unies k
Le ministre des affaires étrangères

d'Irak, M. Hachim Jawad, a demande
mard i à la France à lar trrbune.iatle
l'O.N.U. d'accueillir la réponse du « gou-
vernemen t provisoire de la République
algérienne » aux propositions , dit gé»
nêral de G-aulle . avec la même att i-
tude conciliante » qui marqu e, à son
avis, cette réponse, et d'entrer en pour~
parlers avec ses représentants comme
ils le demandent.

Pour le ministre  des affaires étran-
gères de Birm anie, les propos ition s de
paix pour l'Algérie énoncées par le
président de Gaulle constituent « u n
fait  nouveau d'une très grande impor-
tance ». Tout en réservant sa position
sur ces propositions et la réaction
qu 'elles ont suscitée, le ministre bir-
man a déclaré : « Nous apprécion s à sa
juste valeu r le désir de paix du pré-
sident de Gaulle et nous espérons que
cette nouvelle orientation mènera à des
négociations de caractère politique , qui
étaient l'essence des résolutions des
Nation s Unies au cours des sessions
précédentes ».

Le mari de la Calias
demande la séparation

ITALIE

MILAN . — M. Battista Meneghin i, ma-
ri de Maria Calias a introduit lundi
devant le tribunal de Brescia une ins-
tance en séparation (le divorce n'exis-
tant pas en Italie).

De son côté , la cantatrice a déclaré :
« La seule chose qui m'intéresse est
d' obtenir une part des biens de la
communauté. »

Les relations Est-Ouest
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

PARIS (AFJ >.). — M. Couve de Mur-
ville a eu lundi un entretien privé
avec M. Christian Herter au cours du-
quel le secrétaire d'Etat américain a
mis son collègue français au courant
des conversations de Camp David en-
tre le président Eisenhower et M,
Khrouchtchev, apprend-on de bonne
source.

M. Herter a complété les comptes
rendus substantiels que le président
des Etats-Unis et le président du Con-
seil soviétique ont donnés de ces con-
versations qui sont considérées par les
milieux américains comme utiles, fruc-
tueuses et intéressanibes.

Le dégel est amorcé, mais il faudra
sans doute une cascade d'entiretàen* de
cette nature et de conférences pour
normaliser les relations Est-Ouest.

Un nombre limité de sujets
Selon certaines indications recueillies

à Paris, les discussions de Camp David
ont porté sur un nombre limité de su-
jets : le désarmement général, Berlin
et l'Allemagne et les échanges commer-
ciaux soviéto-américains.

Sur le désarmement général, les
deux hommes d'Etat sont d'accord pour
éviter la guerre qui devient impensa-
ble si l'on tient compte des moyens
de destruction modernes.

Au début de la conversation sur ce
sujet, M. Khrouchtchev a indiqué sa
préférence pour une négociation qui
grouperait les représentants des 82
Etats membres des Nation s Umies, sans
doute pour souligner, d'une part, la
responsabilité de l'O.N.U. en la matière,
et, de l'autre, pour montrer qu'il s'agit
d'un problème qui intéresse l'ensemble
des Etats membres.

Devant les réticences de son inter-
locuteur, le chef du gouvernement so-
viétiqu e s'est replié sur l'accord inter-
venu emt.re la France, les Etats-Unis,
la Grande-Rretagne et J'U.R .S.S. ten-
dant à confier à une commission de dix
pays le soin d'engager la négociation
sur le désarmement « général », pour
employer l'expression utilisée par M.
Khrouchtchev dans son discours des
Nation s Unies et reprise d'ailleurs par
3e communiqué final publié à l'issue
des conversations de Camp David.

Le problème de Berlin
; tes points de vue semblent s'être
rapprochés entre MM. Khrouchtchev et
Eisenhower sur le problème de Berlin

qui, estiment-ils, devrait faire l'objet
d'une conférence au sommet ou d'une
négociation s'étendant sur une longue
période de temps.

A la concession de M. Khrouchtchev,
qui accepte de ne pas fixer de limite
de temps à une négociation sur Berlin,
correspond sans doute un assouplisse-
ment de la position du président des
Eta ts-Unis qui, au cours de sa confé-
rence de presse, a admis que la situa-
tion à Berlin était anormale, terme que
M. Khrouchtchev a souvent employé.

De toute manière, il apparaît que le
président Eisenhower considère main-
tenant que les conditions sont réunies
pour tenir j nne conférence au sommet,
mais une décision à cet égard ne sau-
rait intervenir qu 'après consultation
avec ses alliés.

Une première étape
L'impression générale prévaut que si

la glace a commencé à fondre dans les
relations entre les Etats-Unis et
l'U.R.S.S. ce n'est qu 'une première étape
dans la voie de la détente complète.

En bref...
# Le président Eisenhower quittera
Washington mercredi après-midi pour
prendre 8 jours de repos complet à la
Quinta, à une vingtaine de kilomètres
de Palm Springs, en Californie. Il of-
frira mercredi un déjeûner en l'honneur
du présiden t du Conseil italien, M.
Antonio Segni qui est atendu aujour-
d'hui à 16 heures à Washington pour
une visite officielle de trois jours.
# Noua partageon s votre espoir qu 'il
est possible de parvenir à un progrès
concret et essentiel dans le domaine
si important du désarmement » a dé-
claré, selon l'agence Tass, le président
Eisenhower dans la répon se qu'il a
adressée au télégramme que M.
Khrouchtchev lui avait envoyé après
son départ des Etats-Unis.
0 Le président Eisenhower a t rès exac-
tement caractérisé notre entente à pro-
pos de Berlin > a souligné hier M.
Nikita Khrouchtchev dans une décla-
ration à l'agence Tass dont un repré-
sentant l'avait prié de commenter les
déclarations faites par le chef de la
Maison-Blanche dans sa conférence de
presse. « Le gouvernement de l'URSS
exprime l'espoir que toutes les parties
intéressées feront tout leur possible
pour que le problème de Berlin-Ouest
soit réglé sans délai dan s l'intérêt d'une
diminution de la tension en Europe,
dans l'intérêt de la paix mondiale >,
9 Le Sénat de Berlin-Ouest a cons-
taté mardi que le problème de Berlin
est entré désormais dans une nouvelle
phase. La garantie du maintien du
statu quo ne signifie pas une solution
définitive du problème, estime-t-il, mais
tout de même une solution transitoire
supportable.
A La presse new-yorkaise s'est réjouie
hier matin des progrès accomplis au
cours des conversations Eisemhower-
Khrouchtchev mais estime qu 'à moins
que les Soviétiques ne fassent suivre
leurs paroles d'actes concrets, l'« esprit
de Camp David » pourrait s'évaporer
aussi rap idement que « l'esprit de Ge-
nève de 1955 ». De son côté, la presse
anglaise commente avec optimisme les
déclarations faites après les conversa-
tions. Les observateurs politiques à
Londres croient que M. Macmillan se-
rait en mesure de soumettre des sug-
gestions prati ques en vue d'une reprise
dos pourparlers sur Berlin , malgré
l'approche des élections parlementaires
on Grande-Bretagne, L'opposition tra-
vai l l is te  précon ise, elle aussi. In convo-
cation prochaine d'une conférence au
sommet.

«AU MOULIN »
Un bar à café différent

v des autres
Depuio quelques semaines, un nouveau

bar à café s'est installé à la rue des
Moulins. Cet établissement public a été
réalisé de main de maître par M. P.
Gumthard, déjà propriétaire des « 3
Bornes ». L'endroit , agréable et sympa-
thique, a été meublé avec goût. La
musique répond également aux plus ré-
centes découvertes de la stéréophonie.
On y trouve une gamme importante des
nouveautés musicales.

L'ouverture du bar « Au Moulin » a
été marquée par le retour à Neuchâtel
du planiste-fantaisiste Ohamles Jeanre-
naud qui s'est fait un. nom dans les
cabarets parisiens. Cet excellent musicien
Joue sur demande les dernières mélodies
à succès. N'oublions pas de signaler la
décoration artistique de Jean-Pierre Châ-
telain. Sa fresque centrale rappelle le
nom de l'établissement : Au Moulin I Ici ,
tout est nouveau. Cé6t un bar agréable
qu 'il faut voir, car U est vraiment dif-
férent des autres. R. Ll.

Le prochain régime du lait
BERNE, 29. — La commission con-

sultative pour l'exécution de la loi sur
l'agriculture s'est réunie le 28 septem-
bre sous la présidence de M. Barrelet
(Venchatel), déput é au Conseil des
Rats. Elle a examiné les mesures ap-
jiicables à l'économie laitière à partir
k 1er novembre 1959, mesures au su-
jet desquelles la commission de spécia-
listes du lait s'était prononcée dans sa
séance du 15 septembre.

La commission recommande de main-
tenir le prix de base du lait à 43 cen-
times par kilo ou litre. La majorité des
membres propose, en outre , de fixer
i 2 centimes par . kilo ou litre de lait
commercial et pour la durée d'une an-
née le montant de la retenue destinée
i assurer la participation des produc-
teurs à la couverture des dépenses en-
ngées en faveur de l'écoulement des
;toiults laitiers.

Une nouvelle taxe ?
le Conseil fédéral est d'autre part
¦rite à instituer une taxe en vue de
iftllcation de mesures propres à fa-
Ser le placemen t du lait et des pro-
fil laitiers, telles que la publicité
'Snde des maa-chés, pour le cas où
ft» centrale des producteurs suis-
¦*s prendrait pas une telle décision
¦fcn tion de ses membres. Si l'Union
<ahle assujettit à cette taxe les four-
»*Brs de lait commercial qui lui sont
•tfiiés, le Conseil fédéral devrait per-
•Wir une taxe auprès des producteurs
** fédérés.

Qi raison des difficultés d'écoule-
Nj l des produits laitiers indigènes,
" Commission estime qu 'il convient de
Prélever dès le 1er novembre 1959 un
«paiement de prix sur les importa-
uotB de crème et de poudre de crème,
w taux en serait fixé conformément
¦t dispositions léga les en vigueur et
jWBPte tenu des exigences de notre po-
«toflie commerciale. Dans sa majorité,¦ commission recommande enfin de
compléter l'ordonnance générale sur
'agriculture par des dispositions per-
osttant de soumettre les importations
« lait frais au régime du permis.

CONFÉDÉRATION

Au Conseil national
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

enfin le député neuchàtelois attend
,,Taues précisions sur les - zones ré-
' L«. Q u'il faudra créer en vue
Œ„ assez tôt la libre disposition
j terrain s nécessaires à la construc-
?,"„ des routes nationales. C'est là
. Inévitable atteinte à la propriété
wie II conviendrait donc de donner

K sur'ance qu 'elle sera limitée au
trlct nécessaire et qu 'on ne fixera

à la lésrère, l'ampleur de ces
sonea.

La réponse de M.  Etter

M Etter , chef du département de
l' nt 'érieuir se garde d'entrer dans tous
ZT détails des divers exposés présentés
imdi soir et mardi matin. Tout à la
Ŝ  de constater que le 

projet ne
enlève aucune opposition de prin-
S* il affirme que l'autorité fédérale
'efforcera de concilier tous les inté-

rfis en jeu : ceux du tourisme et ceux
Z. l'agriculture, ceux des chemins de
fa et ceux du trafic routier, ceux de
L Confédération et ceux des cantons,
Jeux des pouvoirs publics et ceux des
narticulicrs.

H reconnaît que le cas du Gothard
mérite une .attention partiouMère ; on
.'en occupera lorsqu'il*faudra fixer le
tracé'' des routes nationales. U recom-
iiande donc à l'assemblée un projet
nui répond aux exigences d'une irré-
versible évolution commencée le jour
oo l'homme a inventé la route.

Et il faut reconnaître que, depuis
b première brouette préhistorique et
lt chariot mérovingien , le trafic s'est
sensiblement développé.

Ainsi assurés de- la bonne volonté
louvernementale, les députés passent
ji revue des quelque 60 articles.

TmrnU de mise au point
La discussion, par son caractère

même, ne passionne guère l'assemblée
et lorsqu'une ou deux fois, il a fallu
•oter, le président eut fort affaire
I regrouper les députés égaillés dans
|s couloirs et autres lieux avoisinant
II salle des délibérations.

En définitive d'ailleurs, le Conseil
Mtimal a fait confiance à sa com-
ossion. Sur quelques points seule-
tot, H y eut controverse. Ainsi, un
Kfteentant du peuple estimait que
kÙ devrait régler la lutte contre le
fcti On lui fit observer que le bruit
provenait point des routes, mais des
*mles. D'éventuelles dispositions
went donc figurer dans la loi sur
i circulation routière.
Autre sujet de dispute : le projet

tone au Conseil fédéral le droit de
«omettre à une autorisat ion les trans-
formations apportées à des bâtiments
construits dans la zone réservée et qui

auraient pour effet d'en augmenter la
valeur. Cette autorisation s'étendrait
à « d'autres aotes de nature à entra-
ver ou a renchérir lVicquisition future
de terrain s » .

Une minorité de la commission pro-
pose de supprimer de cette disposition
le terme « renchérir », notion très va-
gue et superflue, contenue déjà dans
le terme « entraver ». La majorité, au
contraire, tient la précision pour né-
cessaire si l'on veut lutter contre la
spéculation foncière. Et l'assemblée
approuve cette interprétation .

Sur un autre point, en revanche, la
commission se fait battre. Selon l'arti-
cle 15, il n 'est pas possible de cons-
truire à l'intérieur des zones réser-
vées sans l'autorisation des cantons.
La commission voulait ajouter que,
pour être valable, l'octroi d'une auto-
risation de construire devait être ap-
prouvée par le département fédérai de
l'intérieur.

En revanche, M. Etter, au nom du
gouvernement, refuse ce droit général
de contrôle, mais demande, selon le
projet original, que le Conseil fédéral
îui-môme, et non plus les cantons, se
prononce sur' les demande de cons-
truire présentées ou par un service
fédéral ou par les chemins de fer.

Le chef du département de l'inté-
rieur met tant d'énergie à défendre le
texte gouvernemental qu 'il obtient fa-
cilement gain de cause.

Sans autre débat notable, le Conseil
national arrive au terme de son pen-
sum et, par 133 voix sans opposition,
vote l'ensemble du projet.

Pour occuper le dernier
Quart d 'heure

En fin de séance, pour occuper le
dernier qua rt d'heure de la matin ée,
M. Gnagi , agrarien bernois, développe
une motion invitant le Conseil fédé-
ral à réviser partiellement la loi sur
l'assurance en cas de maladie et d'ac-
cidents.

Comme le vœu de M. Gnagi s'ac-
corde aux vues du Conseil fédéral,
M. Etter n'a pas besoin d'un long
discours pour donner satisfaction au
motionnaire. G. P.

Au Conseil des Etats
BERNE. — Le Conseil des Etats a repris

ses travaux mardi soir. Un seul objet
figurait à l'ordre du jour, soit l'octroi
de la garantie fédérale à plusieurs arti-
cles revisés de la constitution du canton
de Zurich, fixant les attributions res-
pectives du Grand Conseil, diu Conseil
d'Etat et du Conîill de district. Cette
garantie a été accordée par 41 voix sans
opposition.

f KIBOl/KG

(c) Le nommé Jean-Marcel Pittet, au-
teur des deux derniers incendies de
Bulle, est soumis, ces jours-ci, à un
sévère interrogatoire. Il s'agit de sa-
voir si les incendies précédents sont
également son fait et s'il est réelle-
ment le pyromane de la Gruyère. Il
a fourni des alibis pour l'un ou l'au-
tre cas. Comme celui de Manies, au
moment duquel sa présence a été cons-
tatée dans un café de La Verrerie.

Mais il y a d'autres cas où il est
de plu s en plus soupçonné. On note
une analogie entre la façon de pro-
céder lors des premiers Incendies de
Riaz et celle utilisée au Marché-cou-
vert, où le coupable se procura de
l'essence avant de bouter le feu.

Par ailleurs, il semble bien que les
premiers incendies déchaînèrent une
sortie de psychose et que les mobiles
habituels, vengeance ou incendie inté-
ressés, aient été stimulés par la con-
tagion de l'exemple.

Pour l'instant, Jean-Marcel Pittet se
défen d pied à pied, car c'est un dur.

Les enquêtes
sur les incendies

Zl/RICH

ZURICH. — Un commerçant bâlois
qui s'était rendu lundi matin à Zurich
pour affaires a été victime dans la soi-
rée, entre 18 h. 30 et 19 h. 15 d'une
agression sur l'Uetliberg près de Zurich.
Il a été assailli par un jeune individu
qui l'avait suivi dans une promenade.
Après l'avoir saisi à la gorge, le jeune
homme, encore Inconnu, a jeté sa vic-
time à terre et l'a dépouillé de son
portefeuille et de son porte-monnaie qui
contenaient en tout 160 francs. Il lui
a également pris ses lunettes. Le com-
merçant bâlois souffre de nombreuses
égrati gnures au visage et de marques
de strangulation . L'auteur de cette agres-
sion a pu être arrêté dans la vieille
ville au cours d'une bagarre.

Verdict aujourd'hui
au procès Donald Brown
WINTERTHOUR. — A l'audience de

mardi, le psychiatre M. A. Guggenbuehl
a remis à la cour d'assises de Winter- :
thour son expertise sur l'accusé Donald,
Brown. Il le consiejère comme un psy-J
chopathe avec "un" caractère anormal ,
mais cependant pleinemen t responsable.

Le procureur T. Lienhard a demandé
aux jurés de reconnaître Donald Brown
coupable d'assassinat, de tentative d'as-
sassinat, de brigandage, de menace et
de violation de la loi fédérale sur
l'établissement et le séjour des étran-
gers.

Le verdict et le jugemen t seront con-
nus aujourd'hui .

Un jeune bandit attaque
un commerçant bâlois

GENÈVE

«"un de nos correspondants de Ge-
nive :

L'ex-hâtonnier du barreau genevois,
rierre Jaccoud, a comparu mardi pour
(» dernière fois dans le cabinet du
J"8e d'instruction Moriaud. Contraire-
Nent aux précédentes, cette ultime
balance d^ine enquête qui aura duré
j*ize mois, a été brève. Les avocats« la défense et de la partie civileont déclaré n'avoir pins de réquisit ions«e preuve à apporter, ni de pièces
"ouvelles à présenter .Après sa mise au point par le greffe,« volumineux dossier va ainsi pou-voir être remis prochainement au pa r-wct. Le procureur généra l fera sesPropositions à la Chambre d'accusa-
"OTI Celle-ci prendra la décision de?Woyer l'inculpé devant un tribunal« j ugement (ou ... de prononcer uneordonnance <** renvoi de non-lieu),
fw affa"re au crim e de Plan-les-vuates est — comme on a tout lieu
«L J>en &er "~ ^voyée devant la
R-nL .'^os' c'est te ¦>"«* Edouard"arde, président de la cou r de justice,î L,?*™1 *a»s doute désigné pourPolder les débats.
sWn estime quc omx-ei pourraient
jSLw, ?.u début de décembre, ou

P «L Vn novembre de cette année.
taSTu Jaf«^d a regagné en 

ambu-
déu™,

ta J*Mul« de l'hôpital où il est
Jota™

958
ePmS *°11 aiTestatiilon. -e "

L'affaire Jaccoud
sera peut-être jugée

, cette année encore
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Malgré l'énorme succès
DERNIER JOUR
A 15 h. et 20 h. 30

Daniel Gelin • Pascale Petit
dans

JULIE LA ROUSSE

} AU VATICA N , dans l'épttre encycliqu e
qui a paru hier, le pape demande aux
fidèles de réciter le rosaire pendant
le mois d'octobre pour que les hommes
Iesponsables du sort des peup les s 'em-
tloien t à surmonter avec bonne vo-
onté les obstacles qui se dressent sur
e chemin de la justice, de la paix

$t de 1 'la charité.
; AU DANEMARK , le Dr Schweizer a
reçu le prix Sonnig, d'une valeur de
100.000 couronnes.
, EN UNION S O VIÉTIQUE, le Soviet
suprême est convoqué pour la troisième
session de la 5me lég islature pour le
27 octobre.

Le ministre de Vagr iculture des Etats-
Unis , M. Benson , est arrivé mard i à
Moscou en compagnie de sa famil le  sur
l'invitation du ministère soviéti que de
l'agriculture.

AUX NA TIONS UNIES , une requête de
l'Irlande et de la Malaisie demandant
que la question de la violation des
droits de l'homme au Tibet soit ins-
crite à l'ordre du jour de la session a
été reçue par le secrétariat de l 'ONU.

AU LAOS , M. Habib Bourguiba junior,
représentant tunisien au comité d' en-
quête de l'ONU a quitté p récip itam-
ment Vicntiane pour reprendre son p os-
te d' ambassadeur de Tunisie à Paris.

CHAPELLE DES TERREAUX
VIGNE ET VENDANGES

Ce soir à 20 heures par Edmond Rleder
Union pour le réveil.

M Fêie
W des Vendanges

Jeudi, vendredi, samedi,
1, 2, 3 octobre à 20 h. 30

Grand spectacle
de variétés
au Théâtre de Neuchâtel

LES GUARANIS
LOUIS MASSIS

PIERRE DILLON
JLA TROUPE SALAMALEC
EE QUATUOR ATLANTIC

Prix des places : Fr. 4.— à 7.—
Location Agence Strubin

Librairie Reymond, tél. 5 44 68

ACADEMIE M. DE MEURON
Conr de l'Hôtel du Peyrou, Neuchâtel

Aujourd'hui

Réouverture des ateliers
à 14 h.: MODELAGE

SCULPTURE
par M. P. Rdthlisberger
(PJSJLS.)

à 14 h.: DESSIN
par M. A. Ramseyer (P.S.A.S.)

à 16 h..- PEINTURE
par M. P.-E. Bouvier (P.SJVJS.)

à 20 h.: MODELAGE
SCULPTURE
avec modèle vivant,
par M. P. R0UiI16Derger
(PJ5.A.S.)

à 20 h..- PEINTURE
avec modèle vivant,
par M. P.-E. Bouvier (PB-A.S.)

Inscriptions et renseignements à l'entrée
des ateliers respectifs.

' —¦" i 
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Les parents et amis de
Madame

Emma NOYER - BIOLLEY
font part de son décès, survenu
Fribourg, le 29 septembre.

L'Eternel est mon berger.

Le comité du F.-C. Fantainmebtt
a le pénible devoir d'informer s»
membres du décès de

Pierre-André VEUVE
frère de son dévoué membre actil
Marc-Henri Veuve.

Démission
d'un député radical

à la suite du vote
sur le suffrage féminin

M. Gérald Piaget, député radical de
la Côte-aux-Fées, a adressé hier à la
chancellerie d'Etat et au président du
Grand Conseil , sa démission de mem-
bre de cette assemblée. Il avait informé
ses collègues et son parti depuis quel-
ques mois de son intention de renon-
cer à son mandat de député si le suf-
frage féminin était introduit dans no-
tre canton.

mWÊm Wff î Ê̂iÊÊËÊÈM
NOIRAIGLE

Le cinquantenaire
du Chœur d'hommes

(c) Le Chœur d'hommes fêtera en 1960
son cinquantenaire. Sous la présidence
de M. Charles Voisard, un comité a
été constitué pour marquer ce demi-
siècle d'activité artistique. Un grand
concert vocal et une cérémonie offi-
cielle sont prévus à fin avril. Plus tard ,
une fête champêtre sera le second
acte de cette commémoration. Et afin
qu 'il reste un souvenir durable de cette
année jubilaire , le comité d'organisa-
tion s'emploie à trouver les fonds né-
cessaires à l'acquisition d'un piano.

TRAVERS
Chaleureuse réception

de la société des tambours
(c) Lundi soir, un nombreux public
attendait à 20 heures nos musiciens
qui rentraient de Slerre de la Fête ro-
mande des tambours. A l'arrivée du
train , la musique Joue, les demoiselles
d'honneur servent le vin , les bannières
des sociétés locales flottent au vent. Elles
saluent celle des tambours au haut de
laquelle se balance la belle couronne,
la, 4me de Suisse romande.

M. Veillard , président de l'Union des
sociétés locales, félicite la société à
l'honneur et les deux individuels cou-
ronnés, MM. Renaud et Thiébaud.

M. Henri Treuthardt apporte un mes-
sage de félicitations de la part du Con-
seil communal ; M. Triponez , qui amena
samedi la bannière romande à Slerre,
accompagnée d'une délégation costumée
aux couleurs neuchâteloises, remercie les
sociétés et la population de leur accueil
si vibrant. Un cortège 6'organlsa et la
soirée s'acheva au Buffet de la gare
où le verre de l'amitié fut servi.

VOUS ETES
DU « GRAND FESTIN ».

A quatre jours
de la Fête des vendanges
Une atmosphère d'avant-fête règne

dans nos rues. Les commerçants pré-
sentent des devantures évoquant tes
vendanges et leurs festivi tés.  Les ar-
moiries des communes viticoles ont
grande allure au-dessus de l'avenue
du ter-Mars. Les forains ont commencé
hier à dresser leurs métiers sur les
places du Port et Piaget , ce qui n'en-
chantent pas les automobilistes privés
de parcs. Mais il f a u t  bien que tout
le monde vive t Dans les ateliers et
les cours, des équipes construisent tes
chars du cortège et un million de
dahlias et autres f leurs  vont déserter
les jardin s des horticulteurs pour ve-
nir décorer créations et sujets ép hé-
mères.

Un premier palmarès
Réuni hier , le jury  du concours du

meilleur article de presse p ublié sur
la Fête des vendanges de 1958 a dé-
cerné les prix suivants :

1er prix : M. Jacques Morlins, du
« Progrès » de Lyon ; 2me prix : M.
Hermann • Bélier, du « Luzerner Tag-
blatt », Lucerne ; 3me prix : M. Roger
Pochon , de la « Liberté », Fribourg.

Deux accessits ont été accordés à
MM. Marc Mayor , de la « Feuille d'avis
de Lausanne », et Arthur Baur , de la
« JVene Berner Zeitung », Berne.

Les prix consistent en lots de vins de
Neuchâtel , dont les lauréats ont su,
de leur plume , vanter les vertus.

Micro et écran
Rappelons l'émission sur la Fête des

vendanges qui sera donnée aujourd'hui
à 13 h. 25 sur les ondes de Beromuns-
ter. Ce soir à 21 h. i5, la télévision
romande évoquera notre f ê t e  qui sera
présentée par M. Jean-Pierre Porchat,
président du comité de réception.

LA CHAUX-DE-FONDS
Les écureuils du parc

des Crétêts
(c)  Depuis long temps déjà , des écu-
reuils ont élu domicile au parc des
Crétêts où ils fon t  la joie des prome-
neurs. D' une grande docilité , ils s'ap-
prochent des gens qui les approvision-
nent en noix et en p istaches . C' est un
spectacle amusant que de les voir ve-
nir prendre dans la main de leurs pro-
tégés la nourriture qu 'ils s'empressent
d' enfouir dans les fourrés en prévision
des jours de disette. Ces petits ani-
maux semblent si bien s'accommoder
du voisinage des humains qu 'on les
voit aussi souvent grimper sur les
balcons des maisons vois ines en quête
de nourriture.
La revue annuelle du bataillon

des sapeurs-pompiers
(c) Samedi s'est déroulée, sous la pluie,
la traditionnelle revue du bataillon des
sapeurs-pompiers qui compte 326 hom-
mes. Le corps fut passé en revue par
l'autorité communale puis un exercice
simulant un incendie à la rue du Pro-
grès fournit l'occasion aux sapeurs-
pompiers et à. leurs officiers, de dé-
montrer leur degré d'Instruction. Une
réception réunit ensuite les invités à
l'hôtel de la Croix d'Or, au cours de
laquelle M. Marcel Itten , président du
Conseil communal, et le major Henri
Zumbrunneri, prirent notamment la pa-
role.

Le nouveau président
du F. C. Chaux-de-Fonds

(c) Dams son assemblée générale qui
vient d'avoir lieu, le F.-C. Chaux-de-
Fonds a appelé à sa présidence M.
André Hânni, avocat. Très dynamique,
M. Hânnii milite depuis de nombreuses
années déjà, avec succès, au sein du
olub et des organes centraux du foot-
ball suisse.

LE LOCLE
Le départ d'un pasteur

(c) Dimanche, au culte du matin qu'il
présidait , le pasteur Daniel von Allmen
a pris congé de la paroisse de l'Eglise
réformée du Locle , après six mois
d'une féconde activité.

Le même jour il a été consacré au
saint ministère à la Collégiale de Neu-
châtel au cours d'un culte présidé par
M. J.-L. Leuba , professeur, doyen de
la faculté de théologie.

Le pasteur von Allmen quitte le
canton pour aller exercer son mi-
nistère d'aumônier auprès des étu-
diants étrangers des universités de
Cologne et d'Aix-la-Chapelle.

PESEUX
Installation d'un nouveau curé

On nous écrit :
La paroisse catholique de Peseux

était en fête dimanche pour célébrer
l'installation de son nouveau curé,
l'abbé F. Cosandey.

Après l'installation proprement dite,
présidée par le doyen L. Glasson, eut
lieu un office chanté solennel au cours
duquel le nouveau curé adressa en
termes émus son premier message à
ses paroissiens. L'on notait, à côté
des nombreux fidèles, la présence des
représentants des autorités civiles et
protestantes de Peseux et Corcelles-
Cormondrèche qui avaient tenu à s'as-
socier à cette belle manifestation re-
ligieuse.

Un modeste repas groupa ensuite à
l'hôtel de la Gare à Coroelles les di-
verses autorités qui entourèrent d'une
joyeuse fraternité le curé Cosandey. Ce
fut l'occasion d'entendre d'excellents
discours qui démontrèrent, une fois de
plus, combien les rapports sont cour-
tois entre la paroisse catholique et les
diverses autorités civiles et religieuses
de nos deux villages de la Côte.

COFFRANE
Renversée par une auto

(c) Alors qu'elle conduisait son bétail
au pâturage, Mme A. C. fut renversée
par un automobiliste. Relevée par des
témoins de l'accident, elle fuit immé-
diatement transportée à l'hôpital de
Landeyeux pour une (radiographie.

BOUDEVILLIERS
Un cheval s'emballe

(c) Vendredi après-midi, un agricul-
teur de la Jonchère travaillait aux
champs. Pour une cause inconnue, son
cheval attelé à un semoir, s'emballa
et descendit à fond de train la route
de la Jonchère-Boudevilliers-Valangin
où il fut maîtrisé.

Le semoir a subi de gros dégâts et
le cheval a été blessé aux jambes.

Malgré l'intense circulation, il n 'y
eut heureusement nii accrochage ni
accident de personnes.

Concours de bétail
(c) Sous un beau ciel d'automne, deux
concours de bétail se sont déroulés les
26 et 29 septembre, à Boudievilliiers.
Celui du 26 était réservé aux femelles
et groupait environ 190 sujets. Celui
du 29, comprenait une centaine de
pièces composées surtout de reproduc-
teurs mâles, groupements accompagnés
de leur descendance et qui devait être
présentés aux membres du jury.

Chaque année, grâce à une sélec-
tion bien ordonnée, de sérieux pro-
grès, en matière d'élevage, sont réali-sés.

YVERDON
La foire

Ce) La foire de septembre s'est déroulée
mardi par un temps favorable. Elle
a été assez animée et il s'y est fait
passablement de transactions. S'il n'a
pas été amené die p ièces de gros bétail
sur le champ de foire, on a recensé em
revanche 425 porcelets au marché de
la Plaine, soit 185 sujets de 8 à 10 se-
maines (60 à 65 francs la pièce), 170
sujets de 10 à 12 semaines (80 à 85 fr.)
et 70 sujets de trois mois et plus (90
à 95 francs la pièce).

PRAZ
Au feu !

(c) Mardi matin, peu avant 10 heures,le feu s'est déolairé dans l'immeuble
occupé par la famille de M. JosephPortman n, à Praz.

Une épaisse fumée s'échappait descombles, mais grâce à la rapide in-tervention des pompiers, un important
sinistre a pu être évité.

Les dégâts aux bâtiments sont mi«-nimes, mais le mobilier a passable-ment souffert de l'eau. Les causes del'incendie ne sont pas encore connues.

SAINT-AUBIN (FR)
Les « Recrotzons »

(e) Les « Recrotzon s » ont ou ïieu di-
manche dans la Broyé. Partout il y
eut du monde sur les ponts de danse ;
mais un peu moins qu 'à la Bénichon.

PAYERNE
Les vendanges ont commencé

(«p) Les vendanges des vignes que
possède la commune de Payerne à
Lavaiux ont commencé lundi . On pense
qu'elles dureront une dizaine de jours.
Les premiers arrivages de moût auront
lieu cette semaine et le précieux li-
quide ira remplir les nombreux vases
des caves communales.

Le cirque a passé
(sp) Lundi et mardi, le cirque Knie
s'est airrêté à Payerne, où il a donné
des représentations avec un grand
succèm.

Observatoire de Neucnatei. — 29 sep-
tembre. Température : Moyenne : 13,6° ;
min : 10 ; max. : 17,7. Baromètre : Moyen-
ne : 724,9. Vent dominant : Direction :
Est-nord-est ; force : modéré, sud-est fai-
ble de 12 h. 45 à 16 h . Etat du ciel :
oouvert le matin, clair depuis 12 h. 30.

Niveau du lac, 29 sept, à 6 h. 30 : 429.01
Température de l'eau : 19°

Valais : beau temps. Dans l'après-midi ,
oiel par moments nuageux. Nord des Al-
pes : beau temps, dans la matinée, par
place brouillard élevé, limite supérieure
située vers 1000 mètres environ. Dans
l'après-mldl par moment ciel nuageux
dans l'ouest de la Suisse, en plaine tem-
pératures comprises entre 15 et 20 de-
grés. Faible bise sur le plateau . En mon-
tagne vent du sud.

Observations météorologiques

Etat civil de Neuchâtel
PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 22

septembre. Beuteler , Peter-Ernst , étudiant
à Berne, et Lattmann, Annemarle, à
Neuchâtel. 23. Schweizer, Jean-Adolphe,
vigneron à Peseux, et Omazzl, Inès, à
Neuchâtel ; Chrlstlnat , Wllly-Olivier, mé-
canicien sur autos à Fontainemelon, et
Schwab, Janine-Huguette, à Dombresson ;
Zanon, Bruno-Glaçon», négociant en
vins, à Granges, et Jennl, Thérèse, à
Granges, précédemment à Neuchâtel ;
Leldner, Helnz-Josef , serrurier construc-
teur à Genève, et Simon-Vermot, Clau-
dine-Louise, à Neuchâtel. 25. Facchinetti,
Pernand-Gilbert, boucher-charcutier à
Salnt-BIalse, et Beck , Waltrud, à Lau-
sanne ; Flubacher, Johann, monteur-
électricien, et Baumgartner, Collette-Susy,
tous deux à Bâle ; Quimche, Etienne-
Charles-André, pasteur à Bâle, précé-
demment à Neuchâtel, et Comtesse,
Marle-Llse, à Auvernier.

MARIAGES. — 19 septembre. A Oron-
la-Vllle. Dlserens, Frédy-Oscar, ouvrier de
gare à Neuchâtel , et Cardinaux, Edith ,
à Chesalles, sur Oron. 25. Torettl, Barto-
lomeo, peintre en bâtiment, et Leonl,
Giulietta, tous deux à Neuchâtel ; Rossl,
Paul-Roger-François, représentant, et
Willemin, Lydle-Louise-Bertbe, tous deux
à Neuchâtel ; Juillerat, Jean-Marie, méca-
nicien, et Menozzl, Andrée-Cécile, tous
deux à Neuchâtel.

NAISSANCES. — 20 septembre. Hâberli,
Jean-Bernard , fils de Wllly-Jean, ouvrier
de fabrique a Neuchâtel , et de Béatrlce-
Murlèle , née Hummel. 21. Bochsler, Pas-
cal-Alain, fils de Frédy-Henrl , employé
de banque à Neuchâtel, et de Jacquellne-
Raymonde, née Perreten ; Descombes,
Anne, fille de René-Georg, contremaître
à Bevaix, et de Luigla-Allce, née Ferro ;
Rauber, Michel-Daniel, fils de Johann-
Vinzenz, horloger à Neuchâtel , et de
Johanna, née Kôlllker. 22. Belgrano,
Sonia, fille de Marlo-Giovannd, employé
de maison à Neuchâtel, et d'Erminla-
Marla, née Fiorese ; Gerber, Corinne, fille
d'André-Léon, fondeur à Neuchâtel, et
de Rosemary, née Perrelet. 23. Weber,
Béatrice, fille de Max , dessinateur à
Neuchâtel, et de Ruth , née Baumann ;
Harsanyi, Sylvie-Clara-Gabriella , fille de
Gabor Imre, mécanicien à Neuchâtel, et
de Klara, née Cserklsz. 24. Guye, Cathe-
rine, fille de Francis-Jacques, mécanicien
à Neuchâtel, et de Josette-Claudine,
née Papaux ; Hurni, Sylvie-Fabienne, fille
de Paul-Emest, mécanicien-électricien a
Btunden (Berne), et de Renée-Marianne,
née Sunier ; Romanens, Françoise-Su-
zanne, fille d'Emdle-Robert, chauffeur à
Peseux, et de Mady-Georgette, née Vuille ;
Drluttl, Marylln-Isabelle, fille de Gio-
vanni, menuisier-ébéniste à Colombier,
et de Martine-Sylvaine, née Lauener.

Le «Piccola Opéra»
Au théâtre de Neuchâtel

Ne fût-ce que par son originailité et
par la valeur des œuvres qui nous
furent présentées : un délicieux opéra-
bouffe en deux actes de Cimarosa et
surtout l'admirable « Retable de maître
Pierre » de Falla, ce spectacle eût
mérité une salle comble.

Sous "le nouveau nom de Piccola
Opéra, nous avons eu le plaisir de re-
trouver presque inchangée la sympa-
thique équipe de l'Opéra da Caméra
qui remporta chez nous il y a deux
ans, un très beau succès avec de brefs
opéras de Monteverdi, Pergolèse et Mo-
zart.

Le « Directeur dans l'embarras » l'un
des quelque 75 opéras de Cimarosa, nous
conte la plaisante histoire d'un entre-
preneur de spectacles dont les affaires
péricliten t et qui , déçu de voir ses
chanteuses tomber l'une après l'autre
dans les bras de son maître de musi-
que ou de son librettiste, finit par
s'enfuir avec la caisse.

Relevons le sens de la scène de la
plupart des chanteurs qui surentNrè-
hausser, par leurs attitudes et leur
mimique le caractère bouffon de cette
petite comédie. Ce fut le cas de R.
Fornerod, le « Directeur » et surtout
de O. de Nyzankowskyj, poète énamouré
d'une drôlerie irrésistible. Deux très
belles voix se sont nettement imposées
par leur pureté, leur souplesse et leurs
qualités expressives : celles de Basia
Retchitzka dans le rôle de la nouvelle
vedette, celle de Lucienne Dévaluer qui
joint à un timbre d'alto magnifique
de réels dons de comédienne et dont
l'air au second acte fut un des grands
moments de la soirée.

Le petit orchestre, dirigé par D.
Reichel, sut fort bien rendre cette
musique pimpante et spirituelle, si
proche parente de celle de Mozart.

Chacun a entendu au moins des
fragments de l'Amour Sorcier ou de la
Vie brève de M. de Falla. Il est bien
rare en revanche qu'on ait l'occasion
d'assister à une représentation de cet
autre chef-d'œuvre : les Trétau x de
Maître Pierre, qui réclame notamment
le concours d'un théâtre de marion-
nettes.

Le Piccola opéra nous l'a présenté
chanté en espagnol ; aucune traduction
ne saurait rendre en effet la beauté
et la truculence du texte original,
extrait de Don Quichotte. Déplorons
toutefois l'absenœ de toute notice
explicative qui, jointe au programme,
eût permis au public de mieux com-
prendre ce qui se passait sur scène.

Il s'agissait donc de cet épisode où
Don Quichotte assiste dans la cour d'une
auberge, à une représentation donnée
par Maître Pierre, le montreur de ma-
rionnettes. Pendant que ce dernier ma-
nipule ses poupées, un jeune garçon
explique la scène : < La belle Mélisan-
dre, femme de Don Gayferos et fille
de Charlemagne, est prisonnière à
Saragosse, au pouvoir du roi Maure

Marsilio. On voit au début Charlemagne
rabrouer vertement Don Gayferos qui
tarde à aller délivrer sa femme. Hon-
teux, Gayferos refuse l'aide du preux
Roland et décide de partir seul. Pen-
dant ce temps, Mélisandre languit et
du balcon de sa tour, contemple la
route de France d'où viendra le salut.
Un Maure l'embrasse traîtreusement et
le roi Marsilio fait immédiatement ad-
ministrer la bastonnade à l'impudent.
Enfin Gayferos arrive au pied de la
tour, délivre Mélisandre, la prend en
croupe sur son cheval et s'enfuit avec
elle. Mais l'alarme a été donnée : le
couple est fait prisonnier. « A ce mo-
ment, Don Quichotte, repri s par sa
folie habituelle, se rue sur le petit
théâtre, frappe d'estoc et de taille et
met en pièces les marionnettes. Maître
Pierre essaie de calmer Don Quichotte
et celui-ci se lance alors dans un grand
discours où il parle de l'utilité des
chevaliers errants sans lesquels la
belle Mélisandre serait de nouveau pri-
sonnière. "

La merveilleuse partition de M. de
Falla, écrite pour un petit ensemble,
est. à la fois âpre et musclée, faisant
revivre avec une force incroyable une
Espagne moyenâgeuse et colorée, pleine
de cliquetis d'armures, d'héroïques
fanfares et de douloureuses complain-
tes.

Dans le rôle du « truchement » B.
Retchitzka fut magnifique de vie et
H'inrpn<ïif é

O. de Nyzanko-wskyj campa un Maî-
tre Pierre rubicond et populaire à
souhait tandis que la voix ample de
G. Presset convenait fort bien au per-
sonnage de Don Quichotte.

Félicitons J. Stryjenski , qui a dirigé
son spectacle de marionnettes de façon
remarquable et dont les poupées, dans
leur tenue guerrière ou d'apparat ,
étaient ravissantes.

Certes, tout ne fut pas parfait dans
ce spectacle. Les chanteurs n'ont pas
toujours été accompagnés avec toute
la précision désirable et deux ou trois
répétitions supplémentaires n'auraient
pas été inutiles. Mais il serait injuste
d'insister sur ces quelques défauts alors
que nous avons affaire essentiellement
à des jeunes pleins d'enthousiasme
(ils ont réalisé eux-mêmes leurs cos-
tumes dessinés par J. Stryjenski et
Th. Matsoukis) et qu'il a fallu à D.
Reichel et à sa troupe pas mal de
courage et de désintéressement pour
mener à bien , à leurs propres risques
et périls, un spectacle coûteux.

Remercions-les plutôt de nous don-
ner de telles représentations dans une
vill e où sans eux l'art lyrique serai t
inexistant.

Ce spectacle était placé sous les
auspices de la Société coopérative et
des Jeunesses musicales de Neuchâtel ,
entièrement réorganisées aujourd'hui et
dont nous sommes heureux de signaler
la renaissance.

L. de Mv.

SAINT-CLAUDE (JurT)
La petite blessée

du terrible accident de Tura repris le chemin de rée«i'
(c) Le 3 août, une petite fille de 7 Moriginaire die Sainte-Savine, <jj '
l'Aube, avait eu le bras gauche ^tionn é à la hauteur de l'épaule *!"l'éclatement d'une vitre , dans un 'actident survenu à l'autocar qui la trantporta it.

Grâce aux motards de la route m'convoyèrent l'ambulance chargée de uconduire à l'hôpital de Champagnol,
la petite victime, Michèle Saviot nnjrecevoir rapidement les soins que nicessitait son état.

Nous apprenons que la fillette , com.plètement rétablie , a été remise àfamille et qu 'elle a même retrouvé \,chemin de son école.

AU JOUR LE JOUR

Comme nos lecteurs le savent, U
y a une a f f a i r e  du « Petit Larousse »
en France. La toute dernière édition— remaniée et modernisée — de ce
dictionnaire a donné en e f f e t  à Léon
Blum, le dé funt  homme politi que,
un patronyme fantaisiste, ce qui
a valu aux éditeurs une p lainte de
la famil le  Blum. Les éditeurs ont
dû rect i f ier  l' erreur, soit procéder
à un nouveau tirage après avoir
retiré la première édition de la
vente.

D'autres rectifications devraient
être faites dans ce dictionnaire.
N ous avons eu la curiosité de lire
l'article « Neuchâtel ». Passe encore
¦que le dictionnaire indique 28.000
habitants. Mais parmi les activités
économiques citées, on relève l 'hor-
logerie, mais non le pap ier et le
chocolat, les instruments scienti f i-
ques, ce qui nous rend perp lexes,
et enf in  des « ateliers de chemins
de f e r  ».

Nous avons la prétention de bien
connaître notre ville, mais où diable
perchent ces ateliers ? Serait-ce
ceux de la Compagnie des tramways
logés dans un bâtiment que nos hô-
tes fran çais  prennent souvent pou r
notre Casino ?

Protestons , menaçons les éditeurs
du « Petit Larousse » de nos fou-
dres. Nous savons d' où viennent
ces erreurs : le texte sur Neuchâtel,
à l'exception du c h i f f r e  de la po-
pulation, n'a pas varié depuis au
moins quatre-vingts ans et il f ai t
sans doute allusion aux ateliers du
Jura neuchàtelois et du Franco-
Suisse, et pour les instruments scien-
t i f i ques à la fabri que Hipp,  disparue
depuis longtemps.

Mais à la lettre P, le nouvea u
« Petit Larousse » fait p laisir à tous
les Neuchàtelois en décernant la
dignité dite du dictionnaire à « PE-
TITPIERRE (Max), homme politi que
suisse, né à Neuchâtel en 1899 ,
conseiller fédéra l depuis 1944, pré-
sident de la Confédération en 1950
et en 1955 ».

Après cette consécration, nous
n'avons plus qu'à rengainer notre
protestation ferroviaire.

NEMO.

Un nouveau dictionnaire

DU COTÉ DE THÊMIS

Le tribunal de police a siégé mardi
après-midi, sous la présidence de M. P.
Mayor ; M. G. Sancey fonctionnait
comme greffier.

F. P., qui fait défaut, est condamné,
pour détournement d'objet s saisis, à
deux mois d'emprisonn ement et au
paiement des frais  de justice, dont le
montant s'élève à 69 fr.

L'audience du tribunal de police est
alors suspendue pour faire place à une
audience préliminaire ' de correction-
nelle. A la requête de la Chambre d'ac-
cusation, sont renvoyés au tribunal cor-
rectionnel : G. P.-G. pour actes con-
traires à la pudeur, A. G. pour la mê-
me raison, E. H. pour faux témoigna-
ge lors d'un procès en divorce, et enfin
W. C. et C. C. qui sont prévenus de
nombreux vols et soustractions d'ar-
gent, de cigarettes, de livres, etc.... dans
plusieurs villes du canton de Neuchâ-
tel et du Jura bernois.

C'est enfin une affaire que tous qua-
lifieront de rocambolesque, qui occu-
pera, d'ailleurs longuement, le tribunal.
H. B. et L. P. sont prévenus de vol
d'un cobra et de deux éléphants qui,
11 est bon de le préciser, sont ici des
figurines de laiton ! A. D. aurait joué
Je rôle d'instigateur et de receleur ;
il est de plus prévenu d'avoir injurié
H. B., et d'avoir commis envers lui un
abus de confiance, en ne lui rendant
pas un mousqueton et un sac d'outils
qui lui auraient été confiés. Les faits,
tels qu'ils sont rapportés par les par-
ties, étant souvent contradictoires, nous
attendrons le jugement du tribunal,
qui sera rendu à quinzaine, pour vous
en faire part avec quelque précision.

Au Tribunal de police

Monsieur et Madame
Hans SCHWENDENER - MtTLLER et
Suzy ont la Joie d'annoncer la nais-
sance de

Daniel
Maternité Quatre-MkulBtraux 34

Monsieur et Madame
Roger KELLER - GUTKNECHT et leur
petit garçon Cyrille ont le plaisir
d'annoncer la naissance de leur
petite fille

Fabienne
Maternité Boudry

LES ACCIDENTS

Mardi, à 13 h. 05, un accident die
la circulation a eu lieu à la bifurca-
tion du chemin de la Favarge et de
la rue Moniruz.

Une auto qui quittait le stop est
entrée en collision avec um scooter
venant de Saint-Biaise en direction
de la ville.

Le motocycliste, atteint d'une frac-
ture du bras gauche et de diverses
contusions , a été conduit à l'hôpital
Pourtalès.

Dégâts matériels aux deux véhicu-
lies.

Un jeune cycliste
fait une chute

Mardi, à 8 h. 15, un jeune cycliste,
Dan iel Hagg, né en 1944 et domicilié
à Port-Roulant l ia, a fait une chute,
place Pury.

Il a été conduit à son domicile au
moyen de l'ambulance. Il est légère-
ment blessé au front et au menton.

Auto contre scooter :
un blessé

AUVERNIER

(c) Le printemps et l'automne se don-
nent la main. On peut en effet admirer
dans la vitrine d'un magasin du haut
du village un rameau de lilas portant
de nombreuses grappes de fleurs par-
fumées. Cette branche provient du jar-
din d'un vigneron.
L'assemblée des propriétaires

de vignes
(c) Mardi, à 16 heures, on notait un
certain va-et-vient dans la direction du
collège. C'est là qu'avait lieu l'assem-
blée traditionnelle des propriétaires i de-
vignes. Ils se déplaçaient pour entendu*
Je rapport des commissaires viticoles1
qui, après avoir parcouru le vignoble
communal, venaient Tendre compte de
d'état de maturité du raisin afin que
puisse être fixée la levée du bain de»
viAniHm.ri,tfj**:.

Est-ce le printemps
ou l'automne !...

COLOMBIER

Un cambriolage a été commis dans
la nuit  de samedi à dimanche, dans le
bureau du magasin Lorimier, à Colom-
bier. Le voleur entra dans le local en
passant par le toit d'un entrepôt ; il
força un volet et bri sa une fenêtre.
Après avoir fouillé tous les meubles,
le cambrioleur trouva une somme d'à
peu près 3000 francs , représentant le
salaire des employés. Une tentative de
cambriolage avait  déjà été fai te il y
a près de trois semaines. La Sûreté a
ouvert une enquête.

Trois mUIe francs dérobés
dans un magasin

/ \Avis aux correspondants
A f i n  de nous permettre de bou-
cler nos comptes du 3me tri-
mestre 1959, nous prions nos
correspondants de bien vouloir
nous faire  parvenir leurs comp-
tes de collaboration ou de nous
indiquer leurs frais  jusqu 'au
5 octobre 1959 au p lus tard.

(CJ l^epuiis jtuui u'trj u'j»ei , lu v;m?iTj *3L'te
du raisin de 'table bat son plein et cela
dans des conditions atmosphériques
idéales. C'est un réel plaisir de dispo-
ser ce beau fruit dans les plateaux qui
vont apporter aux quatre coins du pays
un message doré.

Auvernier fête sa vendange
(c) Les gerles décorent les rues du
villa ge avant de prendre le chemin des
vignes. Chacun s'affaire à mettre tou-
tes choses au point. Des petits dieux
malins chuchotent à l'oreille qu'on va
vivre de belles heures à la vigne et
au pressoir et que toute cette joie
éclatera les 9 et 10 octobre là où « Au-
vernier fê te sa vendange ».

La cueillette du raisin

IN MEMORIAM

Fritz ZUMBRUNNEN
30 septembre 1958 - 30 septembre 195'

A notre cher époux et papa.

Le temps qui passe n'apaise pas nT
tre douleur, ton beau et cher souvenj
nous reste et dans nos cœurs meurt ri
tu vivras jus qu'à l'éternel revoir.

Ton épouse et ta /'"«•

| TéL (038) 5 3013 
^
J

Le comité du Cercle de Serrières i
le pénible devoir de faire part *
décès de

Monsieur Charles L0UTZ
membre honoraire et frère de Monsifl"
Hermann Loutz, également membn
honoraire.

Pour les obsèques , prière de se ir
fnr^r n l'.innnnce  dp 1.1 famille.

Le comité de la Société de musi QH'
« L'Ouvrière » de Chézard - Saint-Mar-
tin a le pénible devoir de faire part
à ses membres et amis du décès de

Madame René JAQUET
épouse de Monsieur René Jnquet ¦
mère de M. Eric Jaquet, dévoués mem-
bres de la société.

L'ensevelissement, auquel les $*s!r
bres sont priés d'assister, aura lie»j »
Chézard, jeudi 1er octobre, à 13 h. *)'

Une maman est lui trésor vQue Dieu ne dorme qu'une tôt»
Monsieur Georges Boss et ses e0.farats , à Corcelles ;
,Monsieur et Madame Georges Boss.

Prahins, à Peseux ;
Madame et Monsieur Jean Rosseltf.

Boss, leurs enfant s et petite- fiU^ j
Fleurie r et à Genève ;

Monsieur et Madame Edouard Boss-Matlle et leurs enfants , à Corcelles -
Monsieur et Madame Louis Boss-Zurcher et leur fils , à Genève ;
Madame veuve Jean-Louis Nussbaim.

Grossenbach, à la Chaux-de-Fonds,ainsi que les familles parentes etalliées,
ont la profonde douleur de hj,

part du décès de leur chère épon»
maman , grand-maman , arrière-granj.
maman , sœur, tante et parente,

Madame Bertha BOSS
née GROSSENBACH

que Dieu a reprise à Lui, dans
77ni e année, après une courte maladit,

Corcelles, le 29 septembre 1959.
La mort nous désunit pour œtemps limité, mais Dieu nous K.

joindra dans la glo'.re éterneu.
Repose en paix chère épouse Bmaman.

L'ensevelissement aura lieu , sig,
suite, à Corcelles, jeudi 1er oclobt,
1959, à 14 heures. Culte pour la i
mille à 13 h. 30.

Domicile mortuaire : Petit-Berne ](
Corcelles.
Cet avis tient Heu de lettre de faire JI

Madame et Monsieur Arthur  B»
nard-Bachmann , leurs enfants  et petit- 1
enfant , aux Plans-sur-Bex et à Valu-
gin ;

Madame et Monsieur Fritz Schuli-
Bachmann et leurs enfa nts, à Bibë-
rist ;

Monsieur et Madame Casimir Bach-
mann , à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Georges San-
doz-Bachmann et leur s enfants, à .Neu-
châtel ;

Madame et Monsieur Gaston SReder-
hauser-Bachmann et leurs enfants, à
Neuchâtel ;

Monsieur Joseph Bachmann et fa-
mille , à Seewen ;

Madame Marie Wyss, à Neuchâtel ,
ont le chagrin de faire part du dé-

cès de

Monsieur Charles BACHMANN
leur cher papa , beau-père, grand-papa ,
arrière-grand-papa et frère , que Dieo
a rappelé à Lui , à l'âge de 80 ans. ,

Que ton repos soit doui
Comme ton cœur fut bon.

L'inhumation aura lieu jeudi 1er
octobre 1959.

Domicile mortuaire : infirmerie i
Bex.

Culte à l'infirmerie de Bex à 13 h.*
Départ de l'infirmerie à 14 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

FLEURIER

(c) Près de son domicile, à la rue des
Moulins, Mme Georges Burgat-Gaille
a fait une chute et a été profondé-
ment coupée à l'avant-bra s par des
tessons de bouteille. La blessée se
rendit chez un médecin puis à l'hôpi-
tal de Couvet où plusieurs agrafes
lui furent posées.

Coupée par du verre
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Aujourd'hui

SOLEIL Lever 06.22
Coucher 18.09

LUNE Lever 03.46
Coucher 17.06

Adhérez à la

Société de Crémation de Neuchâtel
Avenue des Alpes 84 - Tél. 5 53 62


